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PRÉLIMINAIRE. 



L’jtaLIE, comme on fait, ejl divifie entre plufieurs Souverains 
qui font tous battre monrtolr; chaque état a donc les monnoies qui 
lui font propres ; indépendamment des naiionates , les étrangères 
y ont un cours fixé par des tarifs que chaque Prince établit dnns fes 
états. 

Il réftdte de là, que les monnoies qui circulent dans cette belle con- 
trée de r Europe , font confidérables ; il ejl difilcile qu’un étranger puife 
fe former une idée précife de leur nombre prodigieux , puijque la plu- 
part des nationaux lignorent eux-mêmes. Un Piémontois n’a fouvent 
aucune connoijfance des monnoies de Naples; le Napolitain à fon tour, 
n’en a aucune de celles de Piémont , & ainfi des autres habitons des 
diverfes villes. 

Faire connaître l’empreinte , le poids & la valeur des monnaies 
qui circulent en Ital'ie , ejl le principal but dé cet Ouvrage dont voici 
le plan. 

Les monnaies de Pétât Eccléfiajlique formeront le premier chap 'itre; 
viendront enfuite celles du royaume des deux Siciles, des états du Roi 
de Sardaigne en Savoie 6 Piémont, du grand Duché de Tofcane , 
des Duchés de Milan, de Mantoue, de Parme & de Modene, des 
républiques de Venife, de Gênes & de Lacques. 

T al formé des chapitres particuliers des monnoies de France ( * ) j 



( * ) Les ffloanoies de Fnncc font tnitdes depuis Louis XIU jufq’i'au régné aâuel. 
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Z DISCOURS PRÉLIMINAIRE. 

dEfpagne, de Portugal, ([Allemagne, I Angleterre , de Hollande, de 
Ragufe & de Turquie. Je donne la defcription générale de ces monnaies 
dans leurs chapitres refpeSifs; mais je ne cite que les empreintes des 
monnaies qui ont cours en Italie , étant les feules qui fount rappor- 
tées dans ma colleclion de gravures. 

On fera renvoyé par des numéros aux types des monnaies men- 
tionnées dans chaque tarif; & afin que le renvoi fait plus fimple, je 
ne donnerai que le numéro des pièces qui y font citées , fans parler 
des demi , quarts , doubles & quadruples , qu’on trouvera pourtant 
repréfentés fur les planches avec beaucoup (TexaSiwde. 

On trouvera fouvent des monnoies de même naiurt répétées : j’ai 
dû le faire ainfi, fiit parce que le Prince fous les régné duquel 
la monnaie primitive a été frappée , n ejl plus le mime,Jbit parce qu’il 
s’y trouve quelque variation dans [empreinte. 

Je parle des lettres de change & des ufages du commerce des prin- 
cipales villes d’Italie , de quelle maniéré elles font leurs phiemens , 
& du cours de change quelles ont établi avec les diverfes places de 
[Europse. Ce petit détail né fimroit être déplacé, étaru analogue 
au Jitjet & au titre de cet Ouvrage. 

J'ai cru qu’on verrait avec intérêt les mefures dont on fe fin pour 
mefiirer toutes Us étoffes en général; fen donne les figures gravées , 
ou du moins une partie de leurs divifions, qui en la doublant, triplant , 
&c. produira [entier. T indique emffl leur proportion avec [aune de 
Lyon. 

En dormant le détail des poids des diverfes villes , je les compare 
avec le poids de marc de France. 

Quelques tables de M. Macé de Richebourg{fi'j, ainfi que le tarif 



( * ) M. Macé de Richebourg , Infpeûeur de MM. les dleves de l’École Royale Militaire , 
a donné un eflai fur la qualité des monnoies étrangetés contenues dans le MédailUer 
monétaire du Roi, ellâyées à Paria, 
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DISCOURS PRÉLIMINAIRE. , 

de France annexé à l’édic du Roi du JO OSohre fÿrS^ , pourront 
Jatisfaire ceux qui veulent connaître U titre de fia 6 la valeur intrln- 
feque des monnaies. 

Si cet Ouvrage peut être de quelque utilité , mes intentions fieront 
parfaitement remplies; & s’il me refie quelque chofi à defirer, cefi de 
voir entreprendre , par quelqu’un qui pojfede des moyens & des lumiè- 
res fiupérieures aux miennes, un Traité complet des monnoies de 
l’Europe en général. 

Si les Naturalifies fe font appliqués à nous décrire avec beau- 
coup d exaSitude , tout ce qui regarde les moindres infieSes , pour- 
quoi les Négociants négligeraient - ils de faire connaître une 
partie aujjl ejfentielle pour le commerce , que celle des monnoies , 
puifque cefi par elles que fie forme le naud des opérations qui y 
font relatives. 

Quelle fittisfiaSion de fie voir repréfiemer fious les yeux 6 fians fiortir 
de fion cabinet la grandeur , la forme , l’empreinte , la légende & 
la valeur dé une puce de monnaie dont fiouvent on ne connoifioit que 
le nom. 

Il me refie à parler des perfionnes qui ont le plus contribué k cet 
Ouvrage , fiait en me procurant les puces qui me manquaient , pour 
en lever l’empreinte, fiait en me faifiant part de leurs lumières fur les 
divers objets que j’ai traités. 

Ces perfionnes font M. Pierre Borghefi de Savignano dans la 
Romagne , 6 M. Guide Antoine Zanetti de Bologne ; le premier 
pojfiede une des plus belles & des plus rares colleRions qu 'il y ait en 
Italie , tant en médailles qu’en monnaies <Tor 6 dé argent. Ce profond & 
fiavant antiquaire joint à des connoifiances très-étendues, le caractère 
le plus obligeant; toujours prêt k rendre fiervice , il ouvre Jhn cabi- 
net & communique fies lumières k tout ceux qui ont recours k lui. 

Le fécond ajfie[ connu par fion Ouvrage intitulé , Nuova racolta 
delle Monete & Zeeche d’Italia, duquel il a paru cinq volumes 

A X 



4 DISCOURS PRÉLIMINAIRE. 

in-folio , imprimés à Bologne , par Lelia de la Volpe , efl égale- 
ment pojfcjfeur d’un médaillier monétaire très - précieux. Ceux qui 
voudront connoitre à fond, & depuis les tems les plus reculés, les 
monnoies cT Italie 6 les traits d'hijloire qui y font arudogues , les 
trouveront bien détaillés dans I Ouvrage que je viens de citer. 



DE 
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ECCLÉSIASTIQUE. 
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DE L’ É T A T 

ECCLÉSIASTIQUE, 



JjE port d’Ancône fur la mer Adriatique , celui de Civita- 
Vecchia fur la Méditerranée , font les feuls qui puilTent êtrû 
cités dans les Etats de Sa Sainteté (*). 

On compte quatre Légations qui jouilTent de privilèges par- 
ticuliers, celles de Bologne, de Ferrare, de la Romagne & du 
Duché d’Urbin. 

Les produûions qui s'exportent, font les graii.^,lcs foies, les 
laines & les chanvres, les peaux d’agneaux & de chevroaux, 
l’alun de roche , le foufre , le tartre & le lafran ; les autres den- 
rées , comme le vin & les huiles , fe conforament dans le pays. 

Les foires font en grand nombre; je donnerai le détail des 
principales. 

Celle de Sinigaglia commence la nuit du ij au 14 de Juillet, 
& dure tout le mois, ainfî que fa franchife. Les engagemens con- 
traQés pour payer en foire , échoient le jour de la Magdelaine. 

Celle de Reccanati commence le 6 Janvier , dure tout le mois. 

«loFxrwsdk. . . , . • Juiii juurv. "■ 

de F O R L I . • . . le I J Décembre , . . quatre jours, 

d’Imola • . . • le 10 Août, • « douze jours, 

de Ceséna . . . . le 10 Août, • , dix jours, 

de F E R M O . . A • le i ç Août , . . tout le mois, 

de L U G O . . . . le 24 Août , , . douze jours. 

deCsNTO . • . • le 8 Septembre , . • cinq jouft. 

( * ) Les ulâges pour tout ce qui eû relatif au commerce de ces deux ports étant les 
memes que ceux de Rome , je n'en ferai aucune mention. ^ 
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DE L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE. 



■ e-'- ' n . 

ROME, 

Capitale de l'Etat Eccléjîajllque. 

liEs monumens précieux que cette belle ville poflede ont déjà 
été décrits par quantité de célébrés écrivains qui n’ont rien laifle 
à defirer. Je me borne à ce qui eft relatif à la partie des mon- 
noies & du Commerce. 

Rome & Ibiir les feules villes où l’ou banc luunnoie 

aûuellem‘*‘' i Eerrare , Ravenne & Gubbio , en ont fait battre 
jufqu à une certaine époque , ainfi qu’il en eft fait mmtion dans 
leurs chapitres rcfpeûlfs. 

Immédiatement après la mort du Pape, on brife les coins qui 
fervoient à frapper fes monnoies. Pendant l’Interregne, la chambre 
apoftolique en fait battre, indiftinûement , en or, en argent, en 
billon & en cuivre , qui caraûérifent la vacance du Siégé ; elles 
font très-aifces à reconnoitre , ayant d’un coté pour empreinte le 
St. Efprit environné de gloire, & de l’autre le confalon, les clefs 
en croix, l’infcription, Sede vacante , les armes du Cardinal Camer- 
lingue Ce ic imllcnmc. 

Dès que l’éleûion du nouveau Pontife a eu lieu , on fait d’autres 
coins qui repréfentent fon effigie & fes armes , foit pour frapper 
le même genre de monnoies connues jufqu’alors , foit pour en 
faire de nouvelle création, comme fit Benoit XIII pour le Sequin 
xomûn. Benoit XIV pour l’Écu romain, le Papeto & le Carlin; & 
enfin Pie VI pour la Piftole , la double Piftole & la demi-Piftole. 

On ne trouvera pas étonnant , d’après cet ufage , que les 
monnoies papales foient extrêmement multipliées. 

Pour donner un apperçu, plus fimple & moins compliqué, des 
monnoies papales, je les diviferai en deux clafles; favoir, l’ancien 
& le nouveau fyftême. L’ancien fyftême le trouve repréfenté par 
les monnoies de Clément XI, qui commencent la colleûion des 
monnoies papales ; celles antérieures à cette époque étant de 
même nom & de même nature, à la réferve des effigies & des 

armes , 
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DE L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE. ^ 

armes , qui ropréfentent le Pontife fous le régné duquel elles ont 
été frappées. 

Ces fortes de monnoies font aujourd’hui fi rares , qu’on ne les 
voit que dans les cabinets des curieux , 11 on en excepte quelques 
demi & quarts de Paul qui circulent encore dans le public. 

Je fuis pourtant obligé d’en donner la defcription , puifqu’elles 
font citées par le tarif de quelques villes d’Italie ; d’ailleurs je 
procure par-là la connoiffance du fyftême monétaire qui a exillé 
à Rome pendant plus d’un fiecle , & dont il ell fait mention 
dans les Bulles & les anciens contrats. 



Monnaies (TOr, d’apres l'ancien JÿJlé}ne, 



NUMS DBS MoNNOIZS. 


Poids. 

One. Dcd. Gr. Frac. 


V 0 Y a 2. 


Double Piftole , ou pièce àc quatre 
écut d'ür. 


M 4 i 


Le$N*.i. a J. PI. 1. 


Piftole , ou picce de deu« ^cui d'Or> 


T ’4 n 


LesN-'.4.ï.<.7. PI. 

«.». lo. ir. ta. **' * *' 


Demi>Piftolc> ou écu d'Or. 


‘ » K 


LcNMj.jufq. p, 

N*, al. i'Laoej. 


Quart de Piftole , oU deni-Ecu d'Or. 


Eo proportioQ. 


Les N", a*, jo, 

)|. )• H I). >• 



Toutes ces monnoies font hors de cours depuis l’Édit du mois 
de Juillet 1778, qui enjoint aux Hôtels des Monnoies de Rome 
& de Bologne, de les recevoir fur la proportion de ^ol Écus 
é8 Baioques 7^- prix de la livre d’Or pur ou de 14 carats. 

Les particuliers qui fe trouvent quelqu’une des monnoies ci- 
deflus fpécillées, peuvent les dépenfer fur le pied de 55 Pauls par 
Piftole, ou à-pcu-près. 

Les Orfèvres les achètent en raifon du poids de l’or. 



C 
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DE L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE. 



Monnaies d’ Argent, d'après l'ancien JyjUme. 



Noms dbs munnoics. 


P 0 i P S. 
One Den. Gr. 


Fnc. 


V 0 Y F * ! 




I } 


- 


Le N*. juTq. N^. 84. P1.7,l.ÿ.io.ti. 




.. ij II 




Le N*. I{. julq. N*. PI. ii. (en. 


T * s T 0 H , Î7 pour liv, 1 


7 11 


ii 


Le N*.»7iuf<|.N".Ji7. 


T E S T 0 N plus léger. « . . 


« 7 4 




L*N*.M8.juf«i.N*.u». PI. 


Paüie 


.. 1 »♦ 




Le N*. iji.jurq.N*,i5î. PI, i<. i7 8e il. 


P A D L E plus léger. . . . 


.. k ? 


I 


Le N“.M«jurq.N®.i<5. PL il. 



Le meme Édit du mois de Juillet 1778 , en mettant lefdites 
monnoies hors de cours, enjoint également aux Hôtels des Mon- 
noies de Rome & de Bologne , de les recevoir fur la proportion 
de 13 Écus éi Baioques-^i prix d’une livre argent fin, ou de 
Coupelle, à Rome. 

On peut couramment depenfer une Piaftre fur le pied de douze 
Pailles; line rlemi-Piaftrc en proportion 

Quant aux Teftons & aux Paules, ils font prefque tous fondus; 
toutes ces monnoies fe vendent au poids, & on en retire un avan- 
tage réel : les Orfèvres & les Marchands qui revendent des anti- 
quités , les achètent. 

Par le nouvel Édit ci-après, en date du 6 Mai 1786, Sa Sainteté 
ordonne que, dans le terme de huit mois, à partir du jour de fa 
publication, toutes les monnoies d’or, frappées avant l’époque de 
toute l’année 1757, foient rapportées à l’Hôtel des monnoies, 
pour y être échangées en Piftoles & Sequins de Rome & de 
Bologne, poftérieurs à l’année 1757. 

Le cours defdites monnoies, n’aura lieu que pendant l’intervalle 
defdits huit mois; après lequel tems, il eft dit; « Nous défendons 
»> de les recevoir pour monnoie dans tout l’État Eccléfiaftique. 
» Nos Hôtels des monnoies les recevront alors comme matière 



Digilized by Google 
















DE L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE. h 

» (eulement , fans avoir egard aux droits & frais de monnoyage. 
» qui y font attaches. 

» Les pièces d’Efpagne cordonnées , continueront à avoir cours 
» pour la valeur d’un Écu romain, & ce à teneur de notre notifi- 
» cation provifoire, émanée le 15 Avrilr lySj. » 

Prix auijuel l Hôtel des Connotes de Rome payera les matières 
d’Or & et Argent en raifon de leur titre de fin. 



L'Om, du tière de S4 carat*. 

On calculera les autres titres de fin «n proportloa. 



S 



L'Argent, du titre de la onces ( c'e(l-à>dire i% deniers de 

fin ) en raifon de. , . i ^ . 

Les autres titres feroat calculés en proportion. 



Écus 


Bai 


Frac. 








ail 


î» 


la livre , U 




fia 


l’ooce. 


»5 


fit 


/à ^ , fie 


X 


n 


s Toncc, 
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Il DE L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE. 

Les Monnaies ci-après détaillées , feront échangées pendant le terme 
de huit mois , comme il ejl ci-dejfus prefcrit. 



Monnoies 


1 Poids. 


F.cos. 1 BaÎoQUES. 


V 0 Y E 1 . 


SfcQUtNS <k 
Oémeat XII. 
ftcaatérieun, . 


Du poidide iden. ti graini 
7 *â' } * Roffic- . 




10 .. 


LeN*. jSjufq. N*.4 î* P>*4- 


SSQVINStiel 
Iknoît XIV. 


De l'année 17E0» i toute 
l'année 1747 , du poids de 
a deniers 11 £ratiu^|. 


t 


9 


Le N*. Idem. 




Des années 1748 &c 1749 y 
du mdote poids. ..... 


a 


f 9 


Le N*. Idem. 


Dits...., 


De J'anné» > 7 to à toute 
Tannée 17^7 , n^me poid». 


t 


1) 


L* N". U«ti. 


Eco D’Oa.,ou 
imi-Piftokde 
CléÆcat XII. 


Du poids de a dea. 14 gnins 

i 


I 


71 


LesN*. do, <1. ta. d). PI. d. 


DEM l-Ecu 

Rocnaick , dit 
J Qiunin. . . . 


Du poids de 18 grains 


" 


ï* 9 


LesN*. d4. d{. 4 d. <7. PI. d. 



Par un nouvel Édit du 24 Décembre i/8ff , Sa Sainteté a 
prorogé le cours des Monnaies détaillées ci-deJfus , jufquau mois 
de Mars tj8j inclufivement , & les a augmentées; favoir : 



MwKstoisa. 


KCUS. 


Baioques. 


Les SCQVtNS de Benoit XllI ^ à la Rob^ S< de Clémem Xll, ..... 


a 


n .. 


S E Q Vf 1 N S frappés pendant le Siégé vacant de 17)0 é 1740. ....... 


1 


10 i 


S E Q V 1 N de Benoit XIV de 174» à toute l'année 1747. 


s 


9 


SeqVINS, dits de 1748 i 174». • 


a 


« 9 


SbqdiNS, diisdc t7fo 6 c polléricurs, compris ceux du Siégé vacant de i7fi. 


a 


14 




■ 


7t 


Ij D E M I - E C dit Q 0 A E T 1 N 




I* 9 



Je vais paffer aux Monnoies du nouveau fyftême , aûuelle- 
ment en cours, en vertu des Édits ci-après. 

OBSERVATIONS 
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A6luellement en cours à Rome , en vertu desE 
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ATIONALES» 
les Édit du 6 Mai & 14 Décembre 1786. 



M 0 N N 0 I E S DE 


SILLON. 


MOHNOIES. 1 PolUS. 


^us.|baîoques. 


Voyez. 


Pisce »E DEUXj 

Ca^&LIPSROMAINS. ^ 


M 


Le N’'. Z84 iuTqu'à iS? j. PI. Z 7 . 


PIECE DUN Car- > 

LIN Romain. • . . ) 


.. 7 i 


LeN'. Pt. i 7 . 


PIECE DE QUATRE ? 
fiAiOQUES ? ■ ■ 


.. ♦ 


LesîJ».ist.i9>.ts4.iBÎ* Pt. 1». 


PIECE DE DEUX 

Uaioques 


.. 


Les N». 176 jufq. N*. }«i. PI. il. 


1 PIECE» dite BaîOQUE 




Les N*. îci. joj, PL i*. 


M 0 N N 0 I E S DE CUIVRE. | 


Monküies. 1 Poids. 


Baioq.Iquatrin 


Voyez. 


PiECEDEDBOXJ 

Baioques 5 


t ou 10 


Ls N", il. i 


Baioque 


.. f 


U N*. 304 jttfq. N* JO». Pt- »»• 


Demi-Basoque 


.. » 9 


Le N", jej jufq. N", ji*. PL i>s 


lOUATRIN, oui 
j (^UATRINO y 


1 


LeN-.iili«r<).N*.iH. PI. JO. 


Toutes les Monnaies de B dion & de Cuivre , de Bologne font reçues eomme I 


celles ci-dejpis fans aucune exception. 

\ 


• 



Digitized by Google 




I 






Digitized by Google 




MONNOIES ETB 

Aduellement en cours dans l’État Eccléfia%iS) 



MONNOIES D' O R. 



M 0 N N 0 


I fi S. 


1 Poids DE Rome. 




V E 


N I S E. 


S E Q U I N. 




. Du poids de » den. L) grains. 




F L 0 


R E N C E. 


S B Q V 1 N. 




, Du poids de X den. x{ grains. 



Les N°. I). 14 .... « P). to 7 > 



G É 



Il PiSTOLENEITVfideioL 


Du poids de 1 1 den. i) grains. 


1 SAVOIE. 


PlSTOlK de X 4 1 . ) 

rieureà l'année I 78 E. .J 


Du poids de 8 den. 4 grains. 


Dire NEUVE depuis ) 
i 78 tf. . J 


Du poids de 7 den. >7 gr. 


1 MIL 


A N. 



Le N". 17 PI. uj. 



Le N». < PI, <7. 



I PlSTOLE depuis 177 *. Du poids de t dcn. » grains. 



Les N*. 8. 7. . . . 


. . . PL 81 


Les N", s. 7, . . , 


. . . PL 8 



^ 1 "«il. ic > .i.n. .. er. 



VIENNE. 



Hongre CREMNITZ. Dupoidsdeiden.x) grains. 



Souverain.... Dupoidsdeydeu. lograins I S J I Le N*.<3 jufq. N*. «< 



- ALLEMAGNE. 



Le N*. I jufq. N® lo. PI. 131. 



Hongre de divers) n -i j j 
Ekdeurs ( pojdsde t deo. sj grains. 



Dit DE Hollande. Même poids. 



FRANCE. 



Le N*. I jufcj. N®, jt. . PL itfs. Uj 



Les N®, t. ». J. 4- î* <‘7* PJ* 



Du poids de <den.»i grains. 4 j, j I Les N®. Sî. i«. 17. . - PL iJ). 



Dit NEUF de I 7 *î. Dupoidsde < den II grains |. 



ESPAGNE. 

PiSTOLB au Balancier r. . . ^ 

cordonnée depuis 177t. Du poids de 3 den. 17 grains. 

PuciTre.oQ ped( toi d^. Du poids de i den. i» gr. j. 

PORTUGAL. 

PlSTOlBdireLtsïOKitiKE. Du poids de 1 1 dco. 4 graim, t 



Le N®. Si PL I4X. 

Le N«.41 jo.'qu'au N®. *7. PI. 14t. 

Les N®. 17. i8. lÿ. ts, , P). 149. 
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rRANGERESi 

itjLie, en vertu de l’Édit du 6 Mai 1786. 



M O N N O I E s D' A R G E N T. 



MONNOieS. 1 PüIDS DE ROME. 


F.CUS. |baiOQUES. 


V 0 Y K *. 


TOSCANE. 


. 


Le N'. *43. jufq. N*. 34- PI. 74- 7Ï* 


PftACESCltlNO) r> iJ J 

Sclï0POl.D,»0. 5 Dup..a.d=lîi«.isn»>- 


V, na poids*! dcnicn. . . 


.. 


Les N*. *4». F» PI. ?s. 


VENISE. 


.. 7 Î 


Le* N“. 3J. J4. . . . . PI. ni. 




SAVOIE. 


V 

1 18 


Les^*. ». 10. . .... PI. <1. 


Beu NEUF Ou poids de den. 10 grains. 


MILAN. 


Sj 


te. N-. 11. » PI. «(. 


•CO frappé en J77«. Dupoidsde ryden. ij grains. 


CV dit de s trois Cou> ) 

KONNE& y nourcllc-^ Du poids de den. t grains. 
iKnc frappe y 


« 4 


Le N*. PI. sFo. 


FRANCE.. 

■CO NEUF antcticuE 1 Du poids de s+ den, ij grains. 


I 8 


Le N". 8 jufqu'au N*. 10. PI. r|7 


)lt frappé en t78j. . . Dupoidsde 14 den. 10 grains. 


1 e 


Le N*. IJ PI. IJ7. 


ALLEMAGNE. 

E ® î Du poids de x4 deniers. . . 

de l Empire ) 


.. n 


Le N”. iufq. N'. 84. PI. if8. sj». 


E c U de Bavière. . . . Meme poids 


.. 9t 


Le N*. 1 jufqu'au N*. 7. PI. i<4. 



Notre Su Per». U Pape aclutlUment régnant, ordonne, tant à la banque du Mont de 
Piété quà celle du St. Efprit , de mettre en cours les monnaies d'argent dEfpagne, dites 
Piaflres fortes du nouveau coin, cordonnées , pour un Ecu Romain de dix Pauls ; Ù que 
pour telle valeur elles doivent avoir cours dans tout CÈtat Eccléjîajlique. Donné à Rome le 
treize Avril mil fept cent quatre-vingt-cinq. C. Cardinal Rezzonico, Camerlingue. 

Pjïcï D’EiPACNE cw<ksfm<e. Du poids de j den. 17 g- . . un E«u- Voyei les N°. 53. 34. jj. 56; PI. 143. 



Nota. Les doubtej, triples, cjuatniplM , demi , quart des monnoies d’or fit d’argent d- delT.» memionnees , auront cours 
fur la fflOmc pruportion de kor entier , pourvu que le poids j foit correfportdant. Le dcmi-Taler , Eco de Bavière « de I ttnpire , 
ne ietoni pas repu». 
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OBSERVATIONS 

Sur les Monnaies Etrangères. 

En général , le plus ou le moins de recherches des monnoies 
étrangères , en fait hauflér ou bailler le pri.\. 

Le Pape , à l'exemple de plufieurs Souverains, a augmenté la 
valeur de toutes les monnoies d’or qui avoient cours dans les Ltats, 
comme il paroit par les Edits en date du G Mai & du 14 Décem- 
bre 1786. Ce dernier fixe les Louis d'or de France , antérieurs à 
178 5,34 Ecus 59 Baioques & demie, au lieu de 45 Pauls 9 Baio- 
ques. Le Sequin de Florence , à r Ecus 17 Baioques , au lieu de 
^ Ecus 7 Baioques; & enfin celui de Venife, à 2. Ecus 17 Baio- 
ques & demie , au lieu de i Ecus 7 Baioques ( * ). 

On voit très-rarement à Rome , ( & jamais en cours ) des 
monnoies de Milan, Turin & Gênes : ceux qui en ont, les font 
changer au bureau des poftesdeces villes refpcâivcs ( car chacune 
y a lefîen). Ces monnoies font néanmoins tarifées .tandis qûecelles 
du royaume de Naples , pays limitrophe , & avec qui Rome a 
beaucoup de correfpondance , ne le font pas; cela n’empêche pas 
que la monnoie de Naples ne foit très-abondante à Ro me, & n’y 
ait un libfë~coUrs. 

Les onces , voye^ le N°. jufquau N". 21 , Planche 5 9 , y 
f»nt reçues fur le pied de 1.9 Pauls , plus ou moins. 

La piece de 11 Carlins, voye:^ le N°. 2j , jufquau N°. 3 Z, 
Planches 59 , 55, pour environ 96 Baioques. Les autres monnoies 
d’or & d’argent de Naples , dans la même proportion. Le prix de 
ces cfpeces varie à raifon du plus ou moins d’abondance , ou 
fuivant le cours du change de Rome avec Naples. 



( * ) On fnivra pour ce qui regarde les monnoies d'or qui ne feront pas de poids , ce 
qui a cté dtabli dans les précédens tarifs. Tous les Sequins où le manque excédera quatre 
grains, ÔC les Piftoles où il excédera fiv grains, feront portés à l’Hutcl des Monnoies 
pour y être échangés. Il cû également dit , que lorfque le manque de poids d'une monnoie 
d’or n’arrivera pas à un grain , elle fera reçue fans être affujettic à aucune bonification ; fi au 
coittralrü , le manque de poids excédé le premier grain , on devra en bonifier d;-ux ; s’il 
cxccde deux stains, on devra en bonifier trois, 6cc. 

D * 
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Un papier monnoie , appelé Cédule ou Ccdola , non fufceptible 
d'endolTement, fert à faire tous les paiemens au-delfus de cinq écus 
romains , n’y ayant aucune Cédule au-dcflous de cette fomme. 

Les Cédule.sde 5 , lo & lo Ecus , font fort recherchées; celles 
de plus fortes fonimes le font moins , par la raifon que plus une Cé- 
dule fe monte haut , plus elle devient embarraflante pour former 
les appoints dans les paiemens, lefquels font faits avec de la mon- 
noie cfFeûive lorfqu’ils font au-dcïïbus de cinq Ecus. 

Un étranger, non prévenu, qui arrive à Home avec des lettres 
de change ou de crédit, cft fort furpris, lorfque , allant recevoir 
chez un banquier, il retire des Cédules au lieu d’or & d’argent , & 
.lorfque voulant convertir lefditesCédules eneffe£lif,on lui propofe, 
à raifon des circonftances , i , j , 4 p' ° de perte , plus ou moins ; 
il peut à la vérité ne faire ufage que des fommes qui lui font ftric- 
tement néceifaires en efpeccs, & employer le refte de fes Cé- 
dules à prendre du papier fur les villes où il a deflein d’aller. 

Un particulier, poflclTcur d’une Cédule , a bien la faculté de la 
porter à l’une des banques pour la changer contre de la monnoie 
effeûiv; ; mais outre le tems infini qu’il faut qu’il perde, la banque 
ne lui en donne qu’une bien petite partie en argent comptant, & 
le refte en Cédules de moindre fomme ( *) , à moins qu’il ne foit 
muni d’un ordre du Tréforier pour le Mont de Piété, ou du Com- 
mandeur pour la Banque du St. Efprit; ces ordres ne s’obtiennent 
pas aifément , mais lorfqu’on les a obtenus , les Cédules font con- 
verties en argent effeâif. 

Toutes les Cédules émanent de la Banque du St. Efprit , ou de 
celle du Mont de Piété; elles font fignées par les caifliers & teneurs 
delivres defdites Banques; ellesont cours dans Rome comme argent 
comptant; il n’cft permis à qui que ce foit de les refufer en paie- 
ment. 



Des Ecritures. 

On les tient en Ecus monnoie & Baioques. 

L’Ecu vaut Baioques. 

La Baioque vaut 5 Quatrins. 



( • ) L’Argent elTeQif que donne U Banque, eft tout au plus d’un s pour cent. 
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Florence. . . 8o i Ecus d’or ftampe, plus ou moins pouï 
loo Ducats d’or banco. 

Naples. . . . loo Ecus romains pour ii8 ^ Ducats regno, 
plus ou moins. 

Venise. ... 6 ^ j Ecus d’or ftampe , pour loo Ducats 

banco fixe. 

79 ■; , pour loo de iiy fols chaque de 

change. 

Ancône. . . 97 i Ecus romains, pour 100 Ecus, dits fixes. 

Livourne. . 95 Baïoques, pour une Piaftre fixe. 

Bologne. . . 107 Ecus romains, plus ou moins, pour 100 
Ecus de 5 livres banco. 

Cenes. . . . . I Ecu romain pour 1 50 7 fols fuori-banco. 
Amsterdam. 41 7 Baioques, plus ou moins , pour i Florin 
banco. 

Paris i Ecu romain fixe , pour 107 f fol tournois, 

plus ou moins. 

Marseille. . Point de cours ce jour, il fuit ordinairement 
celui de Paris à quelque chofe près. 

Les places non mentionnées ci-deflus, règlent ordinairement 
leurs changes tTaprès celles font le commerce le plus con- 
fidérable avec Rome , comme Gênes , Livourne , Milan & Venife. 

Quant aux ufages des lettres de change , la délibération ci- 
après faite par les principaux banquiers de Rome , en donne 
une connoiflance fuffifante , & j’ai cru fuperflu de m’étendra 
davantage fur cet objet. 



NOTIFICATION. 

Bien que depuis le fiecle pafle , jufqu’au moment préfent , les 
lettres de change tirées à ufance , tant de l’Etat Eccléfiaftique 
que du dehors, aient joui d’une femaine de grâce , rndépendamment 
des quinze jours qui compofent l’ufance ; & nonobftant la décla- 
ration authentique donnée par le corps des banquiers , & fignée 
par chacun d’eux; appert l’extrait ci-après, en date du4Mars 1779, 
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il eft furvenu en juftice une conteftation qui ne tendoit à rien 
moins qu’à détruire un ufage qui avoir été fuivi & refpeûé 
jufqu’alors , comme s’il eût été introduit par force de loi. 

Meffieurs les banquiers de cette ville , comme defenfeurs des 
ufages établis dans le commerce , ont pris à partie ceux qui for- 
moient femblable conteftation, comparoilTant , pour eux , le Sieur 
Nicolas Pavesi , agent général des changes de cette ville , qui a 
foutenu leur caufe pendant l’efpace de quatre années qu’a duré le 
procès , dont la décifion a été entièrement en faveur defdits 
banquiers, ainfi qu’il conftatede lafentence émanée de Monfeigneur 
l’Illuftriffime & Révérendiflime A. C. le 3 Septembre 1784, inférée 
dans les aûes de Vagnolini. 

Teneur de la Déclaration de Mejfleurs les principaux Banquiers de 
cette ville, en date du J Septembre tjyQ. 



Pour éviter les difputes & conteftations qui arrivent trop fou- 
vent parmi les marchands en gros & en détail, & autres négocians 
de cette ville (à la réfervedes banquiers), relativement à l’accep- 
tation & à l’échéance des lettres de change qui viennent, tirées 
fur Rome , tant des places de l’Etat Éccléfiaftique que des 
étrangères. Nous fouflignés banquiers de cette ville , avons déter- 
miné ce qui eft contenu dans les articles ci-après : 

Premièrement , que les lettres de change ftipulées à ufance ; 
favoir , celles qui arrivent par la première pofte de Notre St. Pere , 
qui eft ordinairement le lundi, & quelquefois le mardi ou mercredi 
( à caufe du mauvais tems) , doivent être acceptées le mercredi , 
jour du départ des lettres. 

Celles qui arrivent par la fécondé pofte de Notre St. Pere , 
qui eft ordinairement le jeudi , & quelquefois le vendredi , ou le 
famedi ( à caufe du mauvais tems ) , doivent être acceptées le 
famedi , également jour du départ des lettres. 

Celles qui arrivent par la pofte de Naples, y compris la Sicile, 
Malte & Aquila , doivent être acceptées le vendredi. 

Les autres lettres de change qui proviennent des places étrangères, 
c’eft-à-dire du dehors de l’Etat Eccléfiaftique , doivent être géné- 
ralement acceptées le famedi , quoique la pofte de quelques-unes 
dcfdites places arrive deux fois par femaine à Rome. 

Les 
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Les lettres de change flipulécs à ufancc, qui ont circulé dans 
diverl'es villes avant d’arriver à Rome, Si qui font, par confequent 
d’une date arriérée , doiv'ent être acceptées ; favolr , celles qui 
arrivent le lundi , mardi & mercredi , pour le mercredi , & celles 
qui arrivent les jours fuivans, pour le famedi, aboliflant entièrement 
l'abus introduit , d’accepter aucune lettre de change le même jour 
de la diftribution des lettres. 

Quant à celles à tant de jours de vue , elles doivent être 
acceptées à leur préfentation. Le jour de l’acceptation ne doit pas 
être compté , on part du jour fuivant pour fupputer celui de leur 
échéance. 

L’ufance de Rome étant fixée à quinze jours , & une femaine 
de grâce , il s’enfuit que les lettres tirées à ufance , acceptées 
le vendredi , doivent être payées dans 1 1 jours ; la même chofe 
doit avoir lieu pour celles acceptées le famedi. Au contraire, 
colles acceptées le mercredi, ne jouifl'ent pas de l’entiere femaine 
de grâce, devant être payées dans le terme de 1 8 jours , à partir 
de celui de leur acceptation ; & à défaut de paiement on devra en 
lever le protêt. 

Comme une pareille délibération à été prife de notre part , 
afin d’établir une réglé précife & certaine , pour les marchands 
en gros & en détail , & autre négocians de Rome , à l’exception 
des banquiers, elle devra être obfervée, & ne pourra varier Ibus 
aucun prétexte ; & cela à raifon de l'ancien ufageTbnTFâmment 
pratiqué par touslesbanqui^rs de cette place, & qu’ils continueront 
de pratiquer , non par obligation , mais par bonne volonté de 
leur part , n’étant nullement obligés de payer avant l’époque de 
la troifieme femaine , les lettres par eux acceptées pay'ables à 
ufance : cependant ils ne prétendent pas fc prévaloir de la femaine 
de grâce. 

Les lettres de change également conçues payables à ufance , 
qui n’auront pas été acceptées, & par conféquent proteftées faute 
d’acceptation , feront alTujetties à la même méthode qui a eu 
lieu par le paffé; on devra former inftance le vendredi ou famedi 
antérieur à l’échéance de l’ufance , contre la perfonne fur qui elle 
fera tirée ; laquelle refufant fon acceptation , pour payer dans la 
femaine fuivante , on fera obligé de faire lever un fécond protêt 
faute de paiement , & former le compte de retour fur le tireur 

E » 
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ou quelque endoffeur, ainfi que le jugera à propos le poflefleur de 
la lettre de change. 

Celles à ufancc , fur des perfonnes étrangères , mais payable» 
dans Rome, fe porteront chez le notaire pour qu’il y mette le 
vifa , qui leur tiendra lieu d’acceptation ; & fi elles ne font pas 
payées à leur échéance, on en lèvera le protêt; favoir, dans l’inter- 
valle de 1 1 jours , fi le vifa a été mis un famedi , & dans celui 
de i8 , s’il a été mis un mercredi. La même réglé s’obfervera, 
pour celles tirées de Naples , Sicile, Malte & Aquila : fi le vifa du 
notaire a été mis le vendredi , le protêt faute de paiement devra 
être levé dans le terme de zi jours; en foi de quoi , &c. Rome le 
a 4 Mai 1779, Signés Pietro Antonio Ranicri , Giufeppc Cioja. 
Fdippo Stampa , &c. Ferdinando Aquaroni. Girolamo Belloni. Fra- 
telli Valdambrlni, Giovani Lepri. Sicfanô Moune. 



Le prix de chaque protêt , faute d’acceptation ou de paiement , 
eft de 50 baïoques. 

On fixe ordinairement le cours de change le vendredi au folr. 
Les banquiers ou leur principaux agens , ainfi que les courtiers de 
change fe raffemblent dans un lieu appelé la Sapien^a , & là à rai- 
fon du plus ou du moins de lettre de change , ou du plus ou du 
moins de demandes , ils en établilTent le cours, qui eft le même juf- 
qu’au vendredi fuivant. 

Les changes pour Amftcrdam , Pa* & Gênes , fe fixent le fa- 
medi matin , mais cette fixation fe fait purement & fimplement dans 
les divers comptoirs des banquiers , & les agens de change en com- 
muniquent le cours aux négocians de Rome. 
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Les courtages de Changes Je paient comme ci- après. 



Pour chaque 



BaiOQVBS. 



loo Ducats regno. . • 

loo Ecus d’or 

loo Ducats banco. . . 
100 Ecus Impériaux. . . 
loo Ecus Romains. . . 
1 00 Piaftres de 8 Réaux. 
1 00 De cinq liv. banco. 

I looo Livres fùori-banco. 
loori FIoTinshunrn. , , . 

lOOo Livres Tournois. . 

100 Florins courant. . . 
100 Livres Sterling. . . 

lOo Ecus Romains. . . 



de N A P L E s. . . . 4 .. 

de F L O R E N c E. . 6 .. 

de V E N I s E. . . . 4 î 

de Milan. ... 6 .. 

d’A N c O N E. . . . J .. 
de Livourne.. 3 .. 

de Bologne... 3 .. 

de Gênes 10 .. 

d’ A msterdam. 25 .. 

r Paris. v 

) Lyon. ( 10 .. 

( Marseille, j 

(de Vienne. i 

Jd’AuGUSTE. ) * '■ 

de L O N D R E s. . . 16 .. 

! M AD R I D. \ 
Cadix. ( 

Lisbonne.! ° " 
Palerme. ’ 



Les courtages de marchandifes fe paient généralement à railbn 
de I pour cent de la part du vendeur ; pour l'ordinaire l’acheteur 
n’en pale aucun. 




Poids dont on fi fin à Rome pour pefier l'Or, [Argent, toutes 
les Monnoies & toutes les Marchandifes. 



La livre, compofée de 

L’once 

Le denier 



IL onces. 
14 deniers. 
14 grains. 



La livre de Rome correfpond à un marc 3 onces i deniers 1 
grains , poids de m#Tc de France. 

Ce même poids fe multiplie de deux maniérés , l’une appellée 
grand-Cantaro , & l’autre peiit-Cantaro. 



Le grand-Cantaro fait llv. 

Le petit-Cantaro ,oo liv. 



On s’en fert pour pefer les objets de gros volumes. 
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Mejure pour tes Grains en général. 



1-4 



Les grains fe vendent à Rubbi. 

Le Rubbio fe divife en j, j & J, & quand on les prend au 
poids, le Rubbio doit pefer 640 livres. 

Le Rubbio eft compofé de -li. Scorsi. 

Le ScoRSO fe divife en -j , ^ & -i de ScoRSO. 



Mejure pour les Vins. 



On les mefure à B A R l L. 

Le Baril fe divife en jx Bocali. 

LeBocALE. 4 Fogliette. 

LaFoGLIETTA. ....... Z j dites. 



Mejure pour l’Huile. 



On la mefure à B A ril. 

Le Baril eft compofé de 
LeBocALO . . ... . . 

LaFoGLiETTA fe divife en 



zS Bocali. 

. 4 Fogliette. 
ï ; > dites. 



* 



Bologne 
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On fc fcrt à Rome 

± i L &c 

1 J J 5 4 t 

Quatre Palmes 



MESURE DES COB 



pour mefurer toutes les étoffes en général, éc 

P 

î correfpondent à une Aune de Franco. | 



Palme ou huitième de b 
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, de la Canne, qu’on divife en huit Palmes , la Palme 



; la Canne Romaine» 
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IjOLOGNE, ancienne & belle ville, pafle, après Rome, 
pour la plus riche & la plus peuplée de l’Etat Ecclëfiaftique. 
Les arts y font cultivés avec une attention particulière. L’Acadé- 
mie, appellée Injlimco ou Specola, cft une des chofes curieufes de 
l'Italie. Elle renferme une bibliothèque , un obfervatoire , un cabinet 
d’hiftolre naturelle & de phyfique , des falles pour la marine , pour 
l’art militaire, pour les antiquités , pour la chymie , pour les accou- 
chements , pour la peinture & pour la fculpture. 

Les Bolonnois font affables & Induftrieux , ils font valoir 



plufieurs branches de commerce avec fuccès. 

Les fabriques de gazes & de crêpes jouiffent, à jufte titre, de 
la première réputation dans l’étranger, qui en fait une confomma- 
tion confidérable. 



La légation de Bologne produit de très-belles foies ; elles font 
employées à la fabrication des gazes & crêpes ; celles qu’on y fait 
ouvrer & monter en organfin , font en général tirées de Ix 
Romagne -, on n’emploie , pour cet effet , que les qualités les plus 
belles ; aufli peut-on comparer les organfins de Bologne à ceux de 
Piémont, pour la fineffe & la perfeûion ; la majeure partie eft 

envoyée en Ajigleierre. — . 

Les chanvres forment une autre branche de commerce très- 



cffcntielle pour le pays. Les fauciffons & les liqueurs font d’une 
qualité fupérieure. 

La douane eft comme un port franc , toutes les marchandifes 
y font dépofées fans payer aucun droit pour l’introduâion. Celles 
qui doivent fe confommer dans la ville , ou la province , en font 
extraites en payant les droits fixés pour chaque genre ; & celles 
qui doivent être expédiées hors de la province , paient feulement 
le droit de tranfit , commun à toutes fortes de marchandifes , qui 
eft de 4 Baïoques pour chaque poids de cent livres. 

La commodité des magafins en douane , qui fervent d’en- 
trepôt , facilite beaucoup le négociant de Bologne , ainfi que 
les diverfes malfons étrangères qui y ont formé des établlffemens. 
On y trouve des affortimens confidérables dans prefque tous 
les genres de marchandifes qui fe confomment dans la ville , & 
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dans les différentes provinces de l’Etat Eccléfiaftique , & même 
des états voifins , d’où , en cas de mévente , on les fait revenir , 
fans qu’elles foient affujetties à d’autres droits qu’à celui de tranfit, 
payé lors de l’expédition. 

Rome & Bologne font, comme on l’a déjà dit, les feules villes 
où l’on batte aâuellement monnoie dans les états de Sa Sainteté. 

Depuis l’année 1 777, le Pape aâuellement régnant , a ordonné que 
toutes les monnoies qui fe frapperoient à Bologne , feroient faites 
àl’inftar de celles de Rome , pour le poids & pour la valeur •. ce n’eft 
donc qu’avant cette époque, qu’on peut en trouver de différentes. 

Les monnoies frappées à Bologne , font très- variées , attendu 
qu’indépendamment de celles qu’on y battoit , ainfi qu’à Rome, 
lors de l’élcüion d’un nouveau Pontife , ou pendant les interrègnes, 
la communauté de Bologne en falfoit frapper à fon coin particulier. 

On compte à Bologne par livres , fous & deniers ; au Heu qu’à 
Rome c’eft par Ecus & Baioques. 

L’Ecu romain vaut 5 livres, ou 100 Baioques, qu’on appelle 
également Bolognini, ou fous. On voit par-là qu’il n’y a d’autres 
différences entre la valeur des monnoies de Rome & de Bologne, 
que dans la dénomination. 

Je divilerai les monnoies de Bologne , comme celles de Rome, 
en nouveau & ancien fyftéme. L’époque d’où je pars pour les 
monnoies de l’ancien fyflême, ctant la meme , les obfcrvatlons 
faites dans l'article de Rome peuvent s’appliquer à celui-ci. 

Monnaies d’Or iT après l’ancien JyJléme , avec le prix quelles 
valaient dans le terns. 



Monnoies. 


1 Poids. 


Piul. 


Liv. 1 Sous, 1 Den. 


Voyez. 


PiSTOl s. 1 


Du Mîds de canKf 
pm» de Bologne , de 

Il valeur de 

T,e< demi Plflolce en 
proportion. 


H 


17 ta .. 


Le N*. 1, PI. |t. 


SSQVIN. ' 


Du poids de iS earus j 

de 

La piecede deux Sequins, 
ainfi que celle de demi- 
Sequin en proportion. 


ai 


le 10 „ 


Les N*. 7, S, 9. Fl.}a. 
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Monnaies £ Argent £ après l'ancien Jyflème , avec le prix quelles 
Vidaient dans le tems. 



|monnoip.s.| Poids de Bologne. 


Paul. 


Liv. 1 Sous. 1 Den. 


V 0 Y E E, 


Dupoid^dciipcaratsH 

Le Aetrvi-Ecu en propor- 
tion. 


» 


4 10 




E c U s de } Du poidf 1 1 «. carats 
l'aande i77}.{ de la valeur de. . . , 


8 


4 


je.îi. PI. îîa 


Bianco. Du poids de 19 carats 


... 


. .. . 


Le»N”.4£.47.48. PI. 


AtADONiNE. Du poids de 10 carats. . 


... 


.. « 


Les N”. 49. IC. Fl. )l. 



Toutes les monnoies ci-defTus font extrêmement rares; d’ail- 
leurs elles font confidérées aujourd’hui comme matière , & payées 
à raifon du poids de l'or & de l’argent, étant hors de cours , à la 
réfcrvc cependant de la raonnoie appellée Bianco , qu’on voit 
encore en circulation. 

Le nouvel Edit donné à Rome , le 6 Mai 1786 , ordonne que 
dans le terme de huit mois , toutes les monnoies d’or frappées 
avant Tépoque^e l’année 1757 , leront' rapportées à rhôtef des 
monnoies pour y être échangées en Piftoles & Séquins de Rome 
& de Bologne poftérieurs à ladite année. Les huit mois expirés , 
les hôtels des monnoies les recevront comme matière feulement , 
fans avoir égard aux frais de monnoyage. 

Les pièces d’Efpagne continueront à avoir cours pour un Ecu 
romain, & ce, à teneur de la notificationprovifoire du 1 5 Avril 1785. 

Prix auquel F Hôtel des Monnoies payera les matières £Or â 
£ Argent à raifon de leur titre de fin. 

L’or du titre de 14 carats 11 jo'- l6‘' !*• U livre. 

On calculera les autres titres de tin en proportion. 

Largemt du titre de ti onces (c’eft-à-dirc de 

Il deniers de fin)à raifon de * 7 ^"* ■î’* 4 ^' ^ Hvîe. 

Les autres titres feront calculés en proportion. 
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Les Monnaies ci-après détaillées , feront échangées comme il ejl prefirit 
de l'autre pan , pendant le terme de hua mois. 



Mon NoiBS.j Poids. 




Votez. 


Skqoins de) 

Clénem XII. > Dupoidsde iS carats . 

fiCarucrieurf. .) 


10 to 


Le N*. jSjufq. N*.4t. PI. 4. 


SEQujNsdej De l'année 1 740 « \ toute 
Benoit XIV.J l'année 1 747, ménnepoidt. 


«3 * 


Les N». 4J. 44. 4?. W- 4. 


Dits... i Des années 174» & «749 » 

J même poids. 


10 f 4 


Le N*. Idem. 


n ï De rannée i 7 to k route 

raftoéei 7 l 7 tt 9 cmepokU. 


10 t) .. 


Le N°. Idem. 


Ecv n'oa , ou ) 

Piflole de Clé. f Du poids de |4 carats 
ment XII,ap-[ t grain ....... 

pellee Cotjtni. ] 


3 II 


Les N*. 4 o> 4 l. 4 i. 4 ). Pi. 4 . 


Db M I-Ec U ) ri. -4 J 
RoMAIM.aiiJ repoli»* 4 cmls,gr..ni 

Quaatin. 


I ... 4 


Us N*. 44,45.44. 47, P). 4. 



Par un nouvel Édit du 24 Décembre 1/8 ff , Sa Sainteté a. 
prorogé h cours des Monnoies détaillées ci-deÿus , jufquau mois 
de Mars 1/8/ inclufivemenc , & en a augmenté la valeur-, /avoir ; 



M U «< N 0 1 B s. 


Liv. 


^Soui, 


Den. 


SequiNS de Benoit XIII » è la Bofe , & de Clément XII 


10 


11 






10 


If 


4 


SeQVIKS de Benoit XIV de 1740 i wutc l'année 174? 


10 


10 


4 


S B Q U I N 5 , dits de 1743 i 1749 ; . 


10 


4 


4 


||seQP|HS, ditsde ) 7 fo & poAêneots, compris ceux du Skgc s-acant 


de 1713 . 


10 


>4 




Kcu d’Ob.ou DSMI-P1STOI.E de Clément XH 


S 


ti 


- 


Demi-Eco, dit QvARTt K : 


î 


... 


4 



Je vais pafler aux Monnoies du nouveau fyftême, aûuellement 
en cours, en vertu des Édits du 6 Mai & 14 Décembre 1786. 

OBSERVATIONS 
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MON N OIES 

r . 

A6tuellement en cours à Bologne, en vertu de l’Edi: di 

à Bologne le 17 Mail?? 



M O N N O I E s D’ O R. 



Poids de Bologne. 



Sequik neuf) 
de Pie VI de Bologne. ) 


Du poids de 1 E caran ^ de b 
valeur de 1 1 Pauls f Baioques. 

Le demi-Sequin , la piece de 
a , S fcc to Sequins co pro- 
ponioQ. 








Les demi fcc quart de Sequin 
en proportion. 


PiSTOLB neuve) 
de Pie VI de Bologne. ^ 


Du poids de a» carats,'^ de la 
vakurdei 1 Pauls \ Oaioqucs. 
La detQuPinole fcc la ptccc de 
ffcc xPillolcseDpropbnJua. 


PlSTOLE NEUVE) 
de Rome ) 


Même poids. 

La detni-Piilole fcC la picce de 
a Pillolcs CA propomon. 



M O N N O 1 E s D- A R G E N T. 



Liv. I (uut. 



Poids de Bolog 



Eco N RUF de Pie VI ) Du poids de 140 carats 1 den. 
de Bologne. j^delavatcurdcioPauls). 5 

Les dentt'Eeu eu proportion. 



I Eco NEUF de Rome. Même poids. 

Les doni- Ecus en proporiioR. 



I Te.,=» d. Bolog™.j 



‘ T »! T O » d. Rom., j * 



Piastre ou picce ) Du poids de )4 carats de la 
[ d'une Livre ( valeur de i Pauls 



I P A U L de Bologne. . Du poids de 17 carats. 



! P A U t de Rome. . MSmc poids. 



DsMl-PAOLde Bologne. Du poids de < carats. , , 



De M i*Pa ULde Rome. Meme poids. 



Quart de Paul) «, .. 

de Rome. # P°'“* ” propomon. . . 





Les N", ja. n PI. jf. 

Les N®. a$«. ij*. a<c. . . pl, S4. 



Les N», li. 57. |7 



Les N*. 



Le N*. }S furqu'au N*. 44. . Pl, J7. 



te N'. 4î PI. J7- 

Le N*. 1(4 julqu'au Nv. i4f. Pt. 18. 19. 



Le N®. ]i lufqu’au N®. 17. . Pl. j8. 



Le N*. 170. jufq. N*, an }. Pl. 19 à i». 



Le N*. ii< jufq. N*. »î7. PI. ij fcc 14. 
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Poids ds Bolocke. 



Muraiolc double. 



Le N’'. 58 jufq. N” <8. . . 


. PI. if. 


Le N*. 5» jufq. N». 7<. . . 


. PI. 40. 




. PI. .10. 





M O N N O I E s DE CUIVRE. 




Toutes les monnoles de Billon & de Cuivre de tous les États 
de Sa Sainteté ont le même cours que celles ci-delTus. 

Avant l’année 1777, le Baïoque fe divifoit en fix Quatrins, ou dou^e 
deniers ; depuis cette époque il a été réduit à cinq Quatrlns , fuivant 
l’ufage établi à Rome. 



















A 



?UTÉ 

i 

I 



I 

i 

! 

I 



J 
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MONNOIES ÉTP 

Adluellement en cours à Bologne , en vertu de l’Edit donné à 1 



MONNOIES D’ O R. 



M OlN K 0 1 E S. 1 


Poids de Bolocme. 


VEN 


I S E. 


Skqoin 


Du poids de 1 a carats a grains. 



FLORENCE. 

S E Q U I N De l8 carats t gra:BS. ... 19 l? 



GÊNES. 

PlSTOLENBUVbdMol. De 74 carats I grains. ... 4 ^ 



MILAN. 



SeQUIN .depuis 177 <. De iS carats t grains. . , 



PiSTOLS, depuis 177>. De )) carats i grain • I >7 >7 







De. .or». g,™.... 



PlSTOLE.au Balancier) -i I 

cordonnéedcp«L$i7?i.S ^ • I 



Piecrm .««p«uit<ud-Ot. De 7 carats t graîm. 



PORTUGAL. 

PlSTOLB»diteLitbofline. De 7< carats. . . . 



Les N*. 1. 9 . . PI. II. 



Les N*. <.7. . PI. I 



Le N*. << 




Le N*, a. . . PI. ij<. 



LcN*. j«. PI. 14 a. 









Les N*. 17 . II. > 
... ». 1 



























































Bologne le 17 dudit mois. 



MONNOIES D’ A R G E N T. 



M O N N O I E s. I Poids DE Bologne. 



TOSCANE. 



r&ACBSCHINO 
t r 

Lbopoluino. ... 



De i43carauigntin 



r A L L A R O , avec deux ) ... 

* ' De 1^0 carats. ..... 



. D l) c A T , de la valeur de ? r»* . «n 
1 lliv.de Vcnilê 5 De 110 cartti. 



I SAVOIE. 

É c U K s V F De i8« carats. . . . . . 



I MILAN. 

ECU, frappé en 1778. ... De ira carats 1 gnhis. . 



I Éco . Æt J« iroi. Cooio^i J ^ . 

' ncs , nouveiiccoeiH rr^pe. ) 



FRANCK. 

: É C U , stntérieuf ï I7*î. . . De M* carau 



'dit, frappé en 17^5. . . De 14 deniers ao grains. I ^ g ... I Le N". 



ESP 


A G N F., 


PIECE au Balancier cor- 


De 14s carats a grains. . 






ALLEMAGNE. 


T - • ET 




é C U , de l’Empir.’. . . . 




é c U de Bavière 


. Même poids . 











Le N®. ï. ïttfq. 7. PL x«4. 



Les doubles, triples, quatruples , demi*, & tniam de pièces des Montioies d’Ot &c d’ Argent, cMslTas 
mentianBccs , auront cours fur la même proponion de leurs entiers , pourvu que le poids y loit correrpos- 
daru. Le 4 Tater , Ecu de Bavière &( de l'Empire ne feront point rejus. 



[fioira 
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OBSERVATIONS 



Sur les Monnaies Étrangères. 

L A circulation des monnoies étrangères eft aflez rare à 
Bologne (*). Au furplus, comme on l’a déjà dit, le tarif, en fait 
de monnoies étrangères , n’eft fuivi à la rigueur , que lorfqu’il 
s’agit de dépenfes journalières & ufuelles, & qui ne forment pas 
un objet de commerce pour celui qui paie en monnoie étran- 
gère ; parce qu’autrement il eft dans le cas d’établir fes traités à 
raifon des circonftances du plus ou moins de recherches de telle 
ou telle monnoie; ou en raifon du prix auquel elle eft générale- 
ment reçue alors. 

Il n’y a pas à Bologne, comme à Rome , de papier monnoie, & 
tous les paiemens s’y font en or ou en argent effeûif. Il eft pourtant 
expliqué fur les nouvelles cédules , faites à Rome , qu’elles doivent 
valoir dans tout l’Etat Eccléfiaftique ; mais jufqu’à ce moment, les 
légations de Bologne & de Ferrare , ne les ont pcTint introduites 
dans leurs paiements. 

Des Ecritures. 

Les banqxricrs les riemtem m livres de banque. 

La livre de banque , ( avant l’Edit pour l’augmentation fur les 
monnoies d’or , publié le 17 Mai 1786 ) fe réglait fur la proportion 
de la valeur du Sequin de Rome & de Bologne , à raifon de 10 1 . 
dites Quatrini banco. 

Tous les rompus au-delTous du demi-Sequin , étoient réputés 
monnoie courante , dite hors de banco. 

Aujourd’hui que les Sequins de Rome & de Bologne , ont été 
portés au prix de 10 livres 15 fous, au lieu de 10 livres 5 fous , 
où ils étoient, on eft convenu d’établir la différence entre la monnoie 
banco, & celle hors de banco , à 1 ; pour cent, c’eft à dire que 
100 livres banco , feront toujours toi livres to fous hors de 
banque. 

(*) Elles y font» comme les monnoies nationales, llriâement pefées; celles qui ne 
font pas de jufle poids, perdent à raifon de quinze Quatrins par grain manquant fur les 
Sequins £c Hongres ^ 6c de quatorze Quatrins fur toutes les autres monnoies d*or. 
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Les marchands en gros & en détail , tiennent leurs écritures en 
monnoie hors de banque. 

Ufancci des Lettres de Change, tirées fir Bologne d’après le régie- 
meru de la place. 



De R O M E. 

G t H E s. 

M 1 L A H. 

Venise. 
Florence. 
Pis E. 

L ü Q U E s. 
Toute la Toscane. 

Ancône. 

M A R c A. 

Romacne. ( 
Lombardie. 3 
Naples. 

P A L1.R M E. 

Messine SiautrciS 

rems du Royaume. ^ 

Anvers. 

Paris. 

Londres. 

Le Levant. 



dix jours de vue , ou après l’acceptadoii. 



huit jours, comme ci-deflus. 



huit jours, comme ci-delTus. 

quinze jours , comme ci^delTus. 

un mois , comme ci-defliis. 

deux mois après la date, ainlî que tontes les auaes 
villes de la France & de la Flandre, 
trois mois, eomm* ci dcITus. 



Pie V a donné ce réglement , lequel a été confirmé par fes 
fucceffeurs. 

On s’y conforme pour toutes les traites tirées des villes hors 
de l’Italie ; mais' pout celles tirées de l’Italie , on y a dérogé pour 
s’adapter à l’ufage décrit ci-après. 

Quoique l’intervalle des acceptations des lettres de change , 
à leur paiement, foit détaillé dans le tableau ci-delTus, on y 
eft contrevenu , ayant introduit depuis long - temps l'ufage de 
payer les lettres de change , tirées de diverfes villes d’Italie , 
fur Bologne, huit jours révolus après l’acceptation; de maniéré 
qu’une lettre de change acceptée le premier du mois, doit être 
payée le dix dudit mois , parce qu’on n’y comprend pas le jour 
de l’acceptation ni celui du paiement , mais on compte les jours 
de fêtes. 
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On n’accepte ni ne paie aucune lettre de change les jours de 
fêtes , çn attend le lendemain. 

Lorfque celui fur qui eft tirée une lettre de change , refufe de 
l’accepter , on en fait de fuite lever le protêts faute d’acceptation, 
& dès ce moment on compte les jours porté fur la lettre , après 
lequel on fait lever le protêt faute de paiement , pour en former 
le retour. 

Les lettres de change , à tant de jours de date , ou pour un 
temps fixe, doivent fe préfenter , & être payées le jour d’après 
l’époque fixée ; à défaut , on les fait proteller. 

Celles à vue , ou à plaifir , fe paient ordinairement à leur 
préfentation. 

Celles, tirées fur des étrangers, payables dans Bologne, fe pré- 
fentent au notaire du tribunal des marchands, le jour qu’on auroit 
dû la préfenter à celui fur qui elle eft tirée , pour en procurer 
l’acceptation. Et fi lefdits étrangers ne comparoifl'ent , ou ne 
chargent quelqu’un de comparoître pour eux , on en fait lever le 
protêt à l’échéance , qui a commencé à compter du jour de la 
préfentation de ladite lettre au notaire. 

Il y a à Bologne un Tribunal pour les affaires de commerce , 
totalement diftinÛ des autres Tribunaux ; il s’appelle Foro-dL-mcr- 
canti-, il eft compofé de deux juges tirés du college des avocats. 
L’un décide en première inftance , OC l’autre en dernier reflbrt. 

Il y a en outre cinq confuls ôc huit maîtres gardes , tous tirés 
du corps des marchands. Les premiers opinent dans les fentenccs 
qui émanent du juge ; les féconds font pour faire obferver les 
ftatuts , & concourent aux délibérations lorfqu’il s’agit de quelque 
changement relatif auxdits ftatuts. 

Il y a encore un notaire confervateur, fon adjoint & un fubftitut, 
alnfi qu’un officier de juftice pour porter les citations, intimations 
& autres papiers , & faire exécuter les fequeftres. 

• Les ftatuts & privilèges de ce Tribunal , ont été accordés & 
approuvés par divers Pontifes. 

Les protêts , faute d’acceptation , fe font ordinairement le jour 
de l’arrivée des lettres de change. Les frais de protêt , faute 
d’acceptation ou de paiement, coûtent x livres 10 fous chaque. 
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Lyon.. . 
B O L Z A N O. 
Venise, . 
Rome. . . 
Florence, 
Milan. . 
Gênes. . 
Vienne. . 
Amsterdam. 
Livourne. 



Cvun des Changes. 

55 i Bolognini plus ou moins pour 3 Liï^. de France. 



46 i . Idem P' t Florin en or en foire. 

58 i . Idem. ..... p' I Ducal courant. 

95 4 . Idem, p^ 1 Ecu Romain. 

1 07 . Idem P* 1 Ducaton de fept liv. 

84 J . Idem p* 6 Liv. courant. 

87 I . Idem P* 6 Liv. fuori- banco. 

47 \ . Idem P' 1 Florin courant. 

39 • Idem p' I Florin banco. 

89 I . Idem. ..... P' I Pîafire de huit Réaux. 



Les changes fc règlent ordinairement le mardi. 



Des Courtages, 

Ceux qui font relatifs ^ à la banque lé paient comme il fuit : 

1 000 Ecus de trois liv. de France. ^ 

1000 Florins de Bolz ANO. 1 

1000 Ducats courant de Venise. I 
1000 Ecus Romains de Rome. I 

1000 Pialfres de huit Réaux de Livourne, f 

1000 Ducatons de fept liv. de Florence./ ^ '5 *4^. fuori -banco. 
1000 Florins banco d’AMSTERDAM. 1 

1000 Ecus de hx liv. de Milan. I 

1000 Ecus de fix liv. de Gênes. i 

1000 Florins courant de Vienne. J 

Pour ceux qui concernent les marcliandiies , le vendeur & 
Vacheteur paient chacun un demi pour cent. 



Le Poids dont on fait ufage à Bologne pour pefer LOi ^ l'Argent & 



toutes les Monnoies , ejl : 

La Livre, compofée de Onces. 

L’Once J 8 Huitièmes. 

ou de 160 carats ou de 640 grains. 

Le Carat fe divife en Grains. 

La même livre fort auHl à pefer les foies & les autres mar* 

chandifes ; alors on la divife en Ferlins. 

Le Ferlin, ...lo Carats. 

Le Carat, comme ci-defliis , en 4 Grains. 



Une livre de Bologne correfpond à un marc 3 onces 1 9 deniers 
grains un-f, poids de marc de France. 

FERRARE, 
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Le Bras ou Braccio , eft la feule mefure dont on fe in i I 
On la divife en t , 7 , s & à» & en j , j , n <le Bras : le B ris 4e 
lignes , pied de RoL 



D E M I - B R A i de 1 
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fort à Bologne pouT mcfurer tous les genres d’étoffes, 
t s de Bologne correfpond à JJ de l’Aune de France , plus deu»; 



de Bologne. 




■* 
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f^ERR ARE, capitale de la légation de ce nom , eft une grande 
& belle ville, qui n’cft pas, à beaucoup près, peuplée à proportion 
de fon étendue. Cette légation produit beaucoup de grains & de 
chanvre. 

Les monnoies d’argent battues à Fcrrare , font toutes d’après 
l’ancien fyftême , & pa# confequent hors de cours. Je ferai 
néanmoins connoitre celles qui ont été frappées fous le pontificat 
de Clément XI. Celles de billon & de cuivre , font en cours 
dans tout l’Etat Eccléfiaftique , conformément au détail ci-après. 

Le Cardinal Banchieri , Légat à Ferrare fous le pontificat de 
Benoit XIV , fit porter à l’iiôtel des monnoies toutes les pièces 
appellécs Tredicini, c’eft a diré de 15 & i6 quatrins ( on en voit 
l’empreinte aux N“. 7 & 12 , planche 44 ) Il leur fit ajouter une 
petite guirlande au tour , après quoi elles furent de nouveau 
remifes en cours , avec l’augmentation de x quatrins , c’eft-à-dire 
qu’au lieu de i j , elles furent portées 315; mais depuis la réduÛion 
du baioque à 5 quatrins , au lieu de 6 qu’il valoir , ces pièces ne 
font reçues aujourd'hui que pour iz quatrins j dans les légations 
de Ferrare & de Ravenne , & pour 10 quatrins feulement dans 
le refte de l’Etat Eccléfiartique. Le A'", ty & 18 , planche 44 , 
démontrent le type de ladite piece. 

Les opérations de change qui (e font à Ferrare , fe règlent d’après 
les places circonvoifmes , comme Rome , Venife , Bologne & 
Livourne. 

Les monnoies d’argent , d’après l’ancien fyftême , ont été reçues 
par l’hôtel des monnoies de Rome & de Bologne , fur le pied de 
1 5 Ecus 6 Z baïoques ^ \ , prix de la livre argent fin. 



Monnoies d' Argent de Ferrare, d'après l’ancien Jyfiéme, hors de cours 



Piastre. . . . 


Voyc7- les N“. v i. 


Planche 43. 


Demi-Piastre. 


Voyez le N^. 3. 


Planche 43. 


T E S T 0 N. . . . 


Voyez les N“. 4. 5. 


Planche 43. 



H 
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Monnaies de Billon aBuclUment en cours. 



Monnoies. 


BAiOQ^JjQuATRIN. 

S .. .. .. 


,V O Y E I. 


Muraiole ds huit. . 


Le N». E. PI. 44. 


M U R A 1 O t E double. . 


4 .. 


Les N*. 7.1 s. 9 . 10. II. . . . PI. 44. 


Muraiole. 


1 


Le N”, it jufqu’au N”. i£. Fl. 44. 


PIECE de cinq Biioques. 




N”. Fl. 44. 


Dite de deux £c demi. .... 


.... 


Le N*, it PI. 44. 



Monnaies de Cuivre. 



IDBB 


DBS 


Ml 




I P A 1 0 Q U £ 


.1 .. .. 


{ •> 


Les N*, tÿ. 10. it. tt. . . 


PL 4 Î. 


DEMI'RAÏOQUE. . 


. '1 .. .. 


* î 


Les N*. X}. 14. tf. i<. . . 


PL 4 Î. 


jQUATRIN 


•|! - 





Le N'. 17. 1! 


PL 4 J. 



On fuit ulage de deux lortes de poids à Fcrrare. On pcfc les 
matières & ouvrages d’or & d’argent, ainfi que les monnoies, 
avec le marc dont on fe fort à Milan pour pcfer les mêmes objets. 
( Voye^ la proportion du marc de Milan avec celui de France'). 

L’autre poids qui fert à pefer la foie & toutes les marchan- 
difcs, e(I : 

La Livre, qui fe divife en .... la onces. 

Lonce, ....i6 Fcriini. 

LeFerlino, ....10 Carats. 
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MESURES DES COI 



Il y a à Ferrare deux fortes de mefures , appelées Bras, qii fe di 
fert uniquement pour mefurer les étoflfes en Soie , & l'autre pour uelurcr 



D E Ml -B R AS de Ferrare pour les étoffes en Soie. Un Iras 1 
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i|iii fe divifent également en ÿ , -i & j , ou en -j- , 5 , & n- L’une 
tmciurer les Toiles, Draps & autres étoffes en Laine, Coton, &c. 



Bras fait d’Aune de France plus 5 lignes , pied de Roi. 




cc. Un B R A s î fait une Aune de France moins 3 lignes , pied de Roi. 
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R AVE N NE, ville très -ancienne & très - célèbre. Honno- 
rius , & d’autres Empereurs Romains , y firent leur réfidence. 
Elle a été enl’uite gouvernée par les Exarques. Cette ville, capitale 
de la légation de la Romagne , renferme encore beaucoup d’an- 
tiquités très-curieufes. 

Sous le pontificat de Clénunt Xll , le cardinal Albéroni, Légat 
à Ravenne , vers les années 1737 & 1758 , fit conllruirc un pont 
fur les deux branches des rivières Ronco & Momone , & à cette 
occafion il fit battre des monnoies d’argent , c’eft-à-dire des Pauls 
& des demi-Pauls, à l’imitation de ceux qui fe frappoient alors 
à Rome. Ces monnoies fe font confondues avec celles de Rome , 
& ont circulé fans aucune diftinâion de ces dernieres. 

J’en donnerai le détail dans le tarif ci-après. 

Depuis cette époque , on n'a frappé que quelques monnoies de 
cuivre, fous le pontificat de Benoit XIV , lefquclles font encore 
en circulation. 

[y. Monnoies d’ Argent. 



r 


M 0 N N U I E s. 


BAIOQUE. I Qu-*»"-!»!. 


— V 0 V t «. 


P A i; L . 


10 


Les N**. I. s PI. + 7 . 


0 B M 1 - P A U L. . . . 


! 


Les N*. J. PI. 47. 




Monnoies de Cuivre. 


Monnoies. 


GaÏOQUE. jQUATRlft. 


Voyez. 


Tt A ï 0 Q V e 


ï 


Les N". î. < PI. 47. 


DEMI'BAÏOQUE. . 


.. 1 i 


Les ïl*. 7. « PI. 47. * 


QUATHIN 


.. * 


Le* N*. 4, 10 P). 47. 



Toutes ces moniloies fout confondues & circulent avec celles 
de Rome & de Bologne. 
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Ct U b b I O , petite ville du Duché d’Urbin. Paui - Emile 
Galeoti , ayant eu la commiffion de faire battre des monnoies de 
cuivre, pour l’ufage de l’Etat Eccléfiaftique , le rendit en 1646 
à Gubbio , fa patrie , pour y travailler. 

La même commiffion a été exercée par lui & fes fuccef- 
feurs , jufqu au commencement du pontificat de Clément Xlll , 
qui fufpendit dans fes Etats la frappe des monnoeis de cuivre , 
parce quelles étoient trop multipliées. 

Depuis lors , les villes de Rome & de Bologne , ont eu 
feules le droit de battre moimole , & ce n’a été qu’au ponti- 
ficat de Pie VI , que ces deux villes ont de nouveau frappé 
des monnoies de cuivre , depuis la lufpenfion qu’en avoir 
ordonné Clément XIII. 

Monnoies de Cuivre. 



Monnoies. 


Baioqve. |quatrin. 




Voyez. 


Pa înQvB...... 


•• > 


r-» N* 


1. 1. 3 . 4. . . PÉ 49. 


Dfmi-Paîoqo£, 


•• * i 


Lek N' 


t. (. 7. 8 . J. Pi. 49. 


QuATRIN. ..... 


.. I 


Les N* 


10.11 Pl|y. 



Ces monnoies font confondues & circulent avec celles de Rome 
& de Bologne. 



DU 
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DU ROYAUME DES DEUX SICILES. 



Ce Royaume eft , fans contredit , le plus vafte & le plus peuplé 
de toute lltalle. 

Les principales villes réputées pour le commerce font, 

Palerme & Mejfîne ; elles ont toutes change ouvert avec la plupart 
des places de l’Europe. 

La richefle du pays provient de la fertilité du fol, qui produit 
abondamment toutes fortes de denrées. Ce Royaume fournit à 
l’étranger des Grains, des Huiles, des Soles, des Laines, de la 
Manne, de la RéglilTe, du Tartre, du Soufre, des Figues, des 
Railins fecs & autres produQlons. 

Le nombre des manufattures y eft confidérable dans tous les 
genres ; elles y font même portées à une certaine perfeûlon : 
cela n’empêche pas que les habitans ne confomment une quantité 
prodigleufe de marchandifes fabriquées en France , en Angleterre, 
en Allemagne , & dans le refte de l’Italie. 

Le luxe y eft porté au plus haut degré , fur-tout dans la capitale, 
qui peut fe comparer aux villes de Cour les plus brillantes. 

Les prlncmales foires du Royaume de Naples font ; 

Celle de Éalemc , qui commence le i i du mois de Septembre , 
& finit le 8 Oâobre. 

Celle à'Averfe , qui commence le 1 5 Avril , & finit le 4 Mai. 

Celle de Foggia, qui commence le 8 Mai, & dure un mois. 

Celle de Gravina, qui commence le 6 Avril , & dure jufqu’au 
dudit mois. 




5 ° 
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Naples , capitale , eft une ville très-commerçante , avec un 
bon port capable de recevoir les plus gros vaiffeaux ; c’eft dans 
cette première place du Royaume que fe traitent les principales 
aflaircs relatives aux produQions & aux manufaâures du pays. 

Des Banques. 

Elles font au nombre de fept; favoir ; 

Celle de P l É T É. 

du Peuple. 

des P A U V R E s. 

de St. J A c Q U E s. 

du Sauveur. 

du St. Esprit. 

de St. É L O I. 

Comme tous les paiemens au-delTus de lo Ducats fe font en gé- 
néral par l’entremife de la banque , il s’enfuit que tous les gens d’af- 
faires, & les particuliers qui font dans le cas de faire des paiemens, 
fe font ouvrir un crédit, dans une ou plulieurs de ces banques , afin 
que lefdlts paiement menr Leu .l’uno mamere tiirp inrnnfeflable. 

Ces crédits fe forment en dépofant des fommes en argent comp- 
tant , ou en polices de quelqu’autre banque. Les dépofitaires ne 
reçoivent aucun intérêt de leurs dépôts ; mais auffi , ils ne font te- 
nus envers la banque , à aucun frais pour l’entrée , fortie & manie- 
ment des fommes dépofées. La banque leur donne une feuille im- 
primée , parafée , timbrée de fon fceau , & (ignée par le CaifSer ; 
cette feuille fait mention du nombre des Ducats & Grains que la 
banque a reçus. Elle s’appelle Fede-di-credito. 

Les poffefTeurs de cette Fede-di-credito , peuvent en recevoir 
l’argent comptant à leur volonté , & la banque le leur rembourfe 
en retirant ladite Fede-di-credito. Ils peuvent auffi la donner en 
paiement comme argent comptant , au moyen d’un endolfement 
en faveur de ceux qu’ils veulent payer. 

Soit qu’on acquitte une dette , ou qu’on acheté quelque immeu- 
ble , foit qu’on prête une fomme pour un temps limité à quelqu'un, 
ou qu’on faffe quelqu’autre paiement pour quelque caufe que ce 

foit 
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foit ; il eft d’ufage , comme il eft dit ci - dcflus , de fe fervir de 
l’entremife de la banque par le moyen d’une Fedc-di-credito , dans 
l’endoflement de laquelle on fpécifie les motifs & les caufes dudit 
paiement. L’enrégiftrement que la banque fait dudit endoflement 
lut les livres , la reftitution que font les porteurs de la Fede-di- 
crédita à la banque lorfqu’elle leur en rembourfe la valeur , devien- 
nent pour le payeur un titre inconteftable de l’exiftence du paie- 
ment qu’il a fait. 

La Fedc-di-credito n’a été confidérée jufqu’à prefent que fous nn 
limple point de vue; mais lorfque ceux qui fe forment des crédits 
dans les banques, font dans le cas de faire des dépôts réitérés, ou 
des paiemens multipliés , la Fede-di-credito qu’ils exigent de la 
banque eft faite fur une feuille de papier plus grande qu’à l’ordi- 
naire. La banque y note d’un côté les fommes qu’elle reçoit à 
mefurc qu’on les lui porte; par contre, elle en déduit les fommes 
qu’elle paie pour le compte des dépofitaircs; & c’eft alors que la 
Fede-di-credito prend le nom de Fedeone ou Madre-fede, 

Les poflefTcurs des Madre-fede donnent ordinairement des man- 
dats , ou ordres fur la banque , conçus en ces termes : Banque telle ; 
paye-{^ à tel pour telle ou telle caufe. La banque figne , paraphe & 
cnregiftre cet ordre fur fes livres ; elle en prélevé le montant fur la 
Madre-fede , &rend l’un & l’auff =•' propti^talrs <jul cffeûue fon 
paiement en faveur de celui à qui il en a paffé l’ordre. Ces man- 
dats ou ordres s’appellent Police Notate-fede. Ils n’ont cours que 
dans la ville de Naples, au lieu que les Fede-di-credito ont cours 
dans prefque tout le royaume. 

Il eft des cas où la banque exige que la fignature des endoffeurs , 
fur les Fede-di-credito ou fur les polices Notate-fede foit authenti- 
quée par un Notaire , ce qui arrive ordinairement lorfque les en- 
dolTemens font paffés en faveur de quelque femme , ou en faveur 
de quelqu’autre perfonne fous les conditions quelles devront rem- 
plir tel ou tel engagement. 

Il en eft de même , lorfqu’une Fede-di-credito ou police Notate- 
fede , eft deftinée à compléter un paiement, dont celui qui reçoit 
a déjà eu des à comptes fans paffer par les mains de la banque. 

Cette précaution de la part des banques , eft poiy éviter que celui 
qui auroit reçu une police fous des conditions , ne voulût nier fa 
fignature pour fe fouftraire auxdites conditions : mais les ligna- 
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tures des principaux Banquiers 6 c des Ncgocians parfaitement con- 
nues des banques , font exemptes de cette formalité. 

Les banques font fervies par divers commis qu’on nomme Offi- 
ciers -, ils ne peuvent rien exiger d'aucun particulier pour leur travaiU 
ils font bornes à un honoraire annuel , que la banque leur paie. 

Les banques de la Piété ôc des Pauvres , ont en outre chacune 
un local à part qui s’appelle Monr, il eft fervi par des Officiers dif- 
férents de ceux de la banque. 

L’objet de ces deux établiffemens, eft de recevoir les differens 
effets ou marchandifes qui leur font portés par ceux qui fe trou- 
vent dans la néceffité d’avoir de l’argent. Le Mont leur paie la 
fomme qui leur eft ncceflaire, au moyen de la configne qui lui en 
eft faite ; ces effets ou marchandifes , font appréciés par l’Officier 
cftimateur du Mont , après l’cftimation duquel , le Mont pale la 
demi ou les deux tiers de la valeur des effets confignés. L’or 6c 
l’argent font payes à ralfon de tant par once ou par livre. 

Le Mont de Piété ne prend aucun intérêt fur les fommes au-def- 
fous de lo Ducats; 6 c celui des Pauvres, au-deffous de 5 Du- 
cats ; mais palfé ces fommes , ils exigent l’intérêt de fix pour cent 
à partir du feptieme jour de leurs debourfés. 

Les Monts donnent une reconnoiffance appellée Camlla, à ceux 
qui leur ont conlîgné des clTcis on marrViandîfes ; il y eft men- 
tionné le jour auquel la configne a eu lieu , la fomme débourfée * 
par le Mont, le N“. du regiftre 6c de l’endroit où fc trouve placé 
l'effet dépofé. Ladite reconnoiffance porte le cachet du Mont, 6c 
eft fignée par deux Officiers , l’un appellé Crcdeniicre 6c l’autre 
Guardarohba. 

Lorfqu’il eft queftion de retirer quelques marchandifes ou effets 
confignés au Mont, on eft non -feulement obligé de repréfenter 
la reconnoiffance ci-deffus décrite, mais encore de donner un dé- 
tail defdits effets ou marchandifes. Le Mont exige cette précau- 
tion pour prévenir les inconvéniens qui pourroient réfulter d’une 
reconnoiffance volée ou perdue , qui leur feroit préfentée par 
d’autres que par les vrais propriétaires , attendu que fur les effets 
confignés le Mont ne compte que la demi ou les deux tiers de leur 
valeur. , 

Si celui qui a dépofé des effets au Mont en a perdu ou égaré la 
reconnoiffance , il eft obligé, lorfqu’il veut les retirer, de donner 
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une caution à la fatisfaûion du Mont; à défaut on les lui refufe. 

Les Monts gardent pendant deux ans les effets ou marchandifes 
qui y ont été confignés, pourvu, toutefois, qu’ils ne foient point 
de nature à être détériorés; dans ce cas, le Mont prévient le tems 
où ils pourroient fc gâter pour en faire la vente publique ; laquello 
ayant lieu , le Mont fe retient la fomme qu’il a avancée & les inté- 
rêts , à partir du feptieme jour. L’excédent qui réfulte de cette 
vente , après que le Mont s’eft rembourfé , refte à la difpofition 
du propriétaire , pourvu qu’il repréfente la reconnoiffance. 

Les Monts de Piété & des Pauvres reçoivent les effets de la plus 
petite valeur , même du prix de 2 Carlins. Les cinq autres 
banques ne reçoivent que l’or, l'argent & les Bijoux, n’en prenant 
pourtant que lorfque la fomme excede 10 Ducats; en outre, elles 
perçoivent l’intérêt fur toute la (omme en généyil , au lieu que 
les Monts de Piété & des Pauvres ne les perçoivftit que fur l’excé- 
dant de 5 & 10 Ducats, comme il ell dit ci-deffus. 

Chaque banque a un Miniftre délégué & fix Gouverneurs ; 
favoir , deux Nobles , deux Avocats & deux Négociants , qui fe 
renouvellent tous les deux ans. Ils ne jouiffent d’aucun honoraire 
fixe , mais les banques leur font des gratifications arbitraires. 

Comme les banques ne paient aucun intérêt fur les fommes qui 
leur font confiées en dépAt, & 4uc •l'outic en perçoivent 

un de fix pour cent fur celles dont elles font en avance ; il réfulte des 
bénéfices annuels qui forment des capitaux , dont une partie eft appli- 
quée tous les'ans à des aumônes lecretes, à des mariages & à d’au- 
tres œuvres pies. 



Ufo, ou échéances des Lettres de Change tirées fur Naples par les 
places ci-après. 

Rome ^ 

Gênes. ■ • • I 

Livourne. V ai jours après l’acceptation. 

Venise. . . l 

Sicile....) 

L’ufance de toutes les lettres de change tirées du royaume efl 
de quinze jours après l’acceptation, excepté celles de la Sicile qui 
font fur le même pied que celles des places étrangères. 
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Les acceptations fc font le famedl qui fuit le jour de l’arrlvcc 
du courrier; l’on ne peut faire lever le protêt avant ledit jour. 

Le porteur des lettres payables à vue ou à plaifir , nonobftànt 
que l’ufage foit de ne les payer que le famedi poftérieur à l’arri- 
vée du courrier , n’eft pas ftriûement obligé d’accorder ce délai ; 
là feule obligation fe réduit à attendre jufqu’au lendemain feule- 
ment, c’eft- à-dire vingt-quatre heures, & cela, pour donner le 
tems à la perfonne fur laquelle la lettre de change cft tirée , de 
difpofer fon paiement par le moyen de la banque, fui vant le régle- 
ment de la place. 

Les lettres payables à tant de jours de vue , ou à tant de jours 
de date , doivent s’accepter le jour delà préfentation, & fe payer ré- 
gulièrement le jour de leur échéance , fans attendre le famedi ; à 
défaut , on peut en faire lever de fuite le protêt. 

Les lettres ftip»lées à deux ufances , échoient trente-fept jours 
après celui de l’acceptation. Il femble pourtant que l’ufance étant 
de vingt-deux jours, comme il eft dit ci-deffus, on devroit compter 
les deux ufances pour quarante-quatre jours. Le motif de cette diffé- 
rence vient, de ce que l’ufance avoit été fixée dans le principe pour 
quinze jours, & que par un iifage généralement reçu, on l’a aug- 
mentée de fept jours , & portée à vingt-deux. 

Une lettre de cKnngc tt pludcura «ranres eff donc comptée de 
cette maniéré ; favoir , vingt-deux jours pour la première ulancc, 
& quinze pour chacune des autres. On voit par-là que les fept jours 
d’augmentation ne font applicables que fur la première ufance. ' 

Cependant, depuis quelque tems, M. Janvier RoJJî & autres 
principaux Négocians & Banquiers de Naples, ont décidé que la 
fécondé ufance devoit être réputée comme la première, c’eft-à-dire 
de vingt-deux jours, ainfi des autres. Cette décifion n’eft pounant 
pas généralement admife , & peut être conteftée. 

Le porteur d’une lettre de change tirée de Livourne , Venife ou 
Gênes, payable le famedi, eft maître d’attendre pour en lever le 
protêt jufqu’au mardi , jour du départ du courrier pour ces places. 
Ce n’en eft pas moins un abus qui n’a été introduit que pour facili- 
ter les opérations du famedi (*) , puifqu’on eft obligé de faire mettre 
le vu du notaire le même famedi ; & que le protêt , quoique fait 
le mardi , porte la date du famedi précédent. 

Le famedi cft le jour du départ des courriers pour prefque toute l’Europe. 

Les 
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Lei accepteurs des lettres de change ne peuvent revenir fur leur 
acceptatioiv; ils font confiderës comme débiteurs d’une fomme re- 
çue en argent comptant , dite de 'Conjlituita pecunia , & d’apres 
cette conddération , ils doivent la payer fans pouvoir alléguer au- 
cune raifon , ni exception pour fe fouftraire audit paiement; n’ayant 
pas même la faculté de dépofer la valeur de ladite lettre de change 
acceptée , & cela , en vertu de l’ordonnance de la fécrétairerie 
royale d’Etat, promulguée le 8 Juin 1778, & confirmée par une 
autre ordonnance expédiée par la fécrétairerie de juftice , le 4 
Juillet de la même année. 

• Les protêts peuvent être faits par quelque notaire que ce foit , 
& fe paient 5 Carlins. 

Les changes fe règlent deux fois par femaine; favoir, le lundi 
& le vendredi immédiatement après midi. Celui de toutes les 
places étrangères, excepté Rome, fe réglé le lundi. Celui de 
Rome & de la Sicile fe réglé le vendredi. 

Les Courtiers peuvent opérer également en changes & en mar- 
chandifes. Ils peuvent être au nombre de quarante , puiiqu’il y a 
quarante Patentes accordées par le Roi à la chambre royale de 
la Sommaria. Ces Patentes s'obtiennent moyennant jo Ducats 
environ , que chaque Courtier eft obligé de payer par année à 
ladite chambre de la Sarnrrtariu. Ccuc fomme cft portée plus haut , 
lorfque plufieurs perfonnes concourent pour une place vacante , 
qui eft pour lors adjugée au plus offrant & dernier enchériflêur, à 
bougie éteinte. 

Les courtages fur les changes fe paient à raifon de ^ pour 1 00 , 
tant du côté du vendeur que de celui de l’acheteur. 



L 
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Venise. . 
Livourne. 
Gênes. . 
Londres. 
Amsterdam. 
P A 'r I s. . 
Lyon. . . 
Marseille, 
Vienne. . 
Cadix. . ) 
Madrid.) 

Lisbonne, 
Hambourg. 
Rome.. . 

P A l E R M E. 

Mess i n e. 
B A R i. . ) 
L E c c E. . ) 



Cours des Changes. 



100 Ducais banco de Venife- 
1 00 Piailres de 8 Reaux. 

I o 8 J fous fuort'banco plus ou moins* 
41 î den. fterl. plus ou moins. 

I Florin banco bxe. 
i liv. Tournois idem. 

1 liv. idem. 

■ liv. idem. 

1 florin. 



1 1 ) î Ducatsregnoplusoumoimpour 

1 1 J I idem. idem. p‘ 

■ Ducat regno fixe, p' 

I Ducat idem, p' 



50Î 


grains plut 


ou moins 


p' 




idem. 


idem. 


p' 




idem. 


idem. 


p' 




idem. 


idem. 


P' 


jSi 


idem. 


idem. 


P' 


«5 


idem. 


idem. 


p' 



I Ducat regno fixe, p* 
41 grains rcg. plus ou moins p' 

I 1 7 Ducats regno. idem. p' 
110 grains , idem. p' 

I I p I idem. idem. p' 

Ducau regno > idem. p' 



1 Piaftre de 8 Reaux de plaît* 

660 Rés plus ou moins. 

1 marc lubs fixe. 

100 £cu$ Romains fixe. 

Il Tarins de Palerme. 

1 1 dits de Mefline. 

100 Ducats, dits. 



Des Écritures. 

Elles fe tiennent en ducats 5 f grains. 

Le Ducat vaut. . . . r . loo grains. 

Les banques les tiennent en ducats , tarins & grains. 

Le Ducat vaut 5 tarins. 

Le Tarin vaut zo grains. 

Les banques ne paient point de rompus au-delTous du grain. 

Les monnoies nationales confident en celles de Naples & de 
Sicile ; les unes & les autres ont également cours dans les deux 
royaumes. Les tarifs ci-après en donnent la didinâion. 

Le cours des monnoies étrangères eft arbitraire, & dépend du 
plus ou du moins de recherches qu’on fait de telle ou telle monnoie. 

Il y a dans plulieurs quartiers de la ville de Naples, des chan- 
geurs , c’eft-à-dire , des particuliers qui ne font d’autre métier 
que celui de changer & convertir les monnoies qu’on leur propofe 
en d’autres qu’ils donnent en échange tant nationales qu’étrangeres. 
Ces changeurs font connus fous la dénomination de Cantbio Monete. 
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MONNOIES 

DU ROYAUME DE NAPLES , A( 




j Pièce aetDucATS. Dej wai»efi s «cini 



MONNOIES D‘ A R G E N T. 































EN COURS. 



M O N N 0 I E s D' A R G E N T. 



De i tripefi j acioi 



* I Carli» } 3 , , f acini 4. . . 
Tari ou Tarin. De^ trapcG i> acini . 



Le N*. 4 ?. , 


... PI. 


17. 


Le* N*. 5 C. ji. . . . 


... PI. 


17. 


Le N", t» 


... PI. 


17. 


K’. îî 


. . . PL 


17. 




r . . . . 






Autre. ...... 


. . De 1 trapeG 9 acioi ). . . . 


Autre 


. . De a trapcG 7 acioi j 



Le* N*. J9. p]. ji. 



Le N*. <1. «». «J PI. ît. 



Les N». <t. A». *7- . . PL î». 



Le N». <8 PI. î«. 



M O N N O 1 E S DE CUIVRE. 



M O N N O X E S. 



De i gnift J , d«e P ü # L I Q u E. ... 

Dire 3c i grain 

DUe de j grains « appcllée T o R K e S E. 



Dite de t C A v A L L I 



Dite de4 CAVAttl 



Dite dejCAVALLi 



U N*. >8 PI. «1. 



Le N*. PI. <». 
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Monnaies lOrè <T Argent de SÜUe, aSuellement en cours. 



1 MONNOIESD’ OR. 


MONNOIKS. jFoiSSDENAPtES. 


Grains. 


V 0 T B ». 


Ptece de i Ducats. Du poidi de to cnpufi. , . 


dso 


!•* N». If PI, JJ, 




300 


Le N®, u.jufq. N*, ai. PI. jj. 


j M 0 N- N OIES D- ARGENT. | 


MoHVoiis. 1 Poids de Napebs. 


Craint. 


V 0 Y B a. 


Ptece de } Ducats. . . Deionccsi^cripelîiotnfli}. 


300 


I-. N". <> PI. J,. 


Piece de ne gniw. . . A trapefi } ecini. .... 


tio 


Les N». 70.71- ... PI. fs. 


Autre. De je tripefi 1 s acini . . 


ISO 


Le N». 71 PI. w. 


Piece de do grains. ... De 1 f craptfi 1 1 acini ^ . . 


do 


Les N". 73. 74. 7f. . PI. ïS. 


Autre. De If trapcfi d adni j. . . . 


„ 


LcH' rf 


Piece de 40 gn'“- • • • De i« tnpefi 7 acini . 


40 


Les N®. 77. 7». 77. *0. PI. do. 


Autre. De 10 tnpefi 4 acini • 


49 


UN'. Il PI. ... 


Piece de 30 grain». ... De 7 trapefi tf acini ^. . . . 


JO 


LesN*.Sa.>3.S4. . . FI, do. 


Autre De 7 trapeü 13 acini . . 


J» 


LeN*. «f PI. do. 


Piece de te grains. ... De f trapefi 3 acini ^ . . . 


ao 


LesN*.td.>7.SS. . . Pl.do.di. 


Autre . De f trapefi a acini |. . . . 


ao 


Le W. 8> PI. dx. 


Piece de 10 grains. ... De a trapefi it adni ^ . . . 


10 


Les K*, po. 9t. 9». . PI. dr. 


Autre. ........ De a trapefi. ii acini . . 


to 


Le N*. 93 PL di. 


Pièce de { grains De i trapefo f acini {. . . . 


f 


Les N*. 94. >f. 7*. 77. PL dx. 
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Monnaies étrangères qui circulent dans le Royaume de Naples , 
dont le cours nejl point fixé , comme dans dl autres Etats, 
par un Edit du Prince. 



MONNOIES D' O R. 



État ou Roïauiu. I M o K N o i £ s. 






K S 7 A C K £. . . 



France.... Louis d’o». 



Venise. ... Sequin. 



FLORENCE.. SEQVtN 



S E Q U I N 

Rome <|Pistole neuve 

I <i«}oPaüU 



JSbquin 

GENES. •••|p|stOlE dcfo Uv. 



Turin. .... PistoleJcu Uv. 



Hongre Kremnitz 
Allemagne. ^ Hongre 

DU 4 « a'Altiv.ip* 




UN-. 


tS jufq. N*.) 4 . 


Pl. 141. 141. 


Les N- 


. IJ. ( 4 . 17. . 


PI. 


LesN- 


17. 18. >9. 19 . 


PI. 149. 


LesN* 


î. 4 -ï< 7 . . . 


Pl. I 4 «. 



Le N*. » |ufq. N*. 10. PI. 151. 
Le N*. I jdej. N*. »». 



I Le N", t jufq. N*. 7. P!. 169 



MONNOIES D' A R G E N T. 



État ou Royaume. I Monnoies. I Ducats. 



C PIECE DUREi vieille. . 
Espagne..^ ' dite neuve., . 

/ ■ ■ dite fevitlane 

I Ecu Roma in. . . 
Le demi en proponioo. 

T E S T O N 



France. ... Ecunbuf. ... 



Florence., Piece de lo Pauls. . . . 



Gênes Gbnouine. ... 



LesK°.4<.49-fo.i4.ii. PI.14J 
Les N», ij. jS. . . . . Pl. 143 






I Les N*. a^S. ifR, i 4 o, . PI, 14. 

I LcN'.yTjufq.N. (JO*. PI.i}.(4.ij. 

Le K“. 171 fufq. aSj |. Pl. i4. 17. 
Le N''. 1)1 ufq. I 4 y. . PLi(.<r.i«.>r 



)) I Les N. S. 9, 10. (J. . . Pl. 137. 

LcN*. 4Î jufq. N». 14. Pl. 74. 7Î. 



OBSERVATIONS 
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DU ROYAUME DES DEUX SICILES. 






. OBSERVATIONS 

Sur divcrfes Monnaies de Naples, 

■ • 

U ON Gaspard d’Haro, Marquis del Carpio , venu 
d’Efpagnc en ce Royaume, en qualité de Vice -Roi en 1683, 
fit battre quatre monnoies ; favoir : 

Carlins. Grains. 

Le D U c A T . pour lo . . Voyez le N®, zi. PI. 54. 

Le Demi-ducat p" j . . Voyez le N^ 37- PI» 

Le T A R I ... 2 . , Voyez le N®. 49. PI. 57. 

Le C A R L I N . P' . . 10 Voyez le N“. 52. PI. 57. 

On augmenta la valeur de ces memes monnoies en 1688, & 
on les porta ; favoir : 

Carlins. Graitrs. 

Le Ducat à 11 

LcDe mi-ducat . . à 5I. 

Le T A R 1 ou T A R I N à . , 22. r 

Le Carlin . . . . à .. ii. 

En 1689 J le Vice-Roi fit battre cinq autres monnoies j favoir; 

Carlins. Grains. 

Le Ducat . . .pour lo .. Voyez le N", ij. PI. 54. 

Le Demi-duc AT . P' î .. Voyez le N". j8. PI. jtf. 

Le Tari ou Tarin p' x .. VoyezleN”. jo.51. PI. 57. 
LoCarlin . . . P' •• <0 VoyezleN". 5j. PI. 57. 

LamonnoiedeSgrains. P' .. 8 Voyez le N”. 59. PI, 58. 

En Janvier 1691, les fufdites monnoies furent augmentées, & 



portées au 'prix auquel elles font en 


cours aûuellement; 


favoir : 


Le D U c A T N°. 1 1. 


PI. 






Carlins. 


Grains; 


54. 


pour 


*3 


X 


Le Demi-d ucAT . . N". 37. 


PI. 


56. 


P' 


6 


6 


Le T A R I ou T A R 1 N. N". 49 - 


PI. 


57. 


P' 




26 


Le Carlin. . . . . N“. 51. 


PI. 


Î 7 . 


P' 


• . 


*3 


^ Ducat. . . , . N°. z). 


PI. 


54. 


P' 


Il 


t . 


Le Demi-d U c A T. . N°. 38. 


PI. 


36. 


P' 


6 


• < 


Le Tari ou Tarin. . N’. 50. 51 


. PI. 


37. 


P' 


• • 


24 


Le Ca R L IN N°. 53 - 


PI. 


57 - 


P' 


• • 


12 


La monnoie de 8 grains. • N°. 3 9. 


PI. 


38. 


P' 


’m 


10 
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«1 DU ROYAUME DES DEUX SICILES. 

Les Ducats, demi - Ducats , appelles Cianfrone ou Pataca , 
(N°. 45,46, 47, PI. 57 ) ne fe voient plus en cours ; leur valeur 
intrinfeque étant au-delTus de celle du cours établi, il en eft 
réfulté que la plupart ont' été fondus par les orfèvres. Ces mon- 
noies ne fe voient aujourd’hui qu’entre les mains de ceux qui les 
gardent par curiofité. 



Le prix des matières d'Or & d' Argent eft établi à-peu-près fur 
le pied ci • après 

L’ O R PUR ou de 14 carats , fe paie environ z i Ducats 
l’once. 

L’argent, dit de Coupelle ou de 11 deniers de fin, à 17 
Ducats 50 grains la livre. 

Les orfèvres travaillent l’or & l’argent à divers titres , fuivant la 
nature des ouvrages. 

Ceux en or au titre de zi Carats , fe paient 18 Ducats 
l’once. 

Ceux au titre de i8 Carats, fe paient 1 5 Ducats l’once. 

Les ouvrages en argent font tous au titre de 10 deniers de fin 
& fe paient 1 3 Ducats, éo grains la livre, non comprife la façon, 
qui fe paie à part. 



• Poids dont on fe fert dans le Royaume de Naples. 

Celui dont on fe fert pour pefer l’or, l’argent, toutes fortes de 
monnoies , & les marchandifes fines ou de valeur , cil la Livre. 



La Livre eft compofée 
L’ O N C E , 

LeTrapeso, 

L’ A c I N I , 



de I Z onces, 
de 30 trapefi. 
de xo acini. 
de 16 feiziemfti. 



Une livre de Naples correfpond à i marc z onces 1 1 deniers 
1 3 grains , poids de marc de France. 
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DU ROYAUME DES DEUX SICILES. g, 

Quant aux marchandifes communes , on fe fert du Cantaro & 
du Rotolo. 

Le Cantaro forme loo rotoli. 

LeRotolo, . , , . . . . 55 onces | , 

ou Z livres 9 onces 10 trapcfi. 

Le Rotolo fe divife eu-j, j, &c. ou en onces &trapcli. 
9 Rotoli cortefpondent à 15 livres. 



Mejure pour U& Grains, 

On fe fert du Tomolo , qui fé divife . en 14 mefures. 
La mefure fe divife en j mefure. 



Bien qu’on vende les grains comme il eft décrit ci- dclTus; néan- 
moins l’acheteur fait fa convention relativement au poids , ce qui 
lui fert à diftinguer la plus ou moins parfaite qualité du grain. 

Par exemple , un Tomolo de bled qui pefe 50 Roioli eft confi- 
deré de la meilleure qualité ; les grains qui font d’un poids infé- 
rieur, font confiderés d’une qualité plus baffe. Le prix le traite 
en conféquence. 



Mejure pour le Vin, 

On fe fert du Quarro ou Char, qui eft compofé de deux bottes 
ou tonneaux. 

La Botta contient i z barils. 

Le baril eft confidéré de 66 caraffes, pris en campagne; mais 
en ville ils n’eft que de 60 caraffes. 
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Mefure pour i Huile. 

On fe fert de la Salma, compofée de lé ftaja; 

La ST AJ a pefe lo rotoli 

La ftaja eft compofée da i6 quart! , qui fe divifent en-j quarti, 
J- de quarti , &c. 

Le quarto fe divife eu 6 iniiuielle , la inifurelia en-j & j dite. 



DES 
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MESURE DES COR 



On fe fert de la Canne, compofée de 8 Palmi. Le Pal MO ft diviü: 
4 Palm] j de Naples correfpondent à une Aune de France. 



P A L M O à Na] 
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: divife en 1 1 . parties , qu’on nomme Onces , ou en 7 , ; , &c^ 



: Naples, 
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DES ETATS 



DU ROI DE SARDAIGNE 

EN SAVOIE ET PIÉMONT. 



L.E Piémont eft un pays très - commerçant ; fi on en excepte la 
branche relative au commerce maritime, toutes les autres y font 
cultivées avec aûivlté. C’eft , fans doute , le pays qui fournit à 
l’étranger le plus de foie, & de la plus belle qualité. Les organ- 
fins y font portés à la plus haute perfeSion; les manufaQures de 
l’Europe les plus renommées , ne fauroient s’en paffer. 

Le riz , le chanvre & les noix de galle font encore des produc- 
tions du pays qui s’exportent chez l’étranger. 

Les principales foires du Piémont font celles d’Alexandrie ; 
l'une fe tient au printems & l’autre en automne. 

La première commence le 14 Avril , & la fécondé commence 
le 4 Oâobre. Elles durent chacune ii jours , indépendamment de 
la franchife <jui eft Ap j jour» avant & 5 jours apres chaque 
foire. 




T U R I N eft la capitale du Piémont. On y fabrique beaucoup 
d'étoffes en foie. Il y a aufti quelques manufaâures en galon , cha- 
peaux , draps fins & autres qualités. (*) 

Des Ecritures. 

On les tient en livres , fous & deniers de Piémont. 

La livre eft çompofée .... de zo fous. 

Et LE sous de iz deniers. 



( * ) U Ce fabrique également des étoffes unies , & lur'-tout beaucoup de mouchoirs de 
Tôle à Vicevano » petit ville de Piémont. 
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7 ° 



Reglement pour les Lettres de change , d’après les Loix & Conflitu- 
t'tons de Sa Majeflé. 

CHAPITRE III. 

Des Confiitutions. 

Article premier. 

Quiconque fera, négociera, ou donnera cours fous fon 
nom à des lettres de change , fera obligé de les faire payer en 
tems dû de la maniéré & au lieu porté par icelles , fous peine d’être 
tenu à tous les dommages , dépens , rechanges & intérêts. 

I I. 

Le terme pour le paiement des lettres de change payables à ufance 
dans nos Etats commencera dès le jour qu’on les préfentera pour 
l'acceptation à celui qui les doit payer , & il expirera dans le nom- 
bre de jours qu’il faut communément pour l’envoi & le retour 
des lettres & réponfes par la voie ordinaire de la Polie , depuis 
le lieu d’on Icfdltes lettres de change ont été tirées , jufqu’à celui 
où elles doivent être acquittées, à l’exception des lettres de change 
à ufance venant d’Angleterre , ou de Hollande, lefquelles devront 
être payées ; favolr ; les premières dans le terme de trois mois 
depuis leur date , & les autres dans deux. 

I I I. 

Mais pour ce qui concerne les lettres de change dans lefquelles 
le tems de l’échange fe trouvera fixé , l’on ne devra pas différer de 
les préfenter au-delà du terme de deux mois depuis leur date , & 
il en fera de même par rapport à la demande du paiement de celles 
qui font payables à vue , autrement il fera cenfé que l’on n’a pas fait 
fes diligences en tems dû, à moins que l’on ne faffe confier de 
quelque convention contraire. 

I V. 

Si l'on refufe d’accepter , ou de payer quelque lettre de change, 
l’on devra toujours en faire le protêt , & lorfqu’il aura été fait à 
défaut d’acceptation, il faudra que le porteur de la lettre le faffe 

réitérer 
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réitérer à défaut de paiement , fi on refufe aulfi de le faire ; il ne 
fera cependant pas permis de protefter à défaut de paiement avant 
l’échange de la lettre , à moins que celui qui la doit acquitter , 
ne devint auparavant & notoirement infolvable. 

V. 

Les porteurs des lettres de change payables dans nos Etats au- 
ront pourtant la liberté, lorfqu’elles ne feront pas à vue , de dif- 
férer l’aQe de protêt à défaut de paiement jufqu’au cinquième 
jour après le terme fixé par tes mêmes lettres, y compris les jours 
de fête , à moins que le cinquième jour ne fe trouvât fête, au- 
quel cas le protêt fera différé jufqu’au premier non fêté. 

V I. 

S’il n’eft pas permis dans quelque place de faire l’aûe de protêt, 
le confulat donnera fol aux autres preuves qu’il croira être d’équité. 

V 1 1. 

Lorfqu’on offrira de payer feulement une partie de la fomme 
portée par la lettre de change, le porteur d'icelle pourra recevoir 
cette partie Sc preteft e x- pool- le Ixti plirï , ou bien la relufer & pro- 
tefter pour le tout. 

VIII. 

Les aÛes de protêt devront être reçus en préfence de deux 
témoins par le Greffier du confulat , ou par quelqu’autre Notaire ; 
mais celui qui les recevra fera obligé d’en garder l’original & d’en 
expédier des copies à ceux qui les demanderont. 

I X. 

On devra auffi faire faûe de protêt , lorfque la lettre fera ac- 
ceptée , ou payer par le commiffionnaire du tireur fous quelque 
condition & réferve , comme encore quand elle fera acceptée ou 
payée par quelle autre perfonne que ce foit pour faire honneur 
au feing du tireur, ou des co- obligés, ou de quelqu’un deux, 
& on exprimera dans ledit aâe le nom de la perfonne qui 
accepte ou qui paie , ôc le nom de celui à qui elle a voulu faire 
honneur. 



O 
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X. 

S’il y a plufieurs perfonnes qui veulent payer quelque lettre de 
change pour faire honneur au leing, on préférera celle qui veut 
payer pour faire honneur au tireur , & a fon defaut on donnera 
la préférence à ceux qui payeront pour faire honneur aux pre- 
miers endoffeurs. 

X I. 

Il fera aufli permis au porteur de la lettre de change dont on 
aura refufé le paiement, de fe la payer à foi-même pour faire hon- 
neur aux endoffeurs , ou au tireur d’icelle. 

X I I. 

Si plufieurs perfonnes veulent accepter & payer pour faire 
honneur au tireur , ou à un même endoffeur , on préférera celle 
qui en aura l’ordre du tireur, ou de l’endoffeur; on donnera en- 
fuite la préférence au porteur de la lettre auquel appartiendra le 
choix d’entre lefdites perfonnes, lorfqu’on ne pourra ufer de cette 
préférence. 

XIII. 

Dans tous les cas auxquels la lettre de change proteftée fera 
payée pour faire honneur au leing, celui qui en aura fait le paie- 
ment pourra agir immédiatement contre les perfonnes à l’honneur 
dcfquelles la lettre de change a été acquittée ; mais lorfqu’elle 
aura été payée indiftinüement pour faire honneur à tous les co- 
obligés au paiement d’icelle , alors le payeur fera fubrogé aux 
droits de celui à qui il a payé. 

X I V. 

Celui qui payera une lettre de change, devra prendre fes me- 
fures , afin de s’affurer qu’il pale à la perfonne nommée pour en 
faire l’exaâion , autrement il n’aura pas d’autre recours , fi ce n’eft 
contre celui à qui il a payé illégitimement. 

X V. 

11 fera cependant permis à un chacun , pourvu que ce ne foit 
pas une perfonne inconnue , de préfenter les lettres de change 
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pour les faire accepter , quand même celui qui les préfente , n’en 
auroit ni la propriété, ni aucune ceflion en fa faveur, maisfcroit 
fimplement commiffionnaire pour ce regard ; & au cas que l’on 
refufe d’en faire l’acceptation , il pourra les faire protefter au nom 
de celui qui a le droit de les exiger. 

XVI. 

Pour avoir le droit d’exiger le paiement d’une lettre de change 
acceptée , il ne fera pas néceffaire qu’il y ait l’endoffement , ou 
l’ordre en faveur de celui qui veut être payé, mais il fuffira qu’il 
faffe confter d'en être cefltonnaire par une autre lettre équivalente, 
foit première , fécondé , troifieme , ou autre poftérieure lettre. 

XVII. 

Mais la première , fécondé , troifieme , ou autre poftérieure lettre 
de change devront toutes être d’une même teneur, fans y mettre 
aucune autre différence, fi ce n’eft dans l’explication qu’il fera né- 
ceffaire d’y faire; que c’eft une première, fécondé, ou autre pof- 
térieure lettre, & lorfqu’il y en aura une de payée , les autres ne 

feront plus d’aucune valeur. 

XVIII. 

Si l’on reconnoît que la première, fécondé , ou autre poftérieure 
lettre ont été cédées par le même cédant , celle-là à une perfonne , 
& celle - ci à une autre ; de forte que l’on en ait fait plus d’un 
contrat , en ce cas la fomme portée par ladite lettre appartiendra 
uniquement au premier à qui elle a été cédée , & l’autre cef- 
fionnaire n’aura que le feul droit de recours contre fon cédant ; 
& s’il apparoit que lachofe fe foit fait avec fraude, on procédera 
criminellement contre le fufdit cédant , comme contre un impof- 
teur & un fauffaire. 

X I X. 

On fera obligé de mettre dans les différens endoffemens, ordres 
8c avals que l’on fera fur les lettres de change , la date du tems 
& du lieu où ils fe feront , & la même chofe fera obfervée , lorfqu’on 
les acceptera , quand même il s’agiroit de lettres de change dont 
l'échéance ne dépendroit pas du jour de l’acceptation , fous peine , 
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contre ceux qui omettront lefditcs dates , d’être tenus en leur pro- 
pre & privé nom à tous les frais des procédures que l’on pour- 
roit faire dans nos Etats à caufe d’une telle omiflion. 

X X. 

Si celui qui demande le paiement d’une lettre de change, o’eft 
pas un homme connu , il ne pourra s’en faire payer qu’après avoir 
donné caution pour établir la qualité de fa perfonne. 

XXI. 

On ne pourra cependant plus agir par rapport à la qualité de la 
perfonne qui a exigé le paiement de la lettre de change , ni contre 
la caution , ni contre celui qui l’a acquittée , fi l’on n’a fait aucune 
demande pour ce regard pendant l’efpace de deux ans depuis que 
ladite lettre a été payée. 

XXII. 

Si le porteur d’une lettre ne fait pas fes diligences pour en 
exiger le paiement au terme contenu en icelle, ou fixé par l'ufage 
de la place où elle eft payable , la Tomme Heftinér pour la payer 
demeurera entièrement à fon péril & rifque , & il n’aura plus de 
droit contre aucun de fes auteurs, mais feulement contre le tireur, 
au cas que celui - ci ne prouve pas d’avoir fourni le fond pour 
acquitter ladite lettre. 

X X I I 1. 

Après qu’on aura fait fes diligences , fi la lettre de change n’efl; 
pas payée , le propriétaire d’icelle pourra agir pour les dom- 
mages , rechanges , dépens & Intérêts contre chacun des précé- 
dens endolTeurs.ou en droiture contre celui qui l’a tirée, & contre 
tous les autres co-obllgés. 

XXIV. 

Si le propriétaire de ladite lettre veut être payé au même lieu 
& en la même monnoie qu’on devolt lui faire fon paiement , outre 
la fomme exprimée dans la lettre, l’intérêt lui fera encore dû dès 
le jour de l’aûe de protêt fait à défaut de paiement. 

XXV. 
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XXV. 

Le fufdit propriétaire pourra auffi , lorfqu’il n’y aura point eu 
de rechange , répéter de chacun des fus-nommés la valeur par lui 
payée à fon auteur pour avoir ladite lettre , & l’intérêt lui fera 
dû dès le tems de ce paiement , outre les frais faits pour les protêts 
qu’on devra toujours rcmbourfer. 

XXVI. 

Il ne fera dû aucun rechange pour le retour d’une lettre, à moins 
qu’elle ne foit effeûivement lettre de retour. 

XXVII. 

Quand on fera protefter quelque lettre de change, les ceflion- 
nalres feront obligés de le notifier promptement à leurs cédans , & 
fucceflivement ceux-ci à leurs auteurs, à mefure qu’ils en feront 
informés , fous peine , quant à ceux qui par leur faute retarderont 
de faire cette notification , d’être tenus en leur propre & privé 
nom à tous les dommages que ce retardement pourroit caufer. 

XXVIII. 

Tous ceux qui accepteront dans nos Etats quelque lettre de 
change , feront tenus au paiement d’icelle , fauf dans les cas excep- 
tés, fuivant les réglés les plus uflrécs dans le eoiiimercc des lettres 
de change , & particuliérement lorfque le tireur feroit devenu 
notoirement infolvable , fans avoir fourni le fonds néceflaire pour 
acquitter la lettre; & en ce cas celui qui l’a acceptée, ne fera pas 
obligé à concurrence du fonds qui lui manquera, fi la faillite fur^ 
venue cil arrivée avant l’acceptation de la lettre, fans qu’il en ait 
été informé avant que de l’accepter, ou même après l’acceptation, 
& dans un tems prochain d’icelle , pourvu qu’il n’en foit pas éloi- 
gné de plus de cinq jours. 

XXIX. 

Si cependant on vient à découvrir que le porteur de ladite 
lettre en veut exiger le paiement pour le compte du tireur de- 
venu fiiilli; en ce cas, quoique la faillite foit furvenue après l’ac- 
ceptation & dans un tems qui n’eft pas prochain d’icelle, fi celui 
qui l’a acceptée n’a pas encore payé, il fera déchargé de l’obli- 
gation d’acquitter ladite lettre. 



P 
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XXX. 

La lettre de change étant acquittée , il ny aura plus lieu de 
repeterla fomme payée, quand même on juftifieroit de la faillite 
précédente comme deflus, à moins que l’on ne prouve que celui 
qui a exigé le paiement de cette lettre , n’en étoit pas créancier , 
& qu il y eut de la fraude & de la collulion entre lui & le tireur; 
en ce cas on procédera criminellement contre tous les deux. 

XXXI. 

.Si le porteur de la lettre de change eft notoirement failli, celui 
qui la doit payer en étant informé fufpendra le paiement, quoi- 
qu il eut déjà accepté la lettre ; il fera cependant tenu de dépofer 

a fomme , fi on le requiert , pour être enfuite délivrée à qui de 
droit. ^ 



A I 1, 



f ir* fomme appartiendra aux créanciers du 

lailli, lorfquil ne conftera pas qu’il étoit fimpleraent commif- 
lionnaire ou du tireur de la lettre ou de celui qui l’a endolTée 
ou bien de quelle autre perfonne que ce foit , afin d’en exiger 
le paiement pour leur compte ; & au cas qu’il en confie , ce fera 
celui qui a donné la commiflion qui devra exiger le paiement de 
la lettre comme en étant le propriétaire. 

X X X 1 I I. 

Quiconque antidatera ou pofidatera quelque lettre de change 
ordres ou endolTemcns mis fur icelle , encourra la peine des galeres 
pour deux ans. b 

XXXI V. 

On obfervera dans les autres cas qui ne font pas ici fpécifiés 
les règles qui font communément en ufage dans le commerce. ' 

XXXV. 

Les billets de promelTe . payables à ordre , faits entre banquiers 
negocians, marchands & maîtres fabriquans en étoffe pour caufe' 
d argent prete ou de lettre de change , ou même de^^ marché 
difes feront confiderés pour billets de banque, & auront comme 
tels les memes privilèges accordés par rapport aux lettres de 
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change, pourvu cependant que la caufe de la dette portée par 
Icldits billets , foit expreflement fpécifiée en iceux. 

XXXVI. 

Il ne fera pas permis aux courtiers , foit agens de banque , de 
négocier en matière de change pour leur compte, par eux-mêmes, 
ni par l’entremife de perfonne, fous peine de cinq cens livres. 

XXXVII. 

Les lettres de change, ou billets à ordre vulgairement appellés 
Paghero, faits par tous autres que par des négocians , feront nuis. 
Nous défendons aufli à ceux qui ne font pas négocians, d’acheter 
des lettres de change ou de s’obliger d’en fournir , ni par eux- 
mêmes , ni par l’cntremife d’autres perfonnes ; moins encore fous 
un nom emprunté, à peine de la nullité de l’aûe & obligation, 
& de trois cens livres. 
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Coûts des Changes, du 8 Juin i/8j. 



Sous. Den. 



Amsterdam. 36 


10 


plus ou moins 


pour 


1 Florin banco. 


Auguste. 43 


7 


idem. 


P' 


1 Florin courant. 


Gènes. . i86 


... 


idem. 


P' 


1 Sequin. 


Geneve. . 83 


6 


idem. 


P' 


I £cu de 3 1. argent courant. 


Livourne. 82 


6 


idem. 


P' 


1 Piailre de 8 Reaux. 


Londres. 409 


... 


idem. 


P' 


1 livre Aerling. 


Lyon , en f 

) 49 


4 


idem. 


P' 


1 £cu de change. 


paiement. S 


Marseille. 49 


4 


idem. 


P" 


1 Ecu de change. 


Milan. . 98 


... 


idem. 


P' 


I Philippe. 


Paris. . 49 


1 


idem. 


P' 


I Ecu de change de 3 liv. 


Rome. . , 87 


... 


idem. 


P' 


1 Ecu Romain. 


Venise,) 


6 


idem. 


P' 


1 Ducat banco. 


comptant. ) 


Vienne.. 43 


7 


idem. 


P' 


1 Florin courant. 



On réglé le cours des changes le mercredi & le famedi, jour du 
départ du Courrier. Les counages de change fe paient une livre 
par mille. 

Pour ce qui eft de la Soie, ledit courtage fe paie à raifon de 
6 livres par ballot & 8 livres par balle organfin ou trame , & en 
foie non ouvrée, autrement dite grêze,6 livres par balle de loo. 



OBSERVATIONS 
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OBSERVATIONS 

Sur les Monnaies Nationales. 



Celles d'or frappées en vertu de l’Edit du 50 Décembre 1785, 
font les feules qui foient aQuellement en cours. 

Il n’y a eu aucun changement fur celles en argent depuis l’Edit 
du 1 5 février 1755 , fi on en excepte les empreintes qui ont été 
rcnouvellées à l’avénement du Prince régnant. 

Celles qui ont précédé ces deux époques forment des clalTes 
particulières , intitulées monnaies d'or de Savoie frappées avant l’Edit 
du tf, février iyé> 5 ‘ Monnaies d’or de Savoie & Piémont frappées avant 
l’Edit du jO Décembre tj 8 ^. Monnotes d’argent de Savoie & Pié- 
mont frappées avant l’Edit du t^ février tjf)f,. (*) 

Quoique Icfditcs monnoies foient hors de cours en Savoie & 
Piémont, il eft devenu nécelTaire d’en donner l’empreinte, parce 
qu’elles font admifes dans les tarifs des divers Etats où elles font 
encore en circulation. 

Indépendamment des inoimoles naiioiialcs & éiidiigeres qui 
ont cours à l’urin, en vertu des Edits de Sa Majefté dont je donne 
ci-après les tableaux , on fait ufage d’un papier monnoie de créa- 
tion royale , Intitulé Billets delle régie finance , qui eft reçu dans 
les divers paicmens comme argent effeQif. Il y en a de cent livres 
& d’autres de cinquante livres. 



( * ) Voyçi les N** des eroprcinies , Planches 64 > 65 , 66. 



Q 
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Monnaies nationales acluellemem en cours en Savoie & Piémont, 



Monnoiej cPOr tn cours en vertu de CÉdit du 30 Décembre lySb, j 


1 Poids de Turin. 


Liv. 1 Sout, 


V 0 Y E ï. 


Graim. iGiànoii. 


Pi«ce dcfPiSTOLESde $5 14 4 


Ito ... 


Le N*. 4. . . . PI. *7, 


Demi , dite 17 \9 t 


4o 


Le N*. G . . . PI. 47. 


PiSTOLENEUVe, . 7 X 


*4 


Le N^ 4. . . . PI. 67. 


D E M 1 -P I STO lE. . . . J JJ lo 


U 


Le N». 7. , . . PI. 67. 


, dite , ,s 17 


6 ... 


U N*. 1. . . . PI. 67. 



Monnaies it Argent en cours en venu de CÉdit du li Février tjib. 





Liv. 1 Soiu. 


V 0 Y E a,. 


Fc V NEU F 17 ,0 JJ 


« 


Les N». 7. 10. PI. 68. 


Dbmi^Ecv ij 17 ,, « 


) 


Les N“. II. jt. PI. 68. 


Quart d'Ecu < ,7 ^ 


Le N”, ij. 14. !>}. et. 


HUITIEME O’Ecv. . J 10 8 1 


... IJ 


Le N“. IJ. . . pj. 68. 



MONNOIES DE SILLON. 



Monnoies. 


Sous, 1 Den. 


Voyez. 


Piece de 7 Tous 6 deniers 


7 7 


Le N*. 16. 17. PI. 6,. 


Piece de 1 fous 6 deniers 


l 6 


Les N*. 18. 17. PI, 67.** 



MONNOIES DE CUIVRE. 



Monnoies. 


Sous. 1 Dcn. 


Voyez. 


Sou 




LesN®.to.ioj.ti. PI. 67. 


D E M j-S ou... 


... 6 


Le N*. 11. ... PI. 6>. 


{Quatrin 


... l 


Le N*, ij PI. 67. 
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MONNOIES ET 



AdlucDement en cours en Savoie & Piémont, e 



MONNOIES 


D 


0 R. 

























Monnoiss. I Poids »B Turin. 


Liv. 


Sous, 1 Den 


V 0 Y 


E Z. 




Ml 


FRANCE. 
















Louis nbuf. Des deoms es grains. . . . 


«> 


11 


4 


Le N*. 1. . . . 


W. 1 J 4 . 




écu 


G É N k S. 














Auir, 
















i.rM. 


P 1 S T O L E De { deniers « gratu. . . . 


»7 


9 




Le N*, t, , . 


PI. III. 




ftSi 


S E Q U t N De 1 deniers 17 grains, , . . 


F 


18 


4 

$ 


LesN”. II. ti. 1] 


PI. III. 




isrt, 

Jfkar 


MILAN. 
















PiSTOLE NEUVE. De 4 dcn. Il grains 1 granot. 


li 


7 




Les N*. 6. 7. . 


PI. 8 t. 






Sequin Des den, 17 grains 7graaots. 


9 


lE 


t 


Les N°. 8. 9. . 


PI. 8 t. 




Ceo 


HOLLANDE. 














Eev 


DuCAT,diiHoNCRE. De 1 deniers 17 grains. . . . 


9 


x 4 




Les N*. 1.1. 

4. J. 4 . 7 . . . 


PI. 14 ». 


• 




PORTUGAL. 
















PiSTOLE VIEILLI. De I deniers F grains. . . . 


it 


s 




Les N*.î.4.î.<.7 


PI. I 4 «. 




PR 1 


PiSTOLE NEUVE. De il deniers S grains. .. . 


74 


U 


1 


Le N». i 4 . . . . 


PI. 149. 




lEci 


Demi-Pistole. . De 1 1 deniers 4 grains. ... 


37 


1 




LesN*.t7.i8,i9.i 


a. PI. 149. 




i D£. 


Quart De 1 deniers 14 grains. • • « 


It 


>4 




Les N*. 11. it. . 


PI. 149. 




— 


ESPAGNE. 
















D... douo. 








Le N*. M 


PI. t4S. 




Kecc{ 


Pièce de t PistOLIS. De 10 deniers u grains. . . 


34 


,, 




Les N'. i«, 17. , 


PI. 141. 




OlM 

ftw . 












PI. 141. 
PI. 141. 




Pièce de g PlSTOll. De 1 deniers grains. . . . 


t 


II 


8 


Le N*. 




Rece a 
*10 


Fiecede i Pistolb) 








L« N'. î 4 . 3 î. • 


PI. 141. 141. 




Dm 


I7J0 luTqu'i 177». ) 










— • 


TOSCANE. 
















Sequin De s deniers 17 grains. . . . 


9 


]» 


8 


La N*. 11. 11. ) 
i|. 14 M. . . J 


PI. 7 t. 


_ 


PRi 


VENISE. 














6cL 
















, 


Sequin. .... Des deniers 17 grains. . . . 


9 


19 




Le N*, tj. 14. . 


PI. I©7. 






VIENNE. 














Ddc 


Ducat d‘ Autriche ) 

6c de Cologne , dit S Des deniers 17 grains. . . . 


9 


te 


4 


Le N*, t? jufq. î 






^OlTii 


Ducat de Hongrie, > n a • 
ditKlllMMlT,. !j 17 snini 


9 


>7 




Le N*. jura, \ 
1 


PI. IJl. 




JVe 

®e«, 

carre 
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TRANGERES, 

t , en vertu de l’Edit du 30 Décembre 1785. 



8 t 



M 0 N N O I E S D' A R G E N T. 



Monnoies. 



Poids oaToaiN. lUv. Sou» iocn. 



FRANCK. 



è C V T 1 E V X De 10 deniers stgraios. 

Auucj dit da Po U PO N. De it deniers st griins, 

Autre.ditdcs 4 CoUfioN- ? »» ■ ■ . ■ 

»ns6cdcjFkursdcty..i Ks .3 .« gr«™ 

Autre , die N B O F avec î r. ■ ■ 

3 fleurs de Lys } “ **'“'*“ “ 



GÊNES* 



CxolZAT D<|o deniers. . » % , . 

ECU de Sr. jcin- Bapiille. De itf deniers j grains. . 



I> U C A T O 3S , De S4 deniers se grsini, , 

Philippe....... De st deniers to grains. , 

EC U De Itden. igr. isgranots. 

Dbmi-ECU De ^deniers i8 granots. . 



ESPAGNE. 



Pièce detyOuEcu. ... De si deniers 

D B M I - E C V. ..... De 10 deniers is grains. 

Pièce suBalahcize. De si denien 

CIER 



Piece au B A L A 
NEUVE. . . 

Demi, dite . 



De SI deniers 

De 10 deniers is grains. 



TOSCANE. 



Piece 
f R A 

6c LÉ 



NEUVE, dite 1 

ANCESCHlNO^ 
ÊOPOL DI NO. . ) 



De si deniers 7 grains. 



VENISE. 

Docaton De 14 deniers sn grains. . 

Justine ou Philippe. . De si deniers so graûu. 



Les N'. s<. 57. , PI. i3f, 
LesN*. 33. 33. . . PI. ijj. 
Les N", t. 7. te. 13. PI. 137. 



Les N*, to. SI. . PI. 114. 
Le N*. S9. , . . PI. isf. 



Pli.. 

PI. 13.1., 



Le N 
N*. . 

Les N*. s8. s>. PI, 8 J. 

Fl. 83. 



Les N*. 30. 31. 



Les N*. 4<* 47> fo. PI. 143. 



Le N“. 37. 



PI. «+4. 



Les N*. 34. 33- • • W. 143. 
Les N”. 33. 3<. . . PI. 143, 
Les N*. <0. «4. . . PI. 144. 



Le N*. 43 jufq. ? 



34 . 



PI. 74. 73. 



Le N*, sj. . . . . PL 109, 
Le N*, tf. ... PL >08. 



Nou. Les doubles, triples , quadruples, demi , êc quart des Monnoies d’Or fit JArgent qui ne fcni w 
mentionnées cUdeflui , auront cours dans la même proponionde leurs entier, pourvu que leur poids toit 
correlpondant , escluant cependant les demi des Sequins fie des Hongres , ainfi que les quarts. 
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Poids. 

Le poids dont on fe fert pour pefer l’or, l’argent & toutes les 
raonnoies, ell le Marc.j 

L E M A R c i'e divire en S onces. 

L’Once.,' * ” deniers. 

Le Denier ’ ' ' '. . . . . . 24 grains. 

LeGrain 24 granots. 

Le marc de Turin corrcfpond à i marc grains poids de 
marc de France. 

Quant aux raarchandifes communes , on fe fert du Rup. 

Le Rup ell compofé de ...... 2$ livres. 

LaLivre 12 onces. 

L’once ell la même que celle du poids de marc. 



Mefurc pour les Grains. 

La mefure pour les grains ell le Sac. 

L E S A c contient 5 emines. 

L’Emine . . quartiercs. 

La Quartiere .... s . 4 coupes. 
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Mcjure pour les Vins & autres Liquides. 

La mcfure pour les vins & autres liquides, eft le Cairo ou 



Charroi. 

Le Charroi contient . . , , , lo brindes, 

La Bri.vde ou Brenta jd pintes. 

LaPinte... bocaU. 

LfBocal,.. 1 quartins. 



DU 
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MESURE DES(EO 



On fc fcrt, pour mcfurcr toutes les étoffes en général, du->RA 
Le Ras de Turin corrcfpond à demi -Aune de France ÔCn trois 



DEMi-IlACAd 
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iS A cTe Turin. 
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DU GRAND DUCHÉ 

DE TOSCANE. 
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DU GRAND DUCHÉ 

DE TOSCANE. 



Florence eft la capitale de ce Duché ; les autres villes prin- 
cipales font Livourne , Pife & Sienne. 

Les campagnes qui les environnent font bien cultivées. Les 
petites villes , bourgs , villages , châteaux & domaines y font en 
grande quantité, bien peuplés & très-rapprochés les uns des autres. 
C'eft peut-être ce qui fait que l’on trouve peu d’habitans à Piftoie 
& dans d’autres belles villes du fécond & du troifieme ordre. 

Les Tofcans font en général aûifs , fobres , fpirituels & propres 
à cultiver les arts & le commerce. On leur attribue l’invention 
des draps & la maniéré de travailler la laine. Les annales du 
pays font mention d’une petite taxe impofée fur tous les manu- 
faûuriers de ce genre , avec le produit de laquelle on a conf- 
truit la fuperbe métropole de Florence appellée Sama-Maria- 
del-Fiore. 

Les produQions de la Tofcane font en général d’une qualité 
parfaite; on cite les bleds de la campagne de Sejlo , qui comme 
ceux des campagnes dites de Maremes , ou volfmes de la mer , 
paffent prefque tous chez l’étranger ; ce qui oblige fouvent les 
habitans d’en faire venir du dehors pour leur conforamation. 

Divers cantons de la Tofcane fournilTent beaucoup d’huiles 
fines & ordinaires ; les premières équivalent à celles de Lucques 
pat leur bonté. 

Les vins y font également excellents. LaUaiico , le Chianù , le 
Montepulciano & VAnemino , jouiflent de la première réputation. 

Les foies que produit la Tofcane fufïifent à peine pour 
l’entretient des manufaûures du pays : on eft fouvent obligé d'en 
tirer de la Romagne. 

On fabrique dans les campagnes des chapeaux de paille , dont 
le produit annuel eft évalué depuis quelques années à jo mille 
écus , monnoie florentine. 
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Le commerce & les arts font libres dans tout le Grand-Duché : 
chacun peut s’y établir , & y travailler à fon gré dans tous les 
genres. On doit cette loi au Prince qui gouverne aûuellement 
la Tofeane, & qui , pour faciliter le commerce , a rendu par un 
Edit du II Mai 1781 , tous les poids & mefurcs de fes Etats 
conformes à ceux de Florence. 



l 



Florence 
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Florence, capitale de la Tofcane, belle & grande ville, ne 
le cede apres Rome à aucune ville d'Italie pour tout ce qui ell: re- 
latif aux beaux arts. 

Le palais Fini , habité par le Grand Duc , le cabinet d’hiftoire 
naturelle, & la célébré galerie du vieux palais, méritent la plus 
grande attention de la part des voyageurs. Son AltelTe Royale , 
protefleur éclairé des arts & des Iciences , enrichit journellement 
par de précieux morceaux ces monumens fuperbes, qu’à jufte titre 
on peut appeller uniques dans leur genre. 

Les manufaûures en étoffes de foie y font en très-grand nombre, 
travaillent beaucoup &font très- renommées dans l’étranger. 

Toutes les étoffes unies , comme les velours d’Italie , les gros-de- 
naples , les fatins forts & les taffetas pour robes & habits s’y font 
avec beaucoup de perfcEIion; les étoffes noires fur-tout font très- 
eftimées à caufe de la beauté du noir. 

Les fauciffons & le chocolat font d’une excellente qualité. On y 
travaille beaucoup de fuifs dont la plus grande partie s’envoie hors 
de la Tofcane. 



Des Écritures. 

On les tient de diverfes maniérés. Certains les tiennent en livres , 
fous & deniers florentins communs ou de piccoli. 



L* Livre eft compofee de lo fous. 

L E S O U de Il deniers. 



D’autres les tiennent en ducats ou écus-monnoies de 7 livres 
chaque. Ceft aujourd'hui la méthode la plus en ufage , & prefque 
tous les Banquiers s’en fervent. 

Le ducat ou écu-monnoie fe divife par zo & par iz. 

Un Ecu-monnoie faifant 7 livres. 

Un Sou-monnoie faifant 7 f®i^ communs. 

Un denier-monnoie faifant 7 deniers communs. 

11 s’enfuit que pour réduire les écus-monnoies avec les fous & 

S * 
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deniers de fa divifon , il ne s'agit que de multiplier le tout par 7 , 
& on en fait des livres florentines ou communes. 

Le ducat ou écu-monnoie cft idéal. 

On tient auffi les écritures en écus d’or, mais cette maniéré n’eft 
prefque plus ufitée. 

L’écu d’or vauty livres lofous, ou 150 fous communs; mais en 
fait de change , on le calcule fur le pied de 1 50 f fous communs , 
ce qui fait 7 p' | d’agio. 



Ledit Ecu fe divife en fous. 

£t le Sou en deniers. 



Lorfqu’on veut réduire une fomme d’écus d’or en livres , fous & 
deniers communs , on les multiplie par 7 livres 10 fous, en y ajou- 
tant le p' “ pour l’agio. 



UJh , ou Ufanco^ des Lettres de Change tirées de l'Etranger. 



L0NDRES&) 
toute l’Angleterre. ) 
Naples, . . . 

Rome 

De ^ M I L A N . . . . 
Gênes . . . . 
Venise. . , . 
Bologne. . , 
Livourne . . 



3 mois après la date. 

10 jours après la date. 
10 jours de vue. 
idem. 

8 jours de vue. 

20 jours après la date. 

3 jours de vue. 
idem. 



Il n*y a point de jours de grâce fixés , attendu que chaque 
lettre de change doit être payée à fon échéance , ou prorellée 
avant le départ du premier courier pour la place d'où elle eft 
remife. 

Les protêts fe paient 6 pauls -J-, 
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Les changes fe règlent tous les famedis. Les courtages pour les 
négociations, font paies à raifon de ~ par mille, tant par le ven- 
deur que par le preneur. . 



Cours des Changes. 



Vf 1 N V ■ . . 


. . 




fous plus ou otoini pour 1 


6oria 




R 0 M B . . . . 


100 


éoud'of de 7 liv. 10 


fous ..... P* 


71 


écus d'or flxiBpe pl.ooiD. 


N A P L B S . . . 


too 


écutd'or de 7 liv. to 


0 m% ..... p* 


144 


ducats repio 


id. 


P A L E R M B . . 


I 


pUflre . de 8 rèaux . 


P* 


ïj 


urios . . 1 


. id. 


6 0 LE A N B « . 


t 


êcu d'or de 7 liv. 1 o 


fous pi 


IJO 


creuoers . . 


. id. 


C i N B S . . . 


I 


piadre . de 8 féaux . 




ito 


foiu fuori-banco 


id. 


M I L A K . . . 


1 


écu d'ot de 7 liv. lo 


fout Pc 


tt> 


lous couram . 


. id. 


LivouawB . 


too 


ducats . de 7 livret . 


f 




piadres de 8 réaux 


id. 


Lyon. . . . 


1 


piadre . de 8 reaux , 






fottstoumois . 


• id. 


Marseille. 


1 


piadie . de 8 reaux . 


P* 


»7 


fous . id. . 


id. 


Paris . . . 


t 


pUdre . de 8 rcaus , 




>4 


Tout . id. 


. id. 


Venise. . . 




-écu d’or de 7 Uv. 10 


fous plus ou miNIlS pr 


100 


ducats de banque 


id. 


Londres. . 


1 


piadxe . de 8 réaux . 




JO 


deniert flerlms pl. 


ou m. 


Amsterdam 


1 


plaftre . de 8 réaui . 


p' 


7*1 


dea. gros- banco 


id. 


Hambourg. 


1 


piallre . de 8 réaux . 




I4 


den. banco . . 


. id« 


A U G U s T B . . 


too 


piaRres . de 8 rcata . 




188 


florins cotmas 


. id. 


Cadix . . . 


100 


piaftres . de 8 reaux . 




IJO 


piadres vielle plaire id. 


Bologne . . 


i 


duc 4 C 




lo 8 


Bolognioi . . 


id. 


0 R . 


. 





. 1 07 livres 


l’once. 





Argent 88 livres la livre. 

Je diviferai les monnoies de ce Duché en ancien & nouveau 
fyftême : les premières ont été prefque toutes fondues , parce 
■qu’on trou voit un profit dans leur valeur intrinfeque. Je fuis obligé 
de les faire connoitre étant citées dans quelques tarifs; d’ailleurs il 
en eft fouvent fait mention enTofcane, où pourtant elles font 
réputées idéales à caufe de leur rareté. 
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Monnaies nationales du Grand Duché de Tofiane , dé apres l ancien 
fyjlême. 
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MONNOIES D' O R. 

\ 


' MONNOIES, 1 Poids de Flohence. 




Voyez. 1| ! 


: RUSPONE, OU piccc ) De 11 deniers ugnins,de 
1 de$SEQUINS? hvileurdc^Piaflres lÿlôut 
1 Gioliati. ...) 1 den. , ou de £o Pjuls. 


43 


Les N*. 15. i4. 17. «8. «>. io. PI. 71, 1 


1 S.QUI« r.,c.MTo,| 

apptUc «uli R U s P O. j ^ ^ , P ^ 

Ledemi-SKjuin en proponion. 


.) 4 8 


Les N*. 11. 11. tj. 14. tï. . . PI. 71, 1 


1 

MONNOIES D* A R G E N T, j 








6 1) 4 




Autre , dite LéopoL’ ? n j ‘ 

} De if deniers logrjins. . . 


6 IJ 4 


Le N*. 47 jufqu'iu N*. 54 . PI. 74. 71- s. 


''MMÎ'-FÎii"uco«“| Dti.d»lm.7gr«os. .. 


) 4 t 


S 

Les N*. Jî. J4. 57 PI. 7f. 


lTo'p°Ôl”oÔ "e'.'I ■' ■ ■ 


5 4 8 


Les NV 58. ÎJ. 40 PI. 71.74. ' ^ 


X , , , . - , î Pc ij deniers, de 11 vileur 

< de. Pulls 


4 


Les N*. 4 t. 4i Fl. 74, I 


i De 7 deniers i j grains | , de 
*'®'''** j U,jleü.d«,P,uls. . . . . 


■ 


Les N*. 44. 45. 44. 47, 48. . . PI. 74. ! , 


Piece drtpAULS. . De 4 den. 1 6 grains ^ . 


1 14 8 


Les N*. 4j. pi. 77. ] 


Ll V « E , dite Ll » A. J De ( dea. I, |r. i la «aleu, 
J oe tt craiie, uud«>i Paul 


1 

... ro 


Les N«. 71.71. 7J. 74. 7f. . . PL 77. ' 


»EM l-Ll VE E. ,i Dcider.>ig,aimJ,„la„t 
) » cmie 


Le* N'. 74. 77 Pi. 77. Il 

1 1 


Quart de Livre. Deiigrains|,va)ant)craiie. 


... , ... 


le N'. 7« PI. 77. 




... t J 4 


Le N*. 77 jufqu'au N*. 85. .. PL 77. 78. 


DElviI-PAUt. . ,i Deidea. < graim valant 

1 y 4 criiic 


4 8 


Le N*. 84 jufqu'au N*. 71, . . PL 78, [ i 


! Q U A R T de P A U L. . . De 14 gr. ^ , vaUni » critie. 


... . A i 


Les N', ji. 45. 94 PL 7«. 1 I 
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MONNOIES ETRANGERES ACTUEU 
Les prix de la plus grande partie V. 
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OBSERVATIONS 



Sur diverfes Monnaies du Grand Duché. 



M O N deflein , relativement aux monnoles de Tofcanc, étoit de 
remonter feulement jufqu’à celles frappées fous Cofme III ; mais 
les teftons, livres & pauls de Ferdinand II ayant encore cours , 
j'ai été obligé de les faire connoître. 

Il m’a paru auffi , que la circonftance qui a donné lieu à frap- 
per les teftons appellés flellino , méritoit d’être rapportée. 

Les Génois ne voulant recevoir aucun intérêt fur une fomme 
prêtée à Cofme II , dont il leur offrit le rembourfement neuf mois 
après. Ce Prince fit frapper, en 154}, autant de teftons qu’il en 
falloit pour effeûuer ce rembourfement , avec une augmentation 
de 5 fous dans la valeur intrinfeque; par ce moyen ingénieux, il 
s’acquitta envers les Génois du capital & des intérêts. 

On diftingua cette monnoie du tefton ordinaire , par une étoile 
placée du côté de l’effigie; c’eft ce qui lui fit donner le nom de 
fiellino. Lorfque le paiement fut fait aux Génois , à raifon de 2 liv. 
le tefton , on en fixa auffitôt le cours à Florence à i livres 5 fous , 
fa jufte valeur ( * ). 

L’écu de Florence , également appellé piafira, ainfi que la piece 
à la rofe ou de 8 réaux, n’ont plus cours. Les Florentins néan- 
moins, font toujours mention de cette première monnoie lorfqu’il 
eft queftion d’une forte fomme , & ils l’indiquent par tant d’écus. 

La piece à la rofe ou de 8 réaux , qu’on nomme en François 
piajlre , eft celle avec laquelle Livourne établit fes changes avec 
toutes les places de l’Europe. 

Les Florentins prétendent que les premiers fequins qui ont paru, 
ont été faits à Florence. 

On s’appercevra que lesmonnoies de 10 pauls, portent le mot 
pifis. On ne doit 'pas inférer de là , quelles aient été frappées à Pife, 
puifque Florence eft la feule ville du Grand Duché où l’on batte 
monnoie. Mais comme ces pièces font d’un titre inférieur aux 



( * ) C«tte anecdote eft extraite de l*hiftoire des monnoles du Grand Duché de Tofeane , 
par Ignace Orftiu. ^ 



loo DU GRAND DUCHÉ DE TOSCANE. 

monnoies d’argent qui ont été frappées antérieurement à Florence, 
l’hôtel des monnoies a jugé à propos de les difringuer en y met- 
tant le mot pijîs. 

Prix des matières d'Or 6 dt Argent. 

L’hôtel des monnoies paie l’or de à z 4 carats, ii88 livres 
Ja livre. 

L’argent de ii deniers de fin, 88 livres \G fous 8 deniers la 
livre ; les autres titres à proportion , le tout pour comptant , poids 
& monnoie de Florence. 

Les orfèvres travaillent l’or à 1 8 carats de fin , & 1 argent à 
lo deniers de fin. Les effais en font faits par l’hôtel des monnoies 
qui y met fon poinçon , à la marque du lion. 

L’or monnoyé jouit d’un agio , ou bénéfice fur l’argent ; cet 
agio varie fuivant les circonftances, depuis i jufqu’à jpour| plus 
ou moins. 

Il y a plufieurs tireurs & batteurs d’or établis à Florence. C# 
font ordinairement les négociants qui foumiffent les matières à 
l’hôtel des monnoies qui en établit le prix fur le titre de fin , & à 
raifon de l’elTai fait par l’effayeur public. 

L’introduâion & l’extraûion de toutes fortes de monnoies & 
de matières d’or & d’argent eft permife. 
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Poids. 

Le poids dont on fe fert à Florence & dans toute la Tofeane , 
eft la livre. 



La L I V R E fe dîviiê en ..... i a onces. 

L* O N c E 24 deniers. 

LeDENiER . . . . 14 grains. 



Une livre de Florence correfpond à 1 marc 5 onces ^ deniers 
8 grains poids de marc de France. 

Cette livre eft celle dont on fait ufage à l’hôtel des monnoies 
pour peler l’or , l’argent & toutes les monnoies en général. 

On s’en fert également pour pefer toutes fortes de marchan- 
difes. C’eft aujourd’hui le feul poids admis en Tofeane. 



Mefure pour les Grains. 

La mefure pour les grains eft le fac. 

Le Sac eft compofé de ..... . 3 ftaja. 

LcStajo 4 quart!. 

LeQuARTO 4 metadelle. 

LaMETADELLE mexzete ou quartucel. 

Quoique le flajo foit le même à Livourne , on en exprime la 
divifion d’une autre maniéré , ainlî qu’il fuit : 



Le S T A I O eft compofé de 1 18 buftbii. 

Le Demi-Staio 64 buftbii. 

LeQuARTdeSTA 70 31 dits. 



Mefure pour les Vins. 

La mefure pour les vins eft le baril. 

Le Baril contient 20 fiafehi ou flacons , & pefe 133 liv. J de liquide. 
LeFtACON. . . . 2 bocali , & pefe . . 6 livres 8 onces. 

LeBocCALE. . . 2 mezzete , & pefe . 3 livres 4 dites. 

LaMzzzETA. . . 2 quaitucci , & pefe 1 livre 8 id. 
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Lorfqu’il eft queftion de vins étrangers, le même baril n’eft 
confidéré que pour izo livres de poids liquide , & fa divifion à 
proportion. 

Mcfurc pour Us Huiles. 

Otl fe fert du baril. 

Le Baril contient . .16 flacons, & pefe S 8 livres. 

Le Flacon . . . . 2 boccali , & pefe 6 livres 3 onces 

LejFLACON . • . . 3 raerzete , & pefe 3 livres i once 1 . 

La Mezzeta. . . . I quartucci , & pefe 1 livre 6 onces 



Livourne 



Digitized by Google 



Digitized by Google 




MESUUE DES CQ 



Il n'y a aâucllcment qu’une feule mefure dans toute la Tofeane, Ç 
une Canne. 

Le Bras fe divife en lo parties qu'on nomme fous, ou env. 
Un Bras de Florence corrcfpond à demi-Âune de France. 



D E M I - B R A s de Florence â 
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ORPS ÉTEND US. 



tOjt 



!, qu'on appelle B R A c c I O ou Br 4J. Quatre dcfqucls forment 



&c. 



;e & de toute la Tofeane, 
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Livourne , port de mer du Grand Duché de Tofcane, cft 
une ville bien peuplée , riche, & des plus commerçantes de l’Italie. 
La franchife dont jouit ce port , le rend comme un entrepôt de 
toutes les marchandifes venant des quatre parties du monde ; d’où 
on les fait circuler dans l’intérieur de l’Italie & ailleurs ; elles ne 
font affujetties qu’à un droit très-modique , que le Grand Duc 
perçoit. 

Il y a des maifons de commerce de prefque tous les pays. Celles 
des Anglois , des Levantins ôc des Juifs ( * ) forment le plus grand 
nombre ; elles font un commerce très-confidérable avec leurs na- 
tions , dans tous les genres de marchandifes d’importation & 
d’exportation. 

Le commerce de la banque qui fe fait à Livourne eft des plus 
étendus ; cette place peut être conlidérée à cet égard , comme une 
des premières de l’Europe. 

On y trouve de fuperbes magafins aflbrtis dans tous les genres 
de marebandifes connues (** ). 

Les feules manufaûures qu’on puiffe citer, font celles où l’on tra- 
vaille le corail ; il y en a trois ou quatre ; elles font régies par des 
Juifs qui en font les propriétaires. 



Des Écritures. 

On les tient en piaftres , fous & deniers de 8 réaux. 

La piaftre fe divife par zo fous &par 11 deniers, de maniéré 
qu'uae piallre vaut .10 fous. 

Un fou Il deniers. 

Un denier i quatrin 

Ces fous & deniers s’appellent fous & deniers de piaftre , pour 
les diftinguer de la monnoie Florentine ou de piccoli; parce qu’une 
piaftre vaut 5 livres 1 5 fous Florentins , le fou & le denier de 
piaftre à proportion. 



( * ) Il y en a parmi ces dernieres de très«riches. 

( ** ) Celui de MM. Hyacinthe Micali & Fils eft un des plus beaux qui exiftent en Italie. 
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Le réal eft une monnoie idéale : on l’évalue à ÿ de piaftre ou 
un piaftrino. 

Les piaftres , f piaftre , j de piaftre ou piaftrino , ont été toutes 
fondues à caufe de l’avantage qu’offroit leur valeur intrinfeque. 
Ces monnoies font aujourd’hui regardées comme idéales. Voye[ 
leurs empreintes, n°. 31 , 3 j , 34, 55 , planche 73. 

Les ventes ou achats de marchandifes , font traités pour être 
payés ou en bonne monnoie ou en monnoie longue ; dans le pre- 
mier cas , la piaftre eft confîdéréc pour 3 livres 1 3 fous ou pour 
8 pauls f , fa jufte valeur ; dans le fécond , elle eft confidérée pour 
6 livres ou 9 pauls. 

La différence entre l’une & l’autre monnoie eft de 4 -j- p' |. 

100 livres bonne monnoie font 104 livres 6 fous 8 deniers mon- 
noie longue. 

Lorfqu’on veut qu’une marchandife , dont le prix eft établi en 
livres , pauls , fous ou crazie , foit payable en bonne monnoie , 
il faut en faire la condition expreffe , autrement elle eft cenfée 
payable en monnoie longue : tel eft l’ufage de la place. 

Les monnoies nationales de Livourne font les mêmes que celles 
de Florence , mais le cours des monnoies étrangères varie fuivant 
les circonftasces : en voici le tableau tel qu’il eft imprimé à 
Livourne. 
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MONNOIES ET 

DONT LE COURS VARIE A LIVOUMl 



MoNNOies. 

ESPAGNE. 



MONNOIES D' O R. 



1 £ S. I *Liv. I Sous. I Ueo. I 



PiSTOLE de la valeur de 4 FiaArcs de S Réauz. * I 
PIECETTE I * 



Le N^. zi jufqu'au N*. j£, PI. 141. 14a. 
Le n*.4t jul'q. N*. 4S. . . PL 14a. 



PORTUGAL. 



L I s ■ O N t N E a dite de 1 j. 
Dice a ficuple 



Les N*. 17. II. 14. 10. . PL 1451. 
Lm N”. }.4. f. 4. 7. . . . PL 14I. 




Le» N®. «J. 14 PL *07. 



Le N*. jl jufq. N*. t|. . PL 4. t. 




Le* N*. XI. IJ PL ^4. 



ALLEMAGNE. 



Hongre Cremnitz et Impérial. . 
Dix de divcj^ Princes d'A LLEMACNE. . . 
Die de Ho L C A N D e 



LeN®. ijurq.N*.tfî. 4 o J. PL iJ». jj. • j6. 

Le N”. 1 jufq. N, ja. . . . PL i*a.i4j.i4 j 
Les N*. 1. a. j. 4. 5. 6 . 7. . PI. i«9. 



TURQUIE. 



S E Q O 1 N de T U N 1 s I 10 ,, 

Dit de Tripoli , ] , 

Dit d’A i c E R 

Dit de C O N s T A N T I N O P L E. . . * | 

Dit deZERMAHABUU 



FRANCE. 



Louis n'OR antérieur i Oélobre J7lf. , , . I t| 
Dit pofléfieuf à 17IJ ! I *7 




NAPLES. 



Once de Sicile. . . , 



ANGLETERRE. 
Guinée 




Le N®. 1. 




Le N*. 1. . 


Fl- i)?. 


Le N®. J. . 


. PL IJ7. 


Le N®. 4, , 


........ PL 1 J 7 . 


Le N®, J. . 




Les N®. IJ. 


14 . 17. ... PL ijj. 


Le N®, a. 





Le N-. 14 jufq. N*, ai. . PL t>. 




























TRANGERES 

NE SUIVANT LES CIRCONSTANCES. 



M 0 N N 0 I E S 


D' A R G E N T. 




M O N N O I E S. 


Liv. 


Sous. 1 Den. 


V 0 Y E i. 


J 


FRANCE. 










ECUNBVF 


7 


1 


Les N*. 1 . 9. 19 ,- 1) 


P). 137 . 


ESPAGNE. 










Picce CoLLONNAlRE de 14I&U livre. . 


6 


« 


Les N*. 4S. 49. f 0. ..... 


PI. 143. 


Dite Ronde 


6 


» é ... 


LesN*. 5 t.{a.t)«S 4 >TÎ.I<> 


PI. 143 . 


PlECETTjditCptATIGNA 


' 


î 4 


Le N". «9 jufq. N*. 74. . . . 


PI I 4 f. 


ANGLETERRE. 










SCHfiLLINC 


1 


ï 


Les N**. 14. If. i 4 , 17. . , 


PI. i< 7 . 


ALLEMAGNE. 










TALi.ARide h Reine. i 30 de^uels valetu de ii6 
1 à JiS Piaflrts de S Rcaiu 


6 


* 4 


Le N". 6 f jufq. N. Ij 


PI. ifB. if9. 


1 Dit de TEmpereur Joleph. too defqucU valent 1 à 
I 117 PiaÂrts. 


i 


- ••• 


Le N*. 84 


PI. If 9 . 


TOSCANE. 










Taliari du Grand Duc Léopold. 100 derquels 
1 vakeotiij à 114 PjjRres 


t 




Les N*. 4i. tfa.. 


PI. 74. 


VENISE. 










' T A L t A a I, looderquelt valent lia à ti) Piaitres. 


t 




Les N". 17. a8 ; . . 


PL lïo. 


1 B A V I E R F- 






- 




T A L L A R I. i£>» delqueli valent mina Ptaftre». . 


t 




LesN*. I. a. 3.4. f.4.7. . . 


PI. 144. 


TURQUIE. 










P I A s T R B de <0 Pari 


4 


10 ... 


Les N®. 4. 7. « 


PI. 137. 


Diie de 43 Para. . . , 


) 




Les N'*. S. 9 


PL 137. 


R A G ü S R. 










TallaRI de fo Pari. ........ 


4 


T 


Les N*. 1. 1 


PL 171. 
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UJo ou éckances des Lettres de Change tirées fur Livourne par 
les Places ci-apres : 



Rome. . , 

Naples. 

Venise.. , 
Crémone. 
Plaisance. 

B E R G A M E. 

M A N T O U E.. 

R E G G I O de Modene. 
Brescia. 
Florence. 
Bologne. 

L U c Q U E s. 

P 1 s T O I E. 

Sienne. 

P I s E. . . 

F E R R A R E. 

Gênes. . 

Milan. . 

Turin. . 

Massa. . 

Lyon. . 

An CONE. 

P E s A R O, 

R 1 M I N I. 

Paris. . 

Londres, 

A M s T E R D A 

Cadix. . 
Cologne. 
Anvers. 
Madrid. 

H A M D o U R 
Vienne. 
Auguste. 

Sicile 
Lisbonne. 

S a R O A I c N 
Avignon. 
Pérouse. 

T A R E N T E. 

B A R I. 

L E c c e. . 

Tous les C A N T O 

Suisses. . 



G. 



N s ^ 



10 jours de vue, ou à 1 5 jours de date. 



20 jours après U date. 



î jours do vue. 



8 jours de vue. 

J jours après l’acccptatlon. 

10 jours de vue. 

10 jours de vue. 

ufancc , favoir . 1 mois après la date. 
3 mois après la date 



2 mois après la date. 



22 jours de vue. 

I moisdevue, ou 2 mois après la date. 
3 mois après la date. 

1 mois de vue. 

45 jours après la la date. 

J jours de vue. 

27 jours de vue. 

8 jours de vue. 



Touici kl p]icn<]ui dc Tom {MS iMAiionuMi ci.dtlTui. (uirfiK TaCije plus voiTaici. 
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Echéances des Lettres tirées de Livourne fur les Places ci-aprls : 

21 jours de vue. 

34 jours de date. 

5 jours de vue & 6 jours de grâce non com« 
prifes les fêtes. 

3 jours de vue. 

8 jours de vue. 

1 5 jours après l’acceptation. 

1 5 jours de vue. 

2 2 jours de vue. 

en paiement , ou également à tant de jours 
de date , fuivant les conventions. 

1 mots de date & lo jours de grâce. 

3 mois de date. 

2 mois de date. 



45 jours de date. 

1 mois de date. 

1 5 jours de vue. 

1 5 jours de vue. 

Il n’y a point de jour de grâce ni de faveur après récheançc 
des lettres de change : toutes celles qui ne font pas énoncées paya- 
bles en franchefquini ou autres monnoies d'argent , doivent fe 
payer à la fan^a. La fan^a cft une cfpcce de loge où tous les Caif- 
fiers desNégocians fe rendent les lundi , mercredi & vendredi de 
chaque femaine, vers les onze heures du matin, & y reftcntjuf- 
qu’à deux heures & demie après midi. Ils paient toutes les lettres 
de changes & négociations qui échoient le même jour ou le jour 
précédent. Les paicmens doivent fe faire en fcquins d’or effeûif 
de Florence-, ceux qui ne font pas de poids, fontfujets au déficit 
de quatre fous florentins pour chaque grains manquant. Lorlqu’on 
trouve parmi ceux-ci des fequins de Gènes , on déduit ordinai- 
rement fur chacun d’eux j fous quatre deniers, pour former com- 

penfation 



Rome. . . 
Naples. . 
Venise. . 

Florence , 

Bologn e 
Gênes . , 

Milan . . 

Turin. . . 
Ancône. . 

Lyon. . . 

Paris. . . > 
Marseille.^ 
Londres . ) 

Li s B o N N E . > 

Amsterda m 
Cadix . . 

Madri d . . 
Hambourg. 

Pale rme ? 
Messine , J* 

Geneve 

Vienne 

Auguste 
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penfation avec ceux de Florence : fi, au contraire , on trouve des 
lequin.s de Venife, on les compte à part, & lorfqu’ils font de jufte 
poids , ils jouilTent d’un agio de 4 à 5 crazie chacun , & font en- 
fuite pefés en bloc avec ceux de Florence & de Gênes. 

Si on ne vouloir pas payer en or, c’eft-à-dire, en fequin comme 
il eft dit ci-devant , mais en monnoie d’argent , on feroit obligé 
de bonifier un agio de i , i ou 5 pour plus ou moins , fuivant 
les circonftances ; bien entendu que fi celui qui doit recevoir ne 
vouloir pas confentir à cette maniéré d’être payé , celui qui doit 
faire le paiement eft obligé de fe procurer de l’or pour y fatisfaire. 

Les créanciers & les debiteurs peuvent fe payer réciproquement 
par la compenfation des parties qu’ils ont les uns fur les autres , 
& par-là s’éviter la peine du maniement des efpeces. 

On eft dans l’ufage d’afficher des avis à la Jlan:^a, pour annon- 
cer que ceux qui feront porteurs de telle ou telle lettre de change 
en fouffrance ( c’eft-à-dire non payée par celui fur qui elle eft 
tirée , ) peuvent fe préfenter chez N. N. &c. qui interviendront 
pour le compte du tireur , ou de quelque endofifeur. 

Si au contraire une lettre de change eft en fouffrance, & qu’il 
n’ait point paru d’affiche, le porteur demande dans la jlan:^a même, 
fi perfonne ne veut intervenir pour compte du tireur ou de quel- 
que endolfeur de ladite lettre. Si perfonne n’intervient, on en fait 
lever le protêt, qui doit être fait le même jour de l’échéance, & 
envoyé par le premier Courier qui part pour la place fur laquelle 
doit fe former le retour. 

On fe fert pour faire pefer les monnoies d’un Pefeur public , 
nommé par le corps desNégocians & approuvé par le Gouverne- 
ment. Ce Pefeur eft obligé de refter à la Jlan^a , pendant le tems 
que les Négocians ou Caiffiers y font leurs paiemens. 

Les apiiointemens du Pefeur , le loyer de la ftanza , & généra- 
lement tous les frais qui y font rélatifs , font payés par le corps des 
Négocians , dont les députés ou fyndics forment une taxe annuelle 
fur chaque maifon de commerce, àraifon des affaires qu’elle fait. 

Les lettres de change ftipulées payables en franckefquini ou au- 
tres monnoies d’argent, font payées dans les divers comptoirs des 
Négociants le jour même de leur échéance. 

Celles qui ne font pas ftipulées ainfi , & qui par conféquent doi- 
vent être payées en or au premier jour d’ouverture de la 

X 
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jouiflent d'un jour ou deux de prorogation d’échéance , fi clics 
échoient les mardi , jeudi ou lamedi , jours ou la ftani^a cft 
fermée. 

Les négociations qui fe font le lundi ne font payables que le 
vendredi, & celles qui fe font le mercredi, ne le font que le 
lundi fuivant ; de maniéré qu’un Négociant de Livourne qui au- 
roit négocié à un autre Négociant de Livourne une lettre de change 
en rembourfement de quelques opérations fur N. de Marfeille , 
ne pourroit recevoir le produit de cette négociation, fuivant la 
loi de Tüfcane, que le vendredi ou lundi fuivant. Si pendant cet 
intervalle , le Négociant de Livourne , qui a pris la lettre de 
change , fe déclare failli , N. de Marfeille fe trouve intéreffé dans 
ladite faillite, & non le Négociant de Livourne qui a négocié fon 
papier en reinbourfemént fur ledit N. de Marfeille. 

Ces fortes de cas ont été déjà décidés. Les négocians de Livourne 
allèguent pour raifon , que pour une fimple provifîon de | ou J p' J, 
ils ne doivent pas être garans d'un terme qu’ils font forcés par la 
loi de donner à ceux qui prennent leur papier ; excepté pour- 
tant que le Négociant étranger ne foit convenu avec celui de Li- 
vourne qu’il lui fera garant de femblablcs opérations. 

On paie ordinairement les foies d'Italie en or avec a p' I d’ef- 
compte , & celles du Levant en argent avec 5 p' ; d’efeompte. 

Le cours des changes cft réglé les jours du départ du Courier. 

Le lundi pour toute la Romagne, Naples, Sicile & toute l’An- 
gleterre. 

Le mercredi pour l’Efpagne & pour Gênes. 

Le vendredi pour la France, l’Angleterre, & ainfi des autres 
places. 
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Cours des Changes^ 

Vienne . do rüusfloreminsplusoum.p' i florin courant, 

Rome . . ii8 id. plus ou moins p' t écu de lo Jules. 
Naples . loo piaflres de 8 rcaux iîxe p' 113 ducats regno plus ou moins. 
Pal ER ME 1 id. . . id. . . p' 11 tarins 4 grains . . id. 

Messine. 1 id. . . id. • . p' id. . id id. 

Gènes . 1 id. . . id. . . p' 121 fous fuori banco . id. 

Milan . i id. . . id. > . p' 127 fous courant . . . id. 

Florence i id. . . id. . . p' iid ’ fous florentins . . id. 

Lyon . . 1 id. . . id. . . p*^ 100 fous tournois , . . id. 

Turin. . i id. . . id. , . p^ 80 fous Piémont . . id. 

Ma RSEiLLE 1 id. . . id. . . P' loi jfoustoumois . . . id. 

Paris. . 1 id. . . id. . . p' id. . id id. 

Venise . 100 id, . . id. . . p' 97 j ducats banco . « . id. 

Londres 1 id. . . id. . . 48} deniers flcrling . . id. 

Amstf.rüam I id, . . id. . . 410 i deniers de gros banco id« 

Hambourg. i id. . . id, . . 84 § deniers banco . . id. 

Auguste ioo id. . . id. . . 188 | florins courant . . id. 

Lisbonne 1 id. . . id. . . p^ 755 rez id, 

Cadix .100 id. . , id. . . p' 140 J piaflres vieille plate id* 

Madrid . 100 id. . . id. * . p* 14O4 dites ..... id, 

Bologne i id. . . id. . . p' 87 J fous banco . . . id, 

Ancône. i id. . . id. . . p' 94 J baioques . . . . id, 

Ceneve . IOO id. . . id. . . P* 99 4 écus de 3 Hv. chaque id. 

Novi . .187 id. plus ou moins p* 100 ccus de marc. 

Saint Pé ) p' 187 roubles plus ou moins, 

TERSflOURG.) ^ 
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Dis Acceptations. 

Une lettre de change acceptée ne lailTe aucun moyen à l’ac- 
cepteur de fe fouftraire au paiement d’icelle , à moins qu’il ne fe- 
déclare failli. Un Négociant de Livourne qui accepte une lettre de 
change à une date poftérieure à celle de la faillite du tireur , peut 
fe faire relever de fon acceptation ; comme on le voit notifié dans 
le certificat ci-après , donné en pareil cas par le corps des Nego- 
cians de Livourne; 

“ Nous fouflignés gens de loi &Négocians de cette ville, cer- 
,, tifions à tous qu’il appartiendra , qu en vertu des loix de la 
„ Tofeane, lorfqu’unc lettre de change a été acceptée dans un 
,, tems que le tireur étranger fe trouvoit déjà failli , l’acceptation 
„ donnée en cette ville eft réputée abfolument nulle & comme non 
avenue , & par confequent l’accepteur a tout le droit de s’en 
„ faire relever , & cela , fans égard aux privilèges dont jouiflênt 
„ les lettres de change aLcc|)téc5 en tout autre cas. 

L’accepteur peut donc , au moyen d’un arrêt qui émane du 
„ prince , obtenir le droit de dépofer le montant de ladite lettre 
de change acceptée. Ce dépôt fe fait entre les mains du tribu- 
„ nal, jufqu’à ce qu’on ait donné les preuves authentiques réla- 
„ tives à la faillite du tireur & à l’époque quelle a eu lieu ; après 
„ lefquelles preuves, le juge déclare l’acceptation nulle & or- 
„ donne la reftitution du dépôt à l’accepteur , qui a pourtant la 
„ faculté de payer pour l'honneur de la fignature de quelque en- 
,, doffeur ; faifant en ce cas le protêt avec l’intervention , comme 
„ à l’ordinaire. En foi de quoi, &c. Livourne, &c.„ 



Des 
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Dei Courtages. 

Le donneur & le preneur , en opérations de change ou en af- 
furances , paient à rail'on de j par mille. Quant aux marchandi- 
fes, le courtage tant pour l'achat que pour la vente, eft fixé 
dans un édit iur les courtiers de Livourne , publié le 14 Janvier 
1769 (*). Cet édit taxe chaque genre de marchandifes. On 
peut y avoir recours pour en prendre une pleine connoilTance. 

Les courtiers travaillent également en change & en marchandi- 
fes ; le nombre n’én eft pas fixé, & peut le monter aux environ 
de i8o à zoo. La profcflîon de courtier eft libre; il fuftit pour en 
obtenir l’agrément de préfenter une requête au Grand Duc de 
Tofeane, qui l’accorde avec facilité d’après les informations con- 
venables. 



(•) Imprime en 1770 par Antoine Santini, près Carlo-Giorgi. 
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Des Poids. 

On pefe à Livourne les marchandifes de deux maniérés ; favoir , 
à la Sradao ou Romaine , & à la balance. 

On ne pefe à la balance que les marchandifes fines , qui font 
les foies , les coraux bruts & travaillés , la cochenille , le girofle , 
l’opium , le mufc , les cflfences de Bergamotte , d’orange & de ci- 
tron , le fafran , les noix mufcades , la rhubarbe , la fcainmonée 
& les plumes d’autruche. Toutes les autres marchandifes fe pefent 
à la romaine. 

D’ailleurs les poids & les mefurcs font les mêmes qu’à Florence. 
Voyc[ la page loi de ce volume. 

Les marchandifes fe vendent encore à Livourne de diverfes ma- 
niérés ; favoir , à millier , à centaine de livres ou cantaro , à livres , 
onces, &c. 



Le cantaro de fucre eft de i j t livres. 

Celui de farine , d’alun ^ fromage d'Angleterre de . 150 id. 

Celui d’eau-de-vie formant le baril de 1 20 id. 

Celui de l'huile formant aufli le baril de ... . 88 id. 

Et celui de la merluche & llokfiche de >60 id. 
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DE MILAN. 



Mil A N eft la capitale de ce Duché; Corne , Pavie , Crémone 
& Lodi en font les principales villes. 

Son territoire eft en général très-fertile ; la quantité des eaux 
qu’on difpofe à volonté pour arrofer les campagnes y contribue 
beaucoup ; aufli produit-il abondamment toutes fortes de denrées , 
principalement du riz & des pâturages. Le laitage y eft excellent ; 
les fameux fromages, connus fous le nom de parmefan, fe font 
aux environs de Milan ( * ). 

La foie eft un des principaux produits du pays : la plus grande 
partie s’envoie dans l’étranger. 

L’Allemagne & quelques autres parties du Nord confomment 
une affez grande quantité d’étoffes de foie de Corne , où elles fe fa- 
briquent fupérieurement , des mouchoirs de foie qui fe font à 
Monza ( ** ) ; & enfin des bas de foie écrue & mouchoirs des ma- 
nufaâures de Milan. 



(• ) A Codogne , bourg près de Lodi , & à Corfico , fur le canal près de Milan. On 
fait encore beaucoup de cas d’un autre fromage nommé Jirâquin , qui fe fait aufÜ dans 
les environs de Milan. 

( ** ) Monza eil une petite ville dillaote de 9 milles de Milan , où le Prince à un magni» 
6que palais. 
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M.la N cft une ville des plus grandes & des plus brillantes de 
ritalic ; elle cil bien peuplée ; les habitans font très-affables fur-tout 
envers les étrangers. 

Il y a des naanufaûurcs en étoffes de foie, en galons & autres ou- 
vrages de dorure fine & faufle , en bas de foie ccrue , en blondes , 
en draperies , &c. 

On y faifolt autrefois un commerce de dorure tres-ctendu ; 6c 
quoique cette branche ne foit plus autant en vigueur , il y a encore 
beaucoup de batteurs & tireurs d'or. 

Les magafins & boutiques pour le gros & pour le détail y font 
très-multipliés & contiennent des affortimens recherchés dans tous 
les genres de marchandifes nationales & étrangères ( ■* ). 

Le tribunal prépofé pour les affaires de commerce s’appelle Ca- 
mtra di Alcrcanii ou la Chambre des Marchands. Il cft compofé de! 
douze juges qu’on nomme Abaû : quatre defqucls font tirés de 
la claffe des négocians ou banquiers ; quatre du corps des fabri- 
cans , & les autres du corps des marchands en étoffes de foie & 
en dorures; de celui des orfèvres, des épiciers, des drapiers, ou 
enfin des autres corps des marchands en gros. 

Ce tribunal ne décide qu’en première inftance fur toutes les ma- 
tières qui ont rapport aux changes & au commerce. 

En vertu d’un Edit de Sa Majefté 1 . R. A. en date du 1 5 Mai 
178 1 , on a établi un Mont pour le dépôt des foies , qu’on a annexé 
à celui de Sainte-Thérefe ( ** ). 

Ce Mont reçoit en dépôt toutes les foies qui lui font portées , 
pourvu que la quantité ne foit pas au-deffous de ; de ballot. Il 
donne à ceux qui ont dépofé des foies, des mandats qui font payés 
par le Caiflier du Mont de Sainte-Thérefe. 

Ces mandats font de la valeur de j du montant de la foie dépofée, 
àraifon de l’eftimatlon que l’Officier Eftimatcur du Mont en a faite. 

On pale au Mont un intérêt de 4 j pour ; fur les fommes reçues 



(* ) Il n*y a point de ville en Italie oit l’on voie autant de marchands & marchandes 
de mode qu’à Milan. Il y a aulTi beaucoup d’orfevres fie de bijoutiers. 

( ** ) Le Mont de Sainte-Thérefe eA un établilTement fort ancien à Milan ; il reçoit les 
dépôts des particuliers. 
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pour les foies nationales , & 5 pour “ pour les foies étrangères. 

Les dépôts ne peuvent fe faire que^our une année , pendant le 
cours de laquelle les propriétaires peuvent les retirer, en rembour- 
fant au Mont le capital qui leur à été payé , ain(l que les intérêts au 
prorata du tems. 

Les propriétaires des foies dépofées peuvent renouveller leur dé- 
pôt après l’année révolue ; mais ce n’eft qu’après avoir fait efti- 
mer de nouveau leurs foies comme lorfqu'ellcs ont été portées 
pour la première fols au Mont ; & s’il eft furvenu quelque détério- 
ration dans la quantité , ou quelque variation fenfible dans le prix 
des foies de l'année , l'cftimation en eft faite en conféquence. Lorf- 
que l’année eft expirée & qu’on n’a pas renouvellé les dépôts , le 
Mont a le droit de les faire vendre à l’encan , pour fe rembourfer 
des fommes dont il eft en avance , avec les intérêts. Le furplus de 
ce que le Mont s’eft retenu provenant defdites ventes , refte en dé- 
pôt au Mont jufqu’à la réquifitlon du propriétaire. 

Pendant le cours du dépôt , Icldits propriétaires ont la faculté 
de vendre leurs foies comme fi elles étoient dépofées dans un ma- 
gafin particulier, & la vente s’effeQuant, la feule ceflion de la re- 
connoiffance qu’ils ont reçue du Mont fuffit , pour que l’acquéreur 
puiffe fe l’approprier & la retirer lui-même du Mont. 

Les foies étrangères dépofées au Mont yjouiffent de la même 
franchife que fi elles étoient dans la douane (*). 

Le Mont ou Bureau des dépôts n’eft ouvert que trois jours de 
la femaine , qui font les lundi , jeudi & vendredi , depuis 9 heu- 
res du matin jufqu’à i heure après midi. Si ces mêmes jours font 
des jours de fête , le Mont eft ouvert le jour fuivant. 

Le Mont eft régi par un Direûeur , un Eftimateur , un Teneur 
de livres , qui ont fous eux nombre de fubalternes. 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers monnoie courante. 



La Livre fe divife en 10 fous. 

Le S O U en 11 deniers. 



( • ) Tant qui l« marchjndifes fonl dans la douane de Milan , le propriétaire peut les 
expédier hors de l'état fans payer d'autres droits que celui de tranlit. 
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Des Cédules de la Banque de Vienne. 

Sa Majefté impériale , par un Edit du 1 6 Mars 1 78 6 , a ordonné 
que du premier Mai fuivant on érigeroit dans la ville de Milan une 
caifle appellée Impériale Regia cajfa delle cedole del Banco di Vienna 
nella Lombardia Auftriaca , ou caiffe Impériale Royale des cédules 
de la banque de Vienne dans la Lombardie Autrichienne. 

Cette caiffe cft chargée de changer réciproquement l’argent en 
cédules, & les cédules en argent; pour cet effet , la valeur du florin 
a été fixée invariablement à 67 fous 6 deniers monnoie de Milan. 

Les négocians & particuliers feront libres d’accepter ou de ne 
pas accepter les cédules de la banque en paiement. 

Au contraire , les Caifiiers des finances royales & leurs fubalter- 
nes ne pourront les refufer, & feront obligés de les recevoir , fous 
les peines portées par l’Edit du Prince (*). 

La valeur totale des cédules eft de lo millions de florins. Leur 
nombre a été fixé à i million 167, & les fommes quelles portent 
chacune en particulier , font de 5, jo, 15, 50, 100, 500 & 
1000 florins; il n’y en a point au-deffus ni au-deffous de ces 
fommes. 

Chaque cédule a un numéro différent ; mais elles portent toutes 
la date du premier Novembre 1784. Elles ont cours dans tous les 
états de Sa Majefté Impériale, en Allemagne, Hongrie, &c. 



Monnaies de Change ou idéales. 

Vécu impérial vaut 1 17 fous Impériaux. 

La livre impériale fe divlfe par lo fous & par 1 1 deniers. 

Pour réduire la monnoie impériale en monnoie courante , on 
confidere la valeur du philippe qui eft de 7 livres 10 fous courans 
ou de 1 50 fous courans pour loé fous impériaux. 



(•) Article X de l’Edit du premier Novembre 1785. 
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UJo ou U fonces pour les Lettres de Change , en vertu d’une Décla- 
ration de la Chambre des Marchands , approuvée par Jugement du 
Sénat , du to Février ij6z,& publiée le Z2 Mai de la même année. 
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^L’ Espagne, . . , 

La Hollande . . 
LaFLANDRE. . . 

L’ Allemagne . . 

La F R A N C E . . « . 

La s A V O I E . . , . 

Le Royaume de Naples & de Sicile 
Home, villes & lieux de la Romagne ) 
Pour < & de route la Toscane , excepté J 

Livourne ....... 

Livourne . 

Ven is E 

Les villes & lieux de la République 
de Venise ....... 

G £ N £ s & les lieux de la République 
Toute la Lombardie & tout le 
Piémont 






2 mois à compter de la date 
de la lettre. 

I J jours de vue. 

I mois de date, 

20 jours de vue. 

1 5 jours de vue. 

8 jours de vue. 

20 jours de date. 

10 jours de date. 

8 jours de vue. 

8 jours de vue. 



Le mois fera toujours compté à raifon de jo jours. Les échéan- 
ces des lettres de change à ufance ou autrement ftipulées , doi- 
vent fe compter à partir du jour de la date, fans égard aux jours 
de fêtes. 

Les lettres de change jouiront , après leur échéance , de 5 jours 
de faveur , non compris les jours de fêtes. Cependant ces trois 
jours de faveur ne font accordés que du gré du porteur de la 
lettre de change , qui a la liberté de faire lever le protêt faute de 
paiement pendant lefdits } jours. 

Les lettres à vue ne doivent jouir d’aucun jour de faveur. 

Les acceptations peuvent fe faire tousles jours del’année, excepté 
les jours de fêtes. 

On ne peut lever aucun protêt , ni exiger aucune acceptation 
pendant les jours de fêtes. 

A a 
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Lc 5 protêts fe paient 4 livres 10 fous courans; les courtages eu 
changes fe paient àraifon de r écu de 5 livres pour chaque 1000 
Ecus dits de 3 livres , tant du côté du donneur que de celui du 
preneur. 



Cours des Changes. 

Lyon . J 

paiement \ 5 3 | fous impériaux plus ou moins p' i écu de change. 



courant. ) 












Paris. . 


5 5 î fous 


impériaux . 


id. . 


• P' 


I écu . id. 


Venise. . 


83 J fous 


courans . 


id. • 


• P' 


I ducat courant. 


Gènes. . 


83 » id. 


. id. 


id. . 


• P' 


4 liv.fuori-bancodeGênes* 


Livourne 


1 16 ^ id. 


. id. . 


id. . 


• P' 


I piailrc de 8 réaux* 


Amsterdam 


3 « Jié- 


. id. . 


id. . 


• P' 


I florin banco. 


Rome. . 


151 id. 


. id. . 


id, . 


• P' 


1 écu Komain. 


Auguste 


66 i id. 


. id. . 


id. . 


• P' 


1 florin courant. 


Vie N N E . 


6 j id. 


^ id. . 


id. , 


• P' 


I florin courant. 


Londres . 


î I î id. 


'» id* * 


id. , 


• P' 


1 livre flerliiig. 
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COURS DES MONNOIES D’OR NATIO 

Avant l’Édit du 



PlSTOtltHEOVK, Dcï dcnim J grains 

La double Piftulc co pro- 
portion. 

S X Q U I ir De a deniers lo grains 



MONNOIES D'OR NATIONALES. 



PiSTOlI vititlE. . . De 1 benien S'"”- ■ ‘ - I-ti W. i. i. J. 

Le» deœi-piftoles et» pro- 
portion. 




Les i.7 



MONNOIES D'OR ÉTRANGÈRES, 




FLORENCE. 



SeQUIN De » deniers 19 grains. 



F R A N C F.. 

LOUI! D O» >U« î .5 

quatre armes { 

W' i I* c«.i. a. s.iat- ) , 

Lrpnc&aux deux LL. $ 

Db M. deu. EmIToo. ï , 

OU aux deux Armes . . ^ ° 

Dit au Soleil Ou poids de 6 deniers 

grains 

Die VIEUX Oc 5 deniers 1 1 grains. • . . 

Dit Mirliton.. Dm deniers S grains. .... 

ALLEMAGNE. 



Souverain. . . . De » deniers t grain. .... 

Le demi'Souveraia en pro- 
portion. 

Hongre Cremnitz. De i deniers to grains. . . 
Dit fmpérial M£me poids. 





Dit de Hollande, .... Mccne poids. 



I Mdme poids. I >4 



Le N». > 



Les N*. 10 . n 



Les N*, itf. 17. ...... . 



Le N*. 

Les N*. 1 . 1 . J.4. î.<. . . . 



LesN*. <5. <4. «J. «. T 



Le N”, t jofqu’auN*. so. . . Fl. it». 

U !J-. .7. iufqu’.u N-. .0 1. 1 

Les N*. 1 . 1 . î. 4. î. <. 7. . . PI. »<?• 

Le N*. I. jufqu’au N*. JS. . . P.ida.Kj.: 






















)NALES ET ÉTRANGÈRES A MILAN, x^s 
25 Janvier 1786. 



MO N N O I E s D’ O R ÉTRANGÈRES. 

~\ ' 



M O N N O t £ S. I Poids de milan. 

Gênes. 



PlSTOLSNKVVK. Dcî denicn 17 grains . . . 

La demi , double de (|uadru> 
J>lc Piilolc ca propurùoo. 

Dite VIEILLE..,. Dc 5 deoiexs la graiiu , . . 
Sequin ....... a tknicn ao zraiiu ... 



M A N T O U E. 



PlSTOLE....... De) deniers 10 e 



PORTUGAL. 

PlSTOLE NEUVE. De a J deniers la grains. . . 

La demi S< quart de Piilolc 
an pruporusMi. 

Lisbonine vieille. De 8 deniers 18 grains . . . 

La demi-Ltsboainc cfl pro« 
jportion. 



ROME ET BOLOGNE. 



PiSTOLR vieille ) 

( ceUci poflcricufcs au f r». . . 

pomificaideClémemXI fi"»"** * * 

csvlues) j 



Dite NEUVE de Rome. Dc 4 deniers 11 grains . . . 

La demi dite en piopo.'tlon, 

Dite de Bologne Même poids . . 

La demi dite en ptoporiioa. 

Sequin Romain . . De a deniers 17 grains . . . 
Dit de Bologne Même poids 



SAVOIE. 

PlSTOLE DE Piémont. De 7 deniers ao grains . . 

La demi dite en proportion. 

Dite VIEILLE. ... D «5 deniers lo grains. . , 
Sequin De deux deniers an grains. 



ESPAGNE. 



VENISE. 



Liv. Suu>. I Den. 







10 la 



Sequin De a deniers an grains >114 .<• 



Le N». 11. ... P). U,. 



Le N». J 

Les N*. 11. ta. ij. . . . . . 



PI. laa. 
Fi. laa. 



... 


Les N«. 4 


PI. If. 


... 


Le N*. 10. ........ . 


PL 14 V. 


... 


Les N*. I. 4. I. 4 . ? 


PI. 14 *. 




Le N”. 4 jurq, N*, la, . . , 


PI. ». a. 


... 


Le K*. î8 


PI. i. 




Le K”. 15. 14 } 


PI. 14 14 J. 


... 


Le N". j 5 jufqtt’au N*. JJ. . 


PI. 4. Ï- 


... 


Les N*, la. 11. ti 11 2. 


PI. 31.51^ 




Les N*. 17. Il 


PI. 4 l. 


... 


Le N*. 1 jiarqu'au N*. 8. 


PI. 44. 


... 


Les N*, la. 131 


PI. 44. 




l!« N'. Il, 14 . IJ. !<.... 


PI. 141.14a. 


... 


Les N*. aS. 17. 30> . 


PL 14». 



Les N*. I). 14. . . 



PL iC7> 
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MONNOIES ET 

Aduellement en cours à Milan, fuivanc les Édits 



MONNOIES D' A R G E N T. 



Monnojes. I PoiosDE Milan. I Liv. } Sou». 



FLORENCE. 

1 — 


^Ducaton 


. De 1% deniers ii grains. . . 


Livornino 

DELLA TORRE. 


^ De la deniers 4 grains. . . 


T A L L A R I 


. De 1} deniers 


Litornino 

OELLA ROXA. . . 


^ De 11 deniers ( grains. . . 


ECU 


. De 11 deniers t grains. . * 


P R 


A N C K. 


£ C U aux ) fleurs de Lyi 


i. De 14 deniers 1 grains . . . 



GknoüINE De II deniers 8 griios.. . 

E C U de S«. J. De 17 deniers. 



M A N T O U E. 



Ducaton Dettf deniers. 



Le dctiii Ducaton en ptopor* 
lion. 



DUCATON ( ceux . 
poftericurs au Pomitî- f r*. , . • 

St dt ClétllCTt XI/ 

exclus ) 



T B S T O N. ( ceux J r. . . 
comme ci-dclTus «dus, ( ^ * S”*'»- 



LeN». PI.7Î. 

Les N*. |<. J7. j8, , PI. 7J. 

Les N®. <1, <1 PI. 7<. 

Les N*. 5». >5- P1-7Î. 

Le N*. 4^ jufquau N*. J4* • PI. 74- 75* 




Les N*. 10. St PI. 114. 

Le N®. PI. 11;. 



LetN”. 7, 8. f. to. I 




Le N*. <8 jufq. N®. 84. . Fl.7.8.9. 10, 11. 
Le N®. »7 jufq, N®, ito. . PI. ij. 14. 
















TRANGERESî ‘^7 

s du 25 Odübre 1778, Süduig Avril 1779. 




Digitized by Coogle 



Digilized by Google \ 



Edic de Sa Majeflé I. R. A. publié à Milan le 2 ^ Janvier iy 8 &. 

Sa Majefté l'Empereur & Roi voulant que l’augmentation qui 
a eu lieu dans fes états d'Allemagne fur toutes les monnoies d’or, 
pour en proportionner la valeur à celle de monnoie d’argent , 
eut également lieu dans la Lombardie Autrichienne , & qu’il fût 
frappé dans l’hôtel des monnoies de Milan les mêmes efpeces qui 
font frappées à Vienne , ordonne qu’à compter du premier Février 
fuivant : 

Liv. Sous den. 



1°. Le Souverain d’or aura cours pour . . . .45 



La Piftole de Milan pour 15 j 

Le Sequin de Milan pour 15 4 

L’Hongre Cremnitz pour 15 4 



Les doubles pièces defdites monnoies en pro- 
portion , pourvu qu'elles foient de jufte poids ; 
attendu que celles qui font au-delTous de leur 
poids feront exclues de la circulation, & ne pour- 
ront être reçues que par l’hôtel des monnoies 
comme matière ieulement. 

1'. Toutes les monnoies d’or admifes par les précédens 
tarifs , doivent avoir cours pour un an au poids 
& valeur qui y font fixés fans aucune altération , 
y compris le nouveau Louis d’or de France , du 



poids de 6 deniers 6 grains pour lo 

La nouvelle Piftole de Piémont , du poids de 
7 deniers ti grains pour 54 j 



PafTé lequel tems elles doivent celTer d’avoir cours & feront 
généralement confidérécs comme marchandifes. 

Pour faciliter aux Négocians & aux particuliers, le moyen 
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DU DUCHÉ DE MILAN. 

de profiter de l’augmentation des monnoies d’or nationales , 
& de fe défaire des efpeces qui ne feront pas de luftc poids , 
ou qui font Amplement tolérées , & même de celles qui font 
exclues du cours public , l’hôtel des monnoies les recevra lui 
le pied établi dans le tarif fuivant : 



Quant 
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NOUVEAU 

DU PRIX DES MO NNOI ES L'O 



MARC DK MILAN 
£T ses Ul V 1S1ÜN5. 


s e Q 1/ I N s 
<li: riorence , de 
Venifc , lie CJ-nci 
de Milun. 


Hongres 

Impériaux. 
Cremnitz de Salif' 
boiu j , de llavierc, 
&< Sequin de Sa- 
voie. 


Hongres 
d’Hollande , des 
Prince» d’Allema- 
gne , &c Sequins de 
Rocnc&de Par.-nr. 


SaUVERAINSi 
Liibonines. Pif- 
lolcf de Portugal , 
dises neuves , dt 
(le Home, Bttlogni 
& Gêne». Guinccs 


1 




Livre», j 


Sou». 


I>en. 


Livre». 1 


Sou». 


Den. 


; Livres.'! Sous. 1 Derï. 


Livre- j Sou». 1 Uc:. 


U 


1 Marc de $ Ok ces. 


IC19 


L 




1037 


>4 


... 


loco 11 




934 J4 




«Onces. . ...... 


51J 


■ 






17 


... 


foo 4 




4« 7 




Z 0 N c E s . 




... 


« 




II 


4 


ijo 3 




iJ4 1 * 




1 O N C 


i»7 


10 


3 




*7 


i 


iil I 


6 


l«7 I 3 




Il U E N I E R s 




M 


1 


«1 


17 


7 


61 10 


9 


S* 10 IC 




«Deniers. 


î« 


17 


i 




9 


9 


i> î 


4 


'-f S î 




sDenisrs 


M 


18 


9 


• î 


«4 


10 


ij II 


8 


U IL 8 




rOENIERS. 


to 


- 


€ 


to 


9 


ti 


10 8 


5 


7 II 1 




iDjtNIER 


î 




•> 


5 


4 


1 1 


I 4 


= 


4 »7 « 




Il G R A i N S 


t 


<3 


■ 




il 


5 


X II 


• 


X 8 , 




«Grains 


I 


6 


6 


1 


« 


1 


1 d 




• 4 -4 




iGrains 




13 


i 




13 


I 


>3 




...... .. . 




iGrains 




8 


10 




1 


8 


8 


8 


1 1 




1 G R A I N 




4 


I 




4 


4 


- 4 


4 
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DU DUCHÉ DE MILAN. 155 

Quant à l'or en matière , l’hôtel des monnoies le payera comme 
il fuit : 



Prix auquel l'Hôtel des Monnoies de Milan payera les matières £Or, 
à raifin de leur titre de fin , avec la réglé (*) preficrae dans P Edit 
du 3.1) Octobre tjj8. 





Marc fin. 


Once Fine. 




Llv. 1 Sout. 1 Dcn. 


Liv. 1 Sous. 1 Dcd. 


Or du liiic de il cann & iu-de(Tui 


lOllf X6 „ 


117 1 


Dit au-dcillbui de ii carets ....... 


loti II .. 


1 1< 9 


Or bw1« ntc l’argent 


ICII 11 


ii< 9 



La prcfente table fervira de réglé jufqu'à ce que la valeur foit 
altérée par les variations trop fréquentes dans le commerce. Ce 
qu'étant , l'hôtel des monnoies en préviendra le public par des 
avis particuliers imprimés. 

4°. Le cours des monnoies d'argent fera continué fur le pied du 
tarif aQuel, y joignant feulement l’écu de Flandres dit de 5 cou- 
ronnes , du poids de 14 deniers 5 grains 5 . lequel , à raifon du 
cours qu’il a à Vienne , fera reçu dans ces provinces pour 7 liv. 
I O fous. 



5°. Les hongres impériaux & fouveralns d’or , tant doubles que 
fimples , les talcrs de a florins de Sa Majefté & lefdits écus de 
5 couronnes feront également frappés à l’hôtel des monnoies de 
Milan au même titre & poids, & de la même maniéré que ceux 
frappés dans les états de Sa Majefté en Allemagne , où ils auront 
le même cours. 



B b 



(•) Elle cft rapportée au folio 137, ci -après. 





,54 DU DUCHÉDE MILAN. 

é“. Les précédens Edits monétaires refteront en pleine vigueur 
dans tous les articles auxquels il n’eft pas dérogé par le pré- 
fent , fpécialement pour ce qui eft relatif aux monnoies qui ne 
font pas de jufte poids ou qui ont été prohibées. 
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Souverain. . 


De 9 deniers grain J. . . . 


Pistole neuve 
DE Milan. . . 


De î draiers t grains. . . . 


Sequin de Milan. 


De 1 deniers ao grains 34. . 


Hongre Cremnits 
6 c Impérul 


De t deniers 10 grains . 



MONNOIES NA 

Aâuellement en cours à Milan en ve 



MONNOIES D’ O R. 



Poids db Milan. 







MONNOIES D’ A R G E N T. 



M O N N O 1 t S. I Poids de Milan. 



De it ^iers, . 

Le J &c double Ducaioo ca 
prupontoa. 



De deniers iS erairs. . . 
Le 3 Ce double Philippe en 
proportion. 



ECU Dei8 deniers ii grains jJ, 



Demi-Ecu Dc 9 deniers to grains 3$. 



Le N*. 17 jufil. NM4. PLIj. 84. 



Les N”. tS. a». .... . PI. S{. 






LesN^)l.) 3 •} 4 .J^)<. PL 8«. 



Demi. Livre id. der denier 



I— --Il 































*35 
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OBSERVATIONS 

Sur les Monnaies de Milan. 

Les ducatons , quoique tarifés , ne font plus en circulation , 
ayant été prefque tous retirés par l’Hotel des Monnoies. ’ 

Les philippes font devenus très-rares , attendu que ceux dont 
l’ufage a altéré le poids , font portés à l’Hôtel des Monnoies 
comme matière , n’étant pas reçus dans le public. 



Titre de l'Or. 



Le plus fin s'exprime par 14 carats. 

Le carat fe divile en 24 parties. 



Titre de C Argent. 



Le plus fin s'exprime par 12 deniers. 

Le denier fe divife en 14 grains. 



En vertu de l’Edit du 25 OBobre tjyS , l’Or & [Argent font reçus à 
[Hôtel des Monnoies de Milan fur le pied ci- après. 



Marc de fin de Milan. 



Liv. I Sous. I n«fl. 



L’ok QU titre de tt carats &c au^delTus 975 8 

Celui au-delTous de at carats 97 ° 

Celui mêlé avec de l’argent ............... 970 xa 

L’ A R c E H T mclè avec l'or du titre de « i deniers 19 grains fie au-deOiis , tftf < 

Dit au-deiTous de is dénié» 19 grains ... 

L'argent du titre de 10 dénie» 18 grain* 6c au-deflus. ij 

Dit du titre de lo deniers ty grain* 6c au-delTous jurcfu'i 7 dénié».. . « < 

Dit du titre de < denîe» fie au-dclTous jufqu'^ 1 denier ... 



Bb * 
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i}8 DU DUCHÉ DE MILAN. 



OBSERVATIONS. 

Pour l’or de i j carats fupérieur , on ne fera aucune di- 

minution. 

Pour celui du titre de 1 5 carats ^ jufqu’à z i carats ^ on dé- 
duira , à titre d’affinage , 31 fous par marc brut, & z livres 10 fous 
pour l’or inférieur à ce titre. 

Pour les matières dorées du titre de 1 1 deniers 19 grains & au- 
defTus , on déduira z livres par marc brut à titre de partition , & 
z livres 10 fous pour les matières dorées d’un titre inférieur. 



A F I S. 

D’après l’expérience faite fur les nouvelles plftoles d’Efpagne 
contournées & avec les armes de Caftille , on a'reconnu que leur 
valeur intrinfeque ne correfpondolt point à celles aux vieux coins 
frappées antérieurement ; elles ne feront échangées pour l’avenir 
que fur le pied de . . ^zz livres 10 fous le marc, 
eu de 1 1 5 6 3 deniers l’once. 



Poids. 

Le poids dont on fe fert à Milan pour pefer l’or , l’argent & toutes 
les monnoies, eft le marc. 



Le Marc fe divife en 8 onces. 

L’Once en 14 deniers. 

Le D £ N 1 E R en 14 grains. 



Le marc de Milan correfpond à 7 onces 16 deniers 10 grains 
poids de marc de France. 

Quant aux marchandifes de corps pefant , on fe fert de deux 
fortes de poids ; favoir ; 

La petite livre de i x onces 3 1 00 defquclles livres en font é 5 1 de 
Paris. 

Et lagroÿe livre de 18 onces , qui fe divife en 4 quarts ; 100 def- 
quelles livres en font 153 de Paris. 

DU 
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M E'S U R E D E S C)0 



Avant le mois de Septembre 1785 onfe fcrvoît de deux mefure$j«ppclc£ 
étoffes de laine ; mais depuis cette époque on ne peut faire ufage ^cjiour 1 
Le Bras fe divife en f | , j , &c. 

Un Bras de Milan correfpond à demi- Aune de France. 



Demi-Bras de 
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pelées B R A s ; l’une pour les ctoiFes de foie , & l’autre pour les I 

our toutes les étoffes en général , que de celui ci-après. 



S de Milan. 
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DE MANTOUE. 
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DU DUCHÉ 

DE MANTOUE. 



JE ne parlerai que de Mantoue, capitale de ce Duché , fous la 
domination de l’Empereur. 

Les grains , fpécialement le nz , forment les principaux produits 
du pays. Les objets de manufaftures fe tirent prefque tous du 
dehors. • 

Il y a tous les ans une foire , qui commente le 1 5 Mai & finit 
le 1 5 Juin. 

Quant à l’ufo ou échéance des lettres de change , c’eft la place 
de Venife qui a fervi de réglé jufqu’à préfent. 

On réglé ordinairement les changes d’après ceux de Milan & de 
Venife. 

Il y a à Mantoue , comme à Milan , un tribunal de commerce 
appelle Caméra di Mercanti , qui eft compofé de huit juges ou 
Aboli ; deux defquels font tirés de la clalTe des Fabricans , quatre 
de la claffc des Négocians & Banquiers , y compris deux Juifs des 
plus accrédités , & deux de la claffe des Marchands en gros. Ce 
tribunal juge les affaires de commerce en première inftance. 



144 



DU DUCHÉ DE MANTOUE. 



Des Ecritures. 

On les tient en livres , fous & deniers. 

Trois livres de Mantoue correfpondent à une livre de Milan. 



Le 
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COURS DES MONNOIES D’OR NATIONA 
Avant l’Edit donné à Milai 



MONNOIES D’ OR NATIONALES. 



MONNOIES. I Poids de Mantoue, I Liv. 



PlSTOtE....... I>ct dcn. 10 gnios 



MILAN. 

PlSTOtE VIEILLE. . { deo. 10 grains 



iv, I^Sou^ Dcn. 



Dite NEUVE De { dcn. I grains R- • • • 

La ptece d« deux piAolc* en 
proportion. 



Les N». î. < PI. 8,. 


Les N”. 1 . a. J. . . . 


. . . . PI. Si. 


Les N*. 4 . 7, 


. . . . PL SI. 


Les N«. 1 . 9 


. . . . PI. SI. 



MONNOIES D’OR ÉTRANGÈRES. 




Sequin Del deniers lo grains 33. . | 4} 

FRANCE. I 



Louis d' o il aux 
quatre Armes 



Dît à la Croix du Saint- } r. . j • 

Efpril & «U. dtiui LL. J ‘ 

Dit aux deux Eeuflons , . De d deniers 1 { grains. 

Dit au SoIeiJ De < deniers 1 { grains. 

Dit VIEUX De I deniers ti grains. 

Dit Mirliton.. Dei deniers % grains. . 



Souverain ... 


De 9 deniers grain 

Le 3 Souveraioen proportion. 


Hongre Cremnitz. 


De 1 deniers lo grains . 


Dit Impérial ....... 


De 1 denten 10 grains j|. . 


Dit des Princes d’Alie- ) 


Même ooids ........ 


1 



Les N' 


’. 4 ). 44. 


«E' 


44 . <4 


Le N*. 


1. jufqu'au 


N» 


. IC. . 


Le N*. 


17 jurqu'ai 


iN» 


• 4 o 


Le N*. 


I julqu'au 


N», 


. îl. . 
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ALES et ETRANGERES A MANTOUE, 145 
ilan le 25 Janvier 1786. 



M O N N O I E s D’ O R ÉTRANGÈRES. 



M O N N O 1 E S. Poids ok Mantoüe. j Liv. fsovs. I Dcn. 



HOLLANDE. 








' 




Düca T. ....... Dci deniers t 9 grains JJ . 


4» 


7 


4 


Les N". 1.1. J. 4. J, 4. 7, . . 


PI. 147. 


G £ N F s. 












PlSXOLE De S deniers 17 grains. . . 

La 1 pttiulc en propurùon. 


77 


... 


... 


Le N®. 18 


PI. nj. 


Dite VIEILLE.. 4. De S deniers 1 1 grains. . . . 


71 


n 


... 


Le N*. 


PI. in. 


SequIV De a deniers ao grains JJ. . 


4» 


18 


... 


Les N*. II. n. ij 


Fl. ni. 


PORTUGAL. 












PlSTOLE NEUVE. Dci} dcnicfi grains, . . 

La J 61 J de pilloie ca pru- 
ponino. 




L 


... 


Le N*. i4 


PI. 14». 


Lxsbonine vielle. De s deniers ii grains. . . 

La 2 dite e» proponion. 


no 


II 


... 


Les N». J. 4, î. 4. 7. . . . 


PI. 14B. 


ROME ET BOLOGNE. 












P I S TOLE vie«Hc( ccUes i 

puRerieuisau Pontiftcat > Oe { deniers in grains, . . , 
deCleoiemXIiX>.iues). ) , 


73 


17 


... 


Le N*. 4 jufqu'au N*, n. 


PI. 1. a. 


Dite NEUVE de Rome. De 4 dinicri ii grains . . . 

La 2 propuiiion. 


4l 


.0 


... 


Le N*. |8 


PI. ,. 


Dite de Bvlogrx ..... De 4 deniers 1 1 grains . . . 

La 2 dius en piopailiun. 


(I 


ra 


... 


Le N*. IJ. 14 J 


PI. 


S S Q U 1 N Romain . , De a. deniers 17 grains . . . 


4‘ 


... 


... 


Le N*. )l jufqu’au N®, jj. 


PI. 4. I. 


Dit de Bologne De a deniers 17 grains . . . 


4*' 


... 


... 


Les N®. 10 ti. Il J. Il {. . . 


PI. Jt. 


SAVOIE. 












PiSTOLE dePiÉmünt. Dc 7 deniers xo grains . . 

La J en p.'oponioQ. 


i»l 


„ 


... 


Les N®. 17. i8. ...... . 


PI. 4 j. 


Dire VIEILLE.... De 1 deniers to grains. . . 


74 


8 


... 


Les N®. I. 1.3,4. î.4.7.8. . 


PI. 44. 


Sbqvin De s deniers »o grains jj. . 


4» 


9 


... 


Les N®. 11. 11. . 


PI. 44. 


ESPAGNE. 















71 


4 


... 


Les N®. JJ, J4. JJ. j 4 . . . . 


PI. 141. 141. 




74 


14 


~ 


Les N®. 18. 17. JO. ji, jt. « . 


PI. I41. 


VENISE. 












SeQUIN........ De a deniers xo grains JJ. 


4Î 


10 


... 


Les N®. »j. 14 


PI. 107. 
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MONNOIES 

.A6luellefnent en cours à Mantoue , en vertu d 



MONNO 1 ES D'OR DE MILAN ET D'ALLEMAGNE, 
Réputées N at i o s ales. 



PoiUS DE Maktoue. 



SouVEitAiN. ... De y denieri t grain |. . . i)5 

P ( S T O L K de Milan. . De { denier) j grains j*. . 7{ 



S E Q V I N de Milan. . De a deniers lo grains . 4{ 

HongreCeemnitz ? 

6tlMPERl.t 5 M.n..p»4. .1 




MONNOIES D'ARGENT DU DUCHE DE MANTOUE. 



MoNNOies. Poids de Mantoue. 




Les N', aj. M PI. y 



MONNOIES D'ARGENT DE MILAN, REPUTEES NATIONALES. 



M 0 N V O t E S. 


1 Poids de Mantoue. 






La pieu: de a Ducatons &c 
le j Uucaton en proportion. 








Le J dit en proponion. 


fieu 


l>e I8 deniers a 1 grains 
Le 1 dit en proponion. 


Livre neuve.. 


De I deniers a grains . . 

La le ^diee un proponion. 


DilC VIEILLE..,. 


De 1 deniers 

La J dite en proponion. 









































ATIONALESî 

de l’Edit donné à Milan le 25 Janvier 1786 



M O N N O 1 E S D' A RG E NT D'ALLEMAGNE, 

RipuTÈLs Nationales, 



M O N N O 1 B s. I Poids de Mantoue. 



FAtERO de Sa Majelhi. De ti deniers sa grains. 



I Florin de Sa MajcHè. . De 11 deniers ii grains. . . 



c U aux } Couronnes ) 

trappe a ÂljUn & en > De 14 deniers ) grains . 
AtteiSJgne ) Le | en propo.tjon. 



Picce de to Caran- Ï ^ deniers ir groins. . . 

TANl de Sa Ma|c«e. 5 * * 



Dite de I O. id. De j deniers 4 grains. . . . 




MO N N O I E s DE SILLON DE MILAN, 

Réputées Nationales. 




MONNOIES DE CUIVRE DE MILAN, 

Réputées Nationales, 



M O N N O 1 E S. 




U N». !«.... 



Le N*. 17 . . . . 



Le N*. . . . 
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MONNOIES ETl 

Adluellement en cours à Mantoue, en vertu 
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ertu des Édits des 6, 7 & 8 Juin 1779 
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DU DUCHÉ DE MANTOUE. 151 

Le prix des matières d’or & d’argent à Mantoue eft le même 
qu’à Milan ; je renvoie à ce chapitre pour tout ce qui y eft relatif, 
ainfi qu’à la table , page 1 5 1 , pour les échanges des monnoies d’or. 



Poids. 

Le poids dont on fe fert à Mantoue pour pefer les matières d’or 
& d’argent, ainfi que les monnoies , eft le poids de marc de Milan. 

Pour pefer les marchandifes en général , on fe fert de la livre , 



qu'on divife en i x onces. 

L' O N c E en 12 deniers. 

Le D E N I c a en 24 grains. 



E ^ livres de Mantoue forment le ruh , qu’on emploie pour pefer 
les objets de gros volume. 

•Le poids de Mantoue différé en moins de celui de Milan d'en- 
viron 1 pour ;. 

to livres J de 18 onces de Milan correfpondent à un rub de 
Mantoue. 



Dd 
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MESURE DES €01 



On fe fert , pour mefurer toutes fortes d’étoffes , du B R A s qui ( 
Le B R A s de Mantoue correfpond à ^ d’Aune de France. 



DEMi-BRAs de J 
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qui fe divife en 4 . T . &c. 



de Mantoue. . 
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DU DUCHÉ 

D E P A R M E. 
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DU DUCHÉ 

DE PARME. 



J E comprendrai fous ce titre les Duchés de Parme & de Guaf- 
talle , & je traiterai léparément celui de Plaifance. 

Le Parmefan & le territoire de Guaftalle produifent abondam- 
ment toutes fortes de denrées qui fuffifent à la confommation du 
Pays. Les objets d’exportation y font en petit nombre & fe rédui- 
fent à une certaine quantité de beftiaux , & aux foies qui y font 
très-belles. La majeure partie de celles qui palfent chez l’étranger eft 
montée en trame. L’exportation des foies grêzes eft défendue. 



Ee 



Digitized by Google 




DU DUCHÉ DE PARME. 
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Parme, capitale du duché de ce nom , eft une belle ville , 
bien fituée & bien peuplée ; elle a plufieurs manufaélurcs ; les plus 
connues font celles en étoffes de foie unie , en toiles ordinaires , 
dont il fe fait une forte confommation hors de l’état, en bas de 
foie & en bas de fil , principalement de ceux faits à l’aiguille. 

L’Imprimerie Royale de Parme eft aujourd’hui une des plus re- 
marquables de l’Europe par la perfeûion des caraûeres qui en 
Portent (*). 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers. 

Les ufances y font les mêmes qu’à Bologne. 

Les lettres de change négociées fur la France, font calculées fur 
le pied de 4 livres plus ou moins , monnoie de Parme , pour i livre 
de France ; d’ailleurs il n’y a , à Parme , de change ouvert avec 
aucune place. 

Un Négociant de Parme, porteur d’une lettre de change, n’eft 
pas tenu d’en faire lever le protêt à l’échéance , pouvant renvoyer 
la lettre purement & fimplement ; il eft pourtant obligé de le faire , 
fl fon cédant lui en a donné l’ordre exprès. 

Les protêts fe paient environ 14 livres monnoie de Parme , le 
prix n’étant pas exaflement fixé. 



(* ) Ces caraâeres font de la fonderie de M. Bodoni , un des direfieiirs de cette im- 
ptimerie. Cet ingdnieux & laborieux arliftc a donne au public fon manuel typographique 
des caraâeres, dont U a gravé Im-mcme tous les poinçons. 
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DU DUCHÉ DE PARME. 
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Des Acceptations. 

Une lettre de change acceptée & même proteftée , ne donne 
aucun privilège, ni aûion réelle contre le débiteur; elle ne fait 
que conftater la créance. 

Il ny a quun contrat palTe pardevant notaire qui puilTe donner 
privilège & voie d’aéüon contre le débiteur ; ce contrat s’appelle 
IJlrumento in forma di caméra. 

Si le débiteur , obligé par contrat , ne paie pas aux époques 
convenues, on le cite au tribunal, duquel on obtient un mandat 
ou ordre pour faire faifir les marchandifes , effets, meubles & im- 
meubles appartenans audit débiteur; ces marchandifes ou effets font 
tranfportés dans une chambre appellée De Pegni o fia di Pignora- 
fioni, & c’eft là, qu’après le tems fixé, on procédé à la vente def- 
dites marchandifes ou effets en faveur du créancier. 

Les Militaires ou les Négocians agrég?s' à la milice , jouilfent 
d’un délai de 1 5 jours après qu’on a obtenu le mandat exécutoire , 
& encore efl-on obligé , pour en rendre l’exécution valide , d’en 
donner connoiffance au bureau de la guerre , appellé l’Ojfi^io Mili- 
tario , ou Collatreria. 

Depuis le Duc François Farnèfc , on ne battoit plus monnoie à 
Parme ; mais fon AltelTc Royale l’Infant d’Efpagne , aQuellement 
Duc de Parme , voulant donner à fes états des monnoies qui lui 
appartinffent , à fait frapper en 1784 les monnoies d’or fuivantes ; 
favoir : 

La plftole , du poids de a deniers un grain pour 50 livres. 

Voyez le n“. 6 , pl. 95. 

La piece de 5 piftoles, du poids de 18 deniers } grains. 

Voyez fempreinte du demi-ducat d’argent , n°. 19, pl. 94, 
de laquelle on s’eft fervi pour faire ladite piece. 

La piece de 8 piftoles , du poids de zi deniers 18 grains. 

Voyez l’empreinte du ducat d’argent , n“. 17, pl. 94, de la- 
quelle on s’eft fervi pour ladite piece. 

L’augmentation des monnoies d’or en France , arrivée le 50 
Oûobre 1785 , a obligé le Gouvernement de Parme d’augmenter 



Digilized by Google 




léo DU DUCHÉ DE PARME. 

les monnoies d’or que je viens de nommer ; ain(î l'hôtel des mon- 
noies de ce Duché reçoit pour 9 5 livres 10 fous la piftole fixée ci- 
delTus à 90 livres, &les autres dans la même proportion. Mais pour 
rétablir ces monnoies à la même valeur qu’elles avoient ci-devant, 
c’ell-à-dire, la piftole à 90 livres, ainfi des autres, on vient d’en faire 
une refonte ; elles font plus légères; il y a aufli quelques change- 
mens dans les empreintes. Je ferai connoitre les unes & les autres 
dans le tarif des monnoies nationales. 

On trouvera aufli deux fortes de féquins, les uns frappés avant 
l’augmentation & les autres après; la valeur & le poids des uns & 
des autres font reftés les mêmes , & ils n’ont éprouvés qu’un chan- 
gement dans l’empreinte. 

Quoique les monnoies d’or & d’argent frappées fous les anciens 
Ducs de la maifon Farnèfe , ne fe voient point en cours depuis 
très-long-tems ; j’ai cependant cru ne pouvoir les fouftraire en- 
tièrement de la colleûion des monnoies de Parme & Plaifance , 
puifqu’il en eft encore Ait mention dans le dernier tarif. 



Toutes 
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MONNOIES NATIONALES DES DUCH 
Adluellement en cours , en vertu 
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CHÉS DE PARME, PLAISANCE, &c. >«* 

J de l’Édit du i8 Mars 1785. 
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MONNOIEÎS, .<55 

Adluellement en cours à Parme, Plaifânqi Mars 1780. 



M O N N O I 



Poids de Parme. 



^ ‘ I ^ ‘ s-5". 

’’ ‘X’. / I 

Testohsï.e..*Scnoüve»ux, I 
de coûtes lones 

Pauls idem De s (Senien 10 nains 



D U c A T O N D« 15 deniers tf grains 

Justine De ta deniers t8 grains 

Ducat d’a r g e n t. . . . De IS deniers grains 



FLORENCE. 

Ducaton ÜetA deniers. . . . 

LivoRNiNEdeU Tour. . . De ta dennieis 4 grains. 
PIECE de U Rofe De ti deniers « grains. 



Genouine Deji deniers 3 grains. 
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DU DUCHÉ DE PARME. 167 

Toutes les Monnaies tfOr dont le manque de Poids n'excede pas un 
grain fine tollérées. 





Valeur 
en livres de 
Parme. 


Valeur 
en livres de 
Plaifance. 


Valeur 
en livres de 
Guadalle. 




Liv. jsom.|Dcn. 


LIv. |sout.|Dcn. 


L.1V. |soiu.jl>er. 


On déduit pour chaque grain man- 
quant , depuis I jufqu’à 5 , Tur les 
Séquins & les Hongres 


.. 1} 6 


.. Il 3 


.. 13 fi 


Sur toutes les autres monnoies 
d’Or en général, pour chaque grain. 


.. I Z .. 


.. 10 .. 


.. TZ .. 


Toutes Us monnaies <t Argent dont U 
manijue de poids n'excede pas un | denier 
font tolérées. 








On déduit depuis un \ jufqu’à 4 pour 
chaque denier manquant fur les Duca- 
tons de Florence , Milan, Mantoue, 
Genouine, Philippe , Jurtine. 


.. 196 


.. i« 3 


..• 19 fi 


Toutes les autres monnoies , juf- 
qu'auTalero , pour chaque denier. . 


.. 19 .. 


.. 15 10 


.. 19 .. 
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COURS ABUSIF DES MONNOIES ÉTRANGE 

QUI FARI E S VIVANT LES 



MONNOIES D O R. 



M O N N O I F S. 



ROME. ) 

BOLOGNE. 



P I S T O L E N K V V B <!e Pic VI. . 
S E Q U 1 K. 



' s E Q U I N 

IPISTOIE VIEILLE. 

I Dite de I7IS 

Dite K Z l> V B de 



■•PiSTOLE VIEILLE. 

I Dite NEUVE.. . . . 

I S E Q U 1 K 

Souverain.. . . . 



VENISE.... S E Q ü I K. 



FLORENCE. S s Q O I N. 



G É*N E S. 



^PlSTOLE 

. ? Dite N E O V E de jo I 
( S £ Q U 1 K 



( PiSTOLE AU Bslaocier. 
. . < Dite au Matteau. 
CPlECETTE o’ 



ESPAGNE. 



/Louis d’or vieux. 



Î Dit aux quatre Armes. . 

Dît i U Croix du Saiot-F/prit &c au deux LL. . 

Dit au deux EcuiTons . , 

Dit aux ^Soleil 

Dit M I R L I T O N 

Dit K EU E. . 



( 

PORTUGAL.. < 

( 


'Portugaise 

^ Les 3 » i J f T 7 proportion. 

1 L 1 S B O N I N E 

Les 3 . à £c A proportion. 


HOLLANDE. , 


Ducat 


ALLEMAGNE, 1 


1 Hongre Cremnitz. . . . . . . 

1 Dit Impérial ...' 

1 







































Runiiin. . 
en propofiion. 
TON.. . 



J en propornon. 



Pi;tc de 10 Pau t S , diic Fraschesc 
K L t U P O t i> t N i 



pfupuuiwn. 



SfGERES A PARME ET A PLAISANCE, kî? 

LES CIRCONSTANCES. 



'Feu de Sr. Jean • Bapiine. . 

Le dciTti 

Le quart. 

i Le htuiietne. ..... 

Le lc'Z]e.nc. 

Lï ttktiic-dtuiicme. . . . 

C K N O U I N K 

I Kt punu’i en proponion. 

GlORCtNO 

E M 1 - (/ 1 O R G I N O- . 

M .A U O N I N £ I> O U C I. E. 

Madonini^ simple. 

La tlcmi 



' r> U C A TO N. 
. Philippe. 



Le J dit en proponion. 
I L I V R E 



Les J ic ^ en proportion. 
. Ec U aux trois Couronnes. 



GDüCATON 
L N T O U E. . J 1 A I, L r R O. 

Z Les i & i e 



ESPAGNE. 



' Pièce C O T, 0 N N A I a F- dire Mexicaine. 

Voyelles N*. 4». 4s». S3.I4-IL l’I. U 5. 

La demi 

I lJcm. 

Le quart 

Idc-it. 

Le huitième 

Idem. 

I Le lêizicmc . . 

Idem, 

PIECETTE 

Idem. N *.<($> jjfq. N’.T^.PI. i 4 f. 

La demi 

IcLein. 

^ Le quart. . . Idem 



E c U au* trait Couronnes 

Dit au* Pa’'.scs & aa* trois Fleur, de Lys. . . 

Dit V I E U X ■ . . . 

Dit .10 Poupon 

Di: Ai'geniiiie . . . 



Nota. Les Pteittut d'Ejpj’ne , N“. 7» 6c 71 , PI- I4I» 
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Des Poids. 

On le l'ert, dans les Duchés de Parme , Plaifancc , Guaftalle, 
pour pefer l’or , l’argent ëf toutes les monnoies , du poids de 
marc de Milan. 

f^oye[ le chapiirc de Milan , page 158. • 

Le poids dont on fe l'ert à Parme pour pefer toutes les mat- 
chandifes eft la livre. 



La L I V R E fe divife en 12 onces. 

L’ O N c E en 24 deniers. 

Le D E N I E R en 24 grains. 



1 5 onces de ce poids correlpondcnt à 1 2 onces poids de marc 
de Milan , & 16 deniers à i once du même poids. 

Une livre poids de Parme correfpond à 10 onces 15 deniers 
7 grains poids de marc de France. 
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Plaisance, i 
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MESURE DES COI 



On fe fert à Parme de deux fortes de Bras; l’un pour mefarcr 
& l’autre pour toutes les étoffés en laine, coton & fil. Ib fe divii'ent 



Demi-Bras de Parme pour les étoffes et foi 






D EMI-Br AS de Parme pour les étoffes en laine , cotco & 
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T7Î 



urer toutes les étoffes en foie & celles mêlées avec de la foie , 
fcnt en -i.-i-, &c. ou en &c. 



i foie. Un Bras corrcfpond à -y aune de France. 




m & fil , &c. Un Bras correfpond à d'aune de France. 
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DU DUCHÉ DE PARME. 
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Plaisance, ainfi nommée à caufc de fa belle fituation , cft 
une aflez grande ville régulièrement bâtie , mais peu peuplée. 

Le Plaifantin ou territoire de Plaifance eft très-fertile , les den- 
rées y abondent au-delà de ce qu’il en faut pour la confommation 
du pays ; le fuperflu cft un objet de commerce pour leshabi- 
tans , qui font aufli un trafic confidérable en beftiaux. 

Cette ville a pluficurs belles filatures de foie & quelques-unes 
en coton ; il s’y fabrique quantité d’étoffes foie & coton , ainfi 
que des bas de fil faits à l’aiguille , pour envoyer dans le dehors. 

Les magafms qui tiennent des marcbandiles étrangères pour le 
gros & pour le détail, y font très-bien fournis dans tous les 
genres. 

On fuppute ordinairement 3 livres 10 fous de Plaifance pour 
I livre de France , & 3 5 fous de Plaifance pour i livre de Milan. 

Quant aux monnoies de Plaifance , je les ai comprifes dans le 
chapitre de Parme. 



Gg 
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DU DUCHÉ DE PARME. 



Des Poids. 

On fe fert à Plaifance , pour pefer l’or , l’argent & toutes les 
monnoies , du poids de marc de Milan. 

Le poids pour peler toutes les marchandifes en général, eft 
la livre. 



La Livre Ce divife en 1 1 onces. 

L’once en 14 deniers. 

Le Denier en 24 grains. 



Z 5 livres ci-delTus forment i rubbo. 

Le rubbo de Plaifance eft plus léger que celui de Parme d’envi- 
ron 6 à 8 onces. 
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La mefure dont on fe fert à Plalfance , pour toutes les étoffes, eft 
Un Bras correfpond à ^ d’aune de France moins 4 ligne , ^ied ( 
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, eft le B R A s , qui fe divife en -j- , -j- , J , &c. 
cd de Roi. 



*; 

f de Plail'ance. 







I 
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DE MODENE. 
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DU DUCHÉ 

DE MO D E N E. 



Les Etats de Son Altefle Séréniffime comprennent les Duchés de 
S Modene , de Reggio & de la Mirandole , les Principautés de 
Carpi , de Correggio & de MalTa. 

Les produQions font les grains , le vin j la foie & le chanvre. 
La richcffe du pays provient de l’abondanc? de tous ces objets, 
j dont l'exportation eft confidérable. Les eaux-de-vie & les beftiaux 
P forment une branche de commerce très-lucrative. 

11 y a peu de manufaûures , & un n'en peut citer que quclques- 
^ unes à Rfggio en étoffes de foie unie , en rubans , en groifes 
[ ^ toiles pour la marine & pour les emballages. 

On fait à Carpi & dans les campagnes voifines des chapeaux d» 
bois appelles tmcciolo , dont la confommation eft très-étendue 
en France , en Angleterre & ailleurs depuis quelques années. 

Les carrières de marbre de C’urrarr, dans la Principauté de Maffa, 
font connues de tout le monde. Les artiftes qui s'y font établis y 
travaillent le marbre fous toutes les formes poflibles , & copient 
parfaitement les plus beaux morceaux en fculpture. 

La foire de Reggio eft une des principales de l'Italie ; elle com- 
mence le z 9 Avril, & ne devroit durer que huit jours, terme au- 
î quel elle avoit été d'abord fixée ; mais le Prince en accorde tou- 
f' jours la prolongation , & fa durée eft ordinairement de tout le mois 
de Mai. 



ri'. 
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i8r DU DUCHÉ DE MODENE. 




jVloDFNE eft une ville très-ancienne. Le Duc, François III, 
l’a beaucoup embellie : elle doit être mife aujourd’hui au rang 
des jolies villes d’Italie. La plupart des hiftoriens s’accordent à 
dire : que le Conful Decimus Brutus , un des principaux con- 
jurés de l’affaffinat de Célàr , fut afiiégé dans cette ville par 
Marc- Antoine. 

C’eft aufli près de Modene que fe conclud le triumvirat entre 
Lépidus , Oûaviu%& Antoine. 

Le palais du Duc renferme des chofes très-curieufes , en fta- 
tues rares , & en tableaux des premiers peintres, une belle biblio- 
thèque , dont le célèbre & favant Louis-Antoine Muratori a été 
bibliothécaire. 

Le commerce qui fe fait à Modene eft entre les mains des Juifs, 
parmi lefquels on compte plufieurs bonnes maifons. 



.4 



? 



Des Écritures^ 

On les tient en livres , fous & deniers. 

On y réglé les changes d'après les places voijtnes , comme 
Bologne , Milan , Venife , &c. 
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MONNOIES ÉT] 
Afluellemenc en cours à Modene &1 à Reggio 



MONNOIES D’ O R. 



MONNOIES. I Poids de Modene. 



BOLOGNE. 



P ISTOIE N EU V E. De ij ClMtï. ...... I «O 

s E Q U I N NEUF.. De I» CUUS ittL j • I »? î 



FLORENCE. 



FRANCE. 

Louis d’or frappé ) « , 1 srain. 

avant OAobre I7«I. i * 



'«vint OÂob« »7«V \ 

ALLEMAGNE. 




®if '^^“^ **** 1 Oc I* ««« 5 grain*. 

Pays-Bas Le j en proponion. 



Honore Impérial. . De U carats a graio*. 

Dit Cremnitt Même poids 

Dit de Hollande Même poids 

Dii a. ai.cr. Princ. » 

d Allemagne ) ^ 





PlSTOEE NEUVE de ) , pjîn*. , , 

ÎO livres J Lçj i ^ î proportion. 



S B Q U I N De II carats a grains. 




Les N*, ti. 1». aj. »4. »!• P>* 7». 


LesN*. 


if. P*- OJ* 


Le N*. 


«J julqu’an N*. << j» 


PI. 1J7. 








Le K". 


17 jufqu au N*. <0 4. 


' tn. «î‘- 




1 iufcju’au N*. 19. • 


PI. Mi. 


Le N“. 


1 julqu’au N'. 7» . 




U N» 


1 jufqu'aa N“. J». . 


Pl.i<t.»<îJ. 


U N» 


* • • 


PI. lij. 


LesN“ 


. ti. II. 


PI. lit. 

^ 



PiSTOtB NEUVE. De J» ' P*»'' S* 

S BQU I N De 18 Cita» a grains. . 



PORTUGAL. 



PiSTOLF. à U Croix > - 

ou L I S VON I N E. ( 

La en proportion. 

Autre neuve \ 

dite Portugaise . S 

Les j , { 4(c. en proportion. 




PlSTOlI au Poutife } Pj 

i ... 

Les i » i 6(c. en proportion. 

F.cu D'ORditj Pis- 7 , 

TOLE CORSINI. - S , , 

Sequin Del» carats den. 3. . . 



PISTOIE de 171 î. De îi cirifs . 

Les 3 & X dite en proportion. 
Sequin De 1 » carats & grains. . . 





Le N^ 5» 


PU î. 


Les N*. ^9. <1. «A. *J- ♦ • 


PI. A. 


Le N“. J8 jufqa'au N*. ÎJ. 


PI. 4. I- 


LesN». 17. I» 


PI. 


Les N*, it. IJ 


PI. «4. 



F. S P A G N F. 



PiSTOLE au Maneau. . De ji carats î grains. . . 
Dit. uu BsUncin .v.ii / . j, 

i 

Dite après Mêmî poids.. . 

P I B c E T f F »■ O R . De ÿ Carats 1 grains. . . . 



77 J 

77 17 

77 I 



Le N*, a» jufqu’aa N*", j». PI. 14*. 

Les N*. îj. J4. 3T PI* *4*u 14»‘ 

Le N-. î< PI. « 4 ». 

Le N*. 4s. juftju'aa N*. 4». PJ* *4»« 



VENISE. 



Sequin De 18 carats a grains. . . 

Le 3 Sequin en proportion. 





Les N*. IJ. 14 Fl. 107. 
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trangeres, 

:gio, en vertu de l’Édit du 3 Juillet 1779. 



MONNOIES ‘ D' A R G E N T. 



M O N )< O I K S. 1 Poins DB Mooene. 



Ecu NEUF de 13 Pauli. De 143 carats 1 min . 

n F. M 1 - E C U De 7» «rats. 

T K s TO N De 4t «rats 

L i V R E Di aS carats 

^ De 14 carats 

Les 3 &c j de Paul en pro- 
pvriion. 



FLORENCE. 

Duc A TON De U8 carats 

FRANCHESOüfNOfiC ? _ 

LêoPOLDINO. . . . J *4î «rats 

Leur j en proportion. 



FRANCE. 

Ecu aux } FUursdc Lys, De 1 fit «rats 

Le X £cu en proportion. 

CÈNE S. 



G K N Ü V I N E De 434 carats. 



D U c A TO N De t «5 carats 

FhiliFPE De 147 carats , «tains. 

fcc U NEUF De tii carats j frains. 

Le 2 en proportion. 



Duc.aton vieux ) 

iufciu'à Clêtneni XI > De ifS carats. . . . . . . . 

incl'ilî ventent j Le ^Ducatoii en proportion. 

ECU NEUF de to Pauls. De 143 «rats 1 erain. . . 

DeMI-F.CU da 5 Pauli, De ?a carats ! . , 

T K s T O K De 41 «rats 

P A F E T O De 13 carats 

P A U I. De 14 «rats 



SAVOIE. 

I ^ : 

! Keu NEUF de i 7 Sf. . De iftf carats i grains. . . 

Les J , ^ icc, en proportion. 
Livre...,.,.. De jj carats } grains. . . 



ESPAGNE. 



I Piece avec i Globes en- ? 
tre les Colonnes. ■ . . ) 



Dite NEUVE avec les ] 






I Ciaip’teme de Piece 1 
vieille dite PIECETTE.] 



Ducat De iio «rats 

Duc A TON De carau i 17 

G 1 U S T I N E De 147 carats j grains. . . j i j 




De 14J carats t grain. , . 

ï » J » I à- pro* 
portion. 

Màme poids 

I>es j Sc I de picce en pro- 
purrion. 
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DU DUCHÉ DE MODENE. 



ri? 



OBSERVATIONS 



Sur les Monnaies^ 

Les monnoics d’or nationales remontent à une époque très- 
arriérée , ce qui occafione leur grande rareté. 

Parmi celles en argent, il y en a de frappées en 1739 & 1781 , 
qui ont été d’abord enlevées à caufe de la bonté de leur titre ; on 
ne volt donc en circulation que les monnoics de billon & de cuivre 
du pays , & les monnoles étrangères énoncées dans le tarif, 
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1 



Des Poids. 

Pour l’or l’argent & les foies on fe fert du même poids qu’à 
Bologne , voyez-en la divifion ainfi que le rapport aveç le poids 
de marc de. France, page 38. 



DE 
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MESURE DES CO 



On mcfure généralement toutes les étofFes à Modene avec le B R 
Un Bras i de Modene correfpondent à une aune de France. 
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ORPS ÉTENDUS. 



Bras, qui fe divife en 7 , ~ , -J- . ou en j , i ic~. 



A S de Modene. 
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DE LA RÉPUBLIQUE 

DE VENISE. 

Les principales villes, en terre ferme, font, Bergame, Brefcia, 
Vérone, Vicence & Padoue; les mamifaâures quelles font va- 
loir avec fuccès , le trafic très-étendu quelles ont avec prefque 
toutes les nations; la différence qu’il y a entre les poids & lesme- 
fures refpeflives de ces villes & celle de la capitale , m’obligent a 
parler féparément de chacune d’elles. 



V E N I s E eff la capitale de la République : la pofition de cette 
fuperbe ville ne laiffe rien à délirer pour en faire une des plus 
commerçantes de l’Italie ; fituée fur les eaux , elle femble y être 
placée pour fervir d’entrepôt aux contrées voifines. Les canaux 
facilitent tous les tranfports , & procurent avec économie l’abon- 
dance de toutes chofes. Il ne manque à tant de prérogatives avan- 
tageufes, que l’établiffement d’une franchife , à l’exemple de Gênes 
& de Livourne. 

Son cotnmer<re , quoique déchu de fon ancienne fplendeur , 
eft encore floriffant ; cette ville envoie , dans le Levant , des 
étoffes en foie &en dorure, des galons, des filés d’or & d’argent, 
des ouvrages en verres , du papier , de la cire travaillée & autres 
objets. 

Elle en retire des laines , du coton, de la cire vierge , du café , & 
beaucoup de drogues pour la médecine. Llftrie, l’ifle de Corfou & 
les autres nies de laGrece, appartenant à la République , lui four- 
niffent beaucoup d’huile , des raifins fecs fort eftimés , & le 
royaume de Chypre des, vins qui deviennent pour elle une bran- 
che de commerce. 

Les principaux articles qu’on fabrique à Venife, font les étoffes 
en foie & en dorures, les galons & autres dorure, les dentelles, 
points de Murano (plus connues fous le nom de points de Venife) , 
toutes fortes d’objets en verre, de la thériaque , des mafques pour 
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N’eAll pas furprcnant qu’une ville prétende renfermer dans 
fon fein toutes les branches d’induftrle , & fe paffer du refte de 
l’Europe ! 



De la Banque de Venife , appellée Banco-del-giro. 

Cette banque a été inftituéc pour la commodité & la facilité des 
paiemens. 

Elle a des capitaux très-confidérables , foit par elle-même , foit 
par les NégocianS & particuliers qui y dépofent des fommes pour 
s’y faire ouvrir des crédits ( * ). 

Ces crédits fe tranfmettent par le moyen d’une cefllon ou vire- 
ment de parties que les débiteurs font à leurs créanciers , pour fer- 
vir aux paiemens des opérations de banque , lettres de change , 
marchandifes , droits, impofitions & autres objets. 

Les créditeurs de ladite banque peuvent non-feulement difpo- 
fer à leur gré & dans tous les tems du montant de leurs avances, 
mais ils peuvent encore conftituer des procureurs pour agir à leur 
place. 

Une cailTe munie de fonds confidérablcs, & tenue par le Dé- 
pofitaire de la banque , fert à payer toutes les parties ou crédits 
que les divers Négocians ou particuliers ont fur la banque , & qu’ils 
veulent convertir en argent. Il fuffit , pour être ainfi payé , de 
repréfenter au Dépofitaire ou Caiffier la fede-di-credito ou recon- 
noiffance qu’on a reçue de la banque. C’eft le même Caiffier ou 
Dépofitaire qui reçoit les fommes qu’on apporte, pour fe faire ou- 
vrir des crédits à la banque. 

La République eft fi jaloufe du bon ordre qui doit régner dans 
l’adminiftration de la banque , quelle y a dans tous les tems porté 
la plus fcrupuleufe attention. Les peines font irrémiffibles & des 
plus rigoureufes , contre ceux qui fe rendent coupables de quel- 
que fraude ou malverfation. Il eft même établi , que ceux qui com- 
mettent une erreur , même involontaire , font obligés d’en payer 
de fuite le montant , & en outre une amende de 10 pour j fur la 
fomme à laquelle fe monte l’erreur , & cela afin d’éviter toute exeufe 
ou prétexte d'ignorance. 



(•) Le Prince ou la République font garants 



des fommes dépofées à la Banque. 

Kk 
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ï9« DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 

Enfin, tous les cas font prévus , pour que le public foit dans 
la plus grande fecurité , relativement aux intérêts qu’il a avec la 
banque. 

La banque ne paie aucun intérêt fur les fommes qu’on y dépofe , 
& n’exige aucun falaire pour fes opérations , tant enviremens de 
parties , qu’en paiemens en efpece. 



Fermetures 6 Ouvertures de la Banque. 



Fermetures, 

La première fe fait le famedi qui 
précédé le dimanche des rameaux. 

La deuxieme , le i j du mois de 
Juin. 

La troifieme , le ly du mois de 
Septembre. 

La quatrième , le x} du mois de 
Décembre. 



Ouvertures. 

La première a lieu le lundi après 
la huitaine de pâques. 

La deuxieme, le fécond lundi de 
Juillet. 

La troifieme , le fécond lundi d'Oc> 
tobre. 

La quatrième , le fécond lundi du 
Janvier. 



Indépendamment des quatre fermetures , la banque eft conf- 
tamment fermée les jours de fêtes & tous les vendredis de cha- 
que femaine ; cependant lorfqu’il fe rencontre une fête dans le 
cours de la femaine , la banque eft ouverte le vendredi. 

Les quatre fermetures de la banque ont été étabbes pour lui 
laififer le tems de mettre fes écritures en réglé & de faire fes 
inventaires. 

Pendant la durée des fermetures de la banque on peut encore 
faire des viremens de parties : on appelle ces fortes d’opérations, 
écrire en banque (^per contenta), c’eft-à-dire, par accord réci- 
proque. Ces viremens font faits de la même maniéré que ceux 
qui fe font à la banque. 
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Des Écritures. 

On les tient en ducats banco , en ducats courans & en livres 
de piccoli. ( Ces ducats font imaginaires ). 

Le ducat banco vaut ^4 gros banco ou 9 livres 1 1 fous piccoli. 
La livre banco vaut 10 ducats banco ou 96 livres piccoli. 

Le fou banco vaut 1 1 gros banco ou 4 livres 1 6 fous piccoli. 

Le gros ou denier banco vaut 8 fous piccoli. 

Le ducat courant vaut 6 livres ^ fous piccoli. 

La livre piccoli vaut lo fous piccoli. 

Le fou piccoli vaut 1 1 deniers piccoli. 

ixo ducats d’argent ou effeûlfs de 8 livres piccoli , font invaria- 
blement 100 ducats banco. 

» 



* 



Kk* 
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USO ou ÉCHÉANCES DES 1 



Amsterdam 

Anvers < 

Auguste 

An CONE 

B A R I 

Bolzano 

Bresleau 

B O R G O - V a L Z U G A N a. . 

Bergame 

Brescia 

Bologne 

Bru xelles 

Cadix 

Cologne 

Creme. . . . . . . . 

Crémone 

Ceneda 

CONEGLIANO. . . • . 

CORFU 

Constantinople. . . 

Cephalonie 

Dantzick 

Desenzan . . . . . • 

Este 

Florence. 

Ferrare 

Foligno 

F a N O 

Fr AN C F O RT ..... 

Gênes 

Oeneve 

Gemona. . * . . . » 

Gorizia 

G R ATZ 

Hala d'Inspruch. . . 
HaLA dé 4 ViCARIATI. 
Inspruch . . . « . . 

Hambourg 

Lanciano 

Lisbonne 

Londres 

Livourne 

Luc QU ES 

Lyon 



à 1 mois de date. 



à 15 jours de vue. 
à 10 jours de vue. 



à 1 5 jours de vue. 



à 10 jours de date, 
à 5 jours de date. 



à 1 mois de date. 



à 10 jours de date. 



J 

I à tant de jours de date. 



k tant de jours de vue. 
à tant de jours de date. 



I à 10 jours de date. 
I à 5 jours de vue. 

^ à 10 jours de vue. 



k 1 5 jours de vue. 



à 1 mois de date, 
à 15 jours de vue. 

à 3 mois de date. 



à 5 jours de vue. 
à tant de jours de vue. 



: les ur;incei ci-ddTiis. toutes ks lettres tk chinj'e jouillênt it s jours de ^veur après leur échèisf^ . 
CS i la banque pour que le paiecoent Toit fait fuivant les réglés » à la refcrve pounant de celles qui 



notées « payées » la banque pour que le paiecoent Toit la» luivant les régies » à la relcrve pounant de celles qui 
elles ii'eacidcrt pourtant pas la foenme (k 300 duc.ts courants; autrement elles lont égaletrvtnt fujetres i due infert:, ^ 
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Lus I A N O . . . . 
Lecce 

L O D I 

L O K £ O 

Lo VA R A . , , . 

Mola de Bari. 
Messine. . . . 

M A N H E I M . . . 

M ANT O U E . . . 

Milan 

Moden e . . . . 
Madrid .... 
Naples . . . . 
Nocera. . . . 
Nuremberg. . . 

N O VA R R E. . . . 

Ottrante . . . 

Os T I E 

P A DO U e . . . . 

Parme 

Plaisance. . . 

PiSE 

P A L E R M E. . . . 

Paris 

R E G G I O . . . . 

Rome 

Ratisbonne. . 
Roveredo. . . 
S’. Quentin. . 

Sienne 

Senigallia . . . 

S\ Gal 

Turin 

Trente .... 
Trieste .... 
Vienne. .... 
Vi L L A CO. . ; . 

VicENCE. ; . . 

Ud I NE 

V E R O N E 

Venise 

Zurich. . . . . 
Z A N T E 



1 5 jours de vue. 
lo jours de date. 

1 5 jours de vue. 

20 jours de date. 
2 mois de date. 



1 I ; jours de vue. 



à 20 jours de vue. 



5 jours de vue. 

1 5 jours de vue. 
tant de jours de vue. 
20 jours de date. 

10 jours de vue. 

15 jours de vue. 

2 mois de date. 

5 jours de vue. 

10 jours de vue. 



à I ; jours de vue. 



à 20 jours de date. 

à I ç jours de vue. 
à tant de jours de vue. 



diaoce ; G elks ne font pu payées le (îxieme four on fait lever le protêt. Les lettres de change doivent être 
{ c- font tirées des villes limitrophes i l'état de Vcnife , comme Ferrare ^ Triefie , Aîaniaue S< Tume , &c quand 
:'jces à la banque. 
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Obfervations fur les Lettres de Change. 

On ne porte les lettres de change à l’acceptation que le jout 
du départ du courrier pour les villes d’où elles ont été remifes } 
au contraire , elles doivent être acceptées à leur préfenta- 
tion lorfqu’elles ont éprouvé quelque retard légitime , foit dans 
le tems quelles emploient en fuivant le cours ordinaire de la 
pofte, foit par toute autre caufe; en cas de refus d’acceptation, 
la loi & l’ufage reçus autorifent d’en lever le protêt. . 

On compte le jour de la date pour l'échéance des lettres de 
change payables à ufance, ainfi que de celles payables à tant 
de mois ou à tant de jours de date : quant à celles payables à 
tant de jours de vue, l’échéance commence à courir le jour 
de leur préfentation. 

Celles payables à un jour indiqué échoient le même jour. 

Les fix jours de grâce ou de faveur tant pour les unes que 
pour les autres , ne doivent être comptés qu’à partir du lende- 
main de leur échéance. 

Les jours de fêtes & ceux. pendant lefquels la banque fe trouve 
fermée ne doivent pas être compris dans les fix jours de grâce. 

On fait quelquefois des traites dans lefquelles font exclus 
les jours de grâce ; il en eft d’autres ftipulées payables à volonté, 
& d’autres enfin payables avant la fermeture, ou le jour 
même de la fermeture de la banque : en pareils cas les pre- 
mières font infcrites à la banque pour y être payées à leur 
préfentation, & les autres pour y être payées le jour même delà 
fermeture ; à defaut , on eft obligé d’en faire lever le protêt. Tel eft 
l’ufage de la place de Venife , que la fucceftion des tems a érigé 
en loi. 

On fixe le cours des changes tous les vendredis de chaque fe-, 
maine , lorfqu’il n’eft pas un jour de fête. Les Banquiers , Négo- 
cians & Courtiers s’affemblent à Rialto; ils en établiffent le cours , 
qui refte fixé jufqu’au vendredi fuivant. 



L1 
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Cours des Changes, 

Ltov. . . j7 ; ducats banco,plas oumolnsp' loo écus de j livres tournois. 
Bolzano. iji fous banco . id. . p' i écu de 93 caramant. 

Rome . .100 ducats id. . Aies . p' 64 iécusftamp. plus ou moins. 

Naples., ioo id p'iiS ducats regno id. 

Florence, ioo id p" 79 5 écus d’or id. 

Livourne., ioo id p'102 piaftres de 8 réaux id. 

Milan. . 154 fous banco, plus o moin$p'ii7 fous impériaux fixes. 

G Ê N E s. . 90 id. id. . . id. . p' 4 livres banco id. 

AtivERS. . I ducat banco . fixe . p" 93 J den.de gros ch. plus ou m. 



Amsterdam. 


I 


id. 


id. . . 


. p* 93 |den. gros banco 


id. 


Hambourg. 


I 


id. 


id. . . 


. p' 87 ^ id. id. 


id. 


Londres. 


I 


id. 


id. . . 


. p' 5 1 1 den. Aerling 


id. 


Auguste. 


IOO 


id. 


id. . . 


. p' 101 2 talari 


id. 


Vienne. 


IOO 


id. 


id. . . 


. p' > 9 f 1 florins courant 


id. 



Paris. . 37} ducats id. plus ou moins p' 100 écus de 3 liv. tournois fixes. 

Les courtages pour les changes fe paient 4 livres Piccoll pour 
chaque 1000 ducats banco tant de la part du donneur que de celle 
du preneur; celui des marchandifes i à i p' f. fuivant les 
genres. 

Les protêts des lettres de change coûtent 7 llv. 10 fous de 
Piccoli; mais les Négocians ou Banquiers de Venife font accou- 
tumés à les paffer en compte i ducat banco , ou 9 liv. 11 fous, 
lorfque c’eft pour des villes plus éloignées que Milan. 



Ohjervations Jur les Monnaies de la République de Venife. 

Les monnoies d’or nationales citées dans le tarif font au nom- 
bre de trois; favoir; le fiquin, le ducat dé or & la pif oie : ces 
deux dernieres font extrêmement rares , & même la pijlole ne fe 
volt plus en cours. Il réfulte de cette obfervation que le fequin 
doit compofer toutes les monnoies d’or de la République. Il en 
circule cependant beaucoup d’autres quoique non citées dans le 
tarif ; je vais les faire connoître par le tableau fuivant. 
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Monnaies eTOr de V tnlfe frappées fur [es coins des Monnaies 
d Argent , non comprifes dans les Tarifs , quoique en circulation. 



Monnoiss. 


Liv. ISous.l Den. 


V 0 Y E 1 . 


i* 1 E C £ s de 19 Sequitu , du poids de l once 
14 cmu 1 grain poidi de Veoifê. 


l&O 


U N». I. PI 104. 


PIECES fripées fur le coin de le Giuf}ioe , 
1 GiulLoe & 4 de GluAiiK. .... 





Le N*. X. PI. IC4. 


PIECES fteppées (ur le coin de l'écu cTargenr 
de la Croix , j dcu &c | d'dcu. , . . 




Le N*. ï. PI. loy. 


PIECES frappas fur ie coin du Ducat 
d argent , | Ducat 6( ^ de Ducat. 


- 


Le N*. ». PI. lotf. 


PIECES frappées (ur le coin d'une Ofrile 
d'argent 




Le N*. II. PI. toi. 


PIECES (rappces fur le coin d’une Ordle 
d'argent de Morano 




Le N*. I». PI. toi. 



Ces monnoies que je viens de détailler font frappées pour le 
compte de divers particuliers , d’après la demande qu’ils en font 
à l’hôtel des monnoies. Tantôt ce font des pièces avec la même 
empreinte du fequin, mais de la valeur de 4, 6, 8, 10, lo, 
JO fequins & plus; tantôt ce font des pièces d’or frappées fur 
les coins des monnoies d’argent , comme fur celui de la Giujline, 
de l’Ecu à la croix , du Ducat émargent , & enfin des Ofelles , 
comme il efl détaillé ci-deiTus. La valeur de la plus grande partie 
de ces pièces eft de 4 fequins ; au furplus , c’eft le poids qui 
en décide , puifque la bonté de l’or eft exaâement la même que 
celle du fequin. D’après cela la pièce peut pefer x, 4, 6, 8 fe- 
quins ou plus , fuivant le caprice de celui qui l’a fait frapper. 

Quant aux monnoies d’argent, j’obferverai qu’à le prendre 
ftrîRement , le nombre s’en réduit également à trois -, favoir : 

Le Ducaton ou Giujline , 

L’Ecu de la Croix, 

Et le Ducat dé Argent. 
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On en voit cependant deux autres en cours, qui font les 
taUeris & les ofelles; les talleris fe frappent uniquement pour 
être envoyés dans le Levant . & le peu qui en circule dans lEtat 
de Venife y eft reçu pour lo üvres. 

Quant aux ofelles , elles font tarifées & mifes en cours. Ces 
pièces devroient être plutôt confidérées comme medaïUes que 
comme monnoies. fi l’on a égard à leur origine, dont je vais 
donner le récit abrégé. 

Anciennement on diftrlbuoit tous les ans à Venife, aux prin- 
cipaux & autres perfonnes employées au fervice de la Républi- 
que, du gibier ouoifeaux; mais au mois de Juin 1511 , le Doge 
Antoine Grimani. enfulte de la réfolution du grand Confeil en 
date du dudit mois de Juin, convertit en argent ces fortes 
de gratifications, & fut le premier qui fit frapper ces monnoies qui 
ont été appellées Ofelles parce qu elles ont remplacé les gratifica- 
tions annuelles qu’on faifoit en oifeaux, & qui fe font depuis cette 
époque avec ces monnoies au mob de Décembre de chaque 
année. 

La colleQion des ofelles ne commence que depuis l’année 1700 , 
parce que celles antérieures font très-rares , & que c’eft l’épo- 
que d’où je fuis parti pour la majeure partie des monnoies con- , 
tenues dans cet ouvrage. 

Je ne donne qu’une planche des ofelles frappées à Murano ; 
cela ma paru fuflâfant pour les faire connoître , d’autant plus que 
les empreintes ont beaucoup d’uniformité entr’elles , & n’offrent 
rien de relatif auxévénemens de l’année comme celle de Venife. 
D’ailleurs, elles ne font pas affez nombreufes; la Communauté , 
de Murano n’en fait battre que douze tous les ans , qui font dif- . 
tribuées aux douze magiftrats députés pour les affaires de cette ifle. 

Je vais donner dans le tableau fuivant le détail des monnoies 
nationales des Etats de la République , à la fuite duquel je ferai 
connoître, comme dans tous les autres chapitres, les monnoies 
étrangères adroifes en cours. 



L’hôtel 
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cours 



dans les ïtats 
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tacs de la République de Venife. 




Monnoie S. | Poids de Venise. 


Liv, 1 Soiu.| Den. 


• 

V O Y F 1. 


Ducat Veniiien. . De tin carats ....... 

Les 1 6< { de Ducai en 
proportion. 


1 


Les N*. }5. H PI. itt. 

» 


TaLBRO* De tjoorat* 

Les 2 1 2 de î de Talero 
en proportion. 


1 0 


Les N*. 17. iS PI. tta. 



M O N N O t E S. 


Liv. 


Sous. 


Den. 


V O Y B *. 






Le N‘. Il) PI. 119. 






I{ ... 

19 

I 


D E M I • L I R E T T A OU Picce de 10 fous 

T R A 1 0 ou Pièce de t fuut. 




Le N’, nt PI. i»o. 

Le N*, iid. ..... . Pt. tao. 





M O N K 0 t E s. 


Lis*. 1 Sous. 1 Dan. 


V O T B Z. 








Dbmi-sou ^it Bessino 


... 2 ••• 


Le N*. ti8 PI. iio. 

Le N». itF PI. 1*9. 







C)Le Taloo cfl ceofé être une monnoie du Levant & ne fê trouve point compri» dans le Tarif de» monnoie* de la 
République : )’ti cni devoir le placer ici parce qu'on en voit quelques-uns en coun. 







3N>1 



0 

s 
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MON N OIES È 
En cours dans les Etats de la République de Venifè 



M O N N O 1 E s D' O R. 



SC Q V l W 
S B Q U I If 



M O N N O I E S. 



FLORENCE. 

ROME. 

SAVOIE. 



Seqvim 

ALLEMAGNE. 

H O M G B B 

Dit Impérial 

Dit de divers Princes d'AUeaugoe . . . . 

HOLLANDE. 



S E Q V I 

Dit Impérial , frappé a Milan. . * . . . 
Le ] en proportion. 

PORTUGAL. 




P I S T O t B dire Pomigaife » du poids de carats ^ , poids de Venife , 

de la valeur de . . • 

Dite Lisbooioe ^ du poids de 51 carats. ... ....... 

ALLEMAGNE. 

SoOTBBAlir, du poids de | } carats fj. . 

M I L A K. 

SooTEBAIN.du poids de || cirats ^ 

ESPAGNE. 



PfSTOLE 

P18CETTE1 du poids de t carats . 

FRANCE. 




Louis o'oa viBUX. . . . . . 

GÊNES. 

PiSTOlB juTqu'ea t 7 >f 

ITALIE. 

PlSTOlB(*) 

. ESPAGNE. 

PlSTOLB KBUVB 

CÈNES. 

P I S T O t B polUrieur i l’anoce 1719. . 

SAVOIE. 

PlSTOlE, du poids de 4 < carau . 

FRANCE. 



Louis d’or, appelté Ml B L l T O N , du poids de )i carats . . 

Dit i la Croix du $*. Elprit , du poids de 4< carats 

Dit au Soleil, du poids de }9 carats ......... . 

Dit aux 4 Armes, du poids de 58 carats 72. 

Dit aux deux ËculTons, du poids de )9 carats 

Dit N E U F , en vertu de l'Edit d'OÂobre i 7 >S , du poids de j7 carau. 




PiSTOlE amérieureirEditdeDéccmbre 178; , du poids de 4< carats ÿ , | yj 
Dite poDérieuie, du pois de 44 carats 7. 



;N A P L £ S. 

O M C B 

FRANCE. 

Louis p'ob aux a LL , du poids de 4F carats 



Les N* 


. ai. aa. aj. 14- 


ij. 


PU- 


7 x. 


Le N». 


jl jufqu'au N*. 


îî. 


PI. 


4. î. 


Les N* 


. la. ij. . . . 




PI. 


«4. 


Le N* 


. 1 jufqu'au N''. 


ta. 


PI. 


I$a. 


U N*. 


, 17 jufqu’au N* 


. Fo. , 


li'I. MI.IÎ 4 . 
S 


Le N’'. 


, 1 juTqu’au N*. 


}*• 


PUiFa.iFj.aF)^ 


Les N° 


. r. a. Î. 4 . J. 


<. 7 . 


PI. 


tff. 


Les N* 


. 8, 7 




PL 


81. 


Le N", 


i- 




PL 


MF. 


Les N< 


17 . II. >9. xo 




PI. 


« 4 ». 


Les N° 


. J. 4. J. «. 7. 




PL 


148. 


Le N'. 


F) juTqu’au N*. 


“i- 


PI. 


M 7 . 


Le N- 


. FF 1 




PL 


‘ 17 . 


Le N°. 


al jufqu'au N*. 


M. 


PI. 


I 4 «. ‘41. 


Le N". 


4a jufqu'att N*. 


47. 


PI. 


14s. 



Les N‘. I. 1. J.4. Fl. i)t. 

Le K^ 5 PI. lis. 

■' ■ PI. t. a. ia. <4 .71. II. 89. ÿ}, 98. 

Le N*. « . . PI. 14a. 

Le N*. 17 PI. laj. 

Lî N*. I. juf«î. N-. 8. . . PI. F 4 . 



Le N*, ta PI. 15a. 

Le N‘. 10 PI. ija. 

Le N*. 7 PI. li». 

Le Pt. 1}!. 

Les N*. IJ. 17 PI. IJJ. 

Le N’. 1 PI. lit. 



tes. N". 17. Il PI. «î. 

Le N*. F. ........ . PI. <7. 



( * } On entend par PiHoIcs d'Italie celles (pii fe trouvent rapportées dans les Cbapitia 
Mantoue, Panne &( Modene , juftpt'à l'époque de 17}" , ou à peu près. 



Le N*. 14 jufq. N‘. ai. « . FU fj. 
Le N*. Il PI. ijt. 



de Rome , Bologne , Savoie , Florence , Milan , 
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TRANGERES, 

en vertu des Edits des 4 Juin 1777 Si 5 Juin 1786 



Le prii t^glè 
comnK cî-dciTus , 

« Il liv. 



Le prit eH réglé 
i fjifoB de 1 a Pif- 
tôle de Venilê , 
du poide de }i 
OTAtS J, à 1. * 



Le prix eft i^lé 
comme cUdcmu, 
à 57 I. wC 



Le prix efl rtj^é 
comme ci^detTut > 
> 57 lit. 



Le prix eft réclé 
comme ct-dcmu 
i liv. 



M O N N O I E S P' A R G E N T. 



M O N N O 1 Z S. I Poids de Venise. 



Philippe canis. . 

Eco de Mdon De 113 carits. . . 

D£Mi>éco De 18 carMs 



Les divifiotu dudit Ecu , fooi exclues, i compter 
du I üâobre i7S<. 



Eco Impérial des 3 ] 

Couronnes, frappéae- \ De 14s cariu ^ < 
tueliccnent à MiUn. . S 

DSMl^Ecudit... De 71 carau 



Eco ou GzNOUiNB. . De tié carats 

Ecu de S*. Jcan^Bapüûe. De 9S carats 

Dehi>Eco dit. . . . De 49 carats. ...... . 

Toutes les autres Monnoies de Gènes reconnues 
ufées , *ne font plus tolérées , à compter du pre- 
mier Oâobre 1714. 



Ecu ou Piastre Ro- 
maineiurqu'au Ponii^ f — 

6c«dicl4»«mXI,[ D''»™ 

OU i i'aonée 1711 . . 



PIECE Colonnaire 3 

VIEILLE 5 

Dire NEUVE avec ) 



^ De 131 carats. 



Ecu de France dit î y.., 
Fedestoller. I ■<■«»». 
ArGENTINA.... De|t carats. 



ALLEMAGNE. 

T A L L E R I de l'Empire. De ij^canu. 



BAVIERE, 

Bavaroise De 134 carats . 



Le N". 17 juA{ii*au N". 14- 


PI. 1). 14. 


Les N“. aS. 19, 


PI. fj. 


Les N*. 30. 51 


PI. »i. 


• 

Le N*. 


PI. l4o. 


Le N*. 93 


PI. l4o. 


Les N*. 10. Il 


PI. 114. 


Le N^ 19 


PI. i»î. 


Le N*. 30 


Pi. ia{. 


Le N". 4$ jufqu’au N‘. 84. 


P. 7. «. 9. *0. 


Les N*. 4«- 47. fo. Î4- ff- 


Fl. •«. 


Les N^ ri. |4 


PI. «4Î- 


Les N*. 8. 9- i«. 13. • • - 


PI. *J7. 


Le N*. 34 


Fl. ij(. 



Le N*. (9 jufqu'au N*. 8|f PI. Ijt. lip. 



Les N*. I. s. }. 4. I. 4. 7. PI. 144. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. lu 

L’Hôtel des Monnoies paie l’or & l’argent fins comme il 
fuit : 



L’ O R fin 67 fequins 1 le marc. 

L* A R G E N T fin 99 livres 4 fous de piccoli le marc. 



Sur quoi il y a quelques petits frais pour la configne ; mais ils ne 
font pas de grande confcqucnce. 

Les mêmes matières fe foutiennent en ville , c’eft-à-dire , hors de 
l’Hôtel des Monnoies. 

L’Or à raifon de 184 livres l’once, monnoie de piccoli. 

L’Argent de i» livres 11 fous, id. 

La bonté de l’or eft de. ..;... 1044 carats pat marc. 

Celle de l’argent eft de 1014 id. 

Le prix de l’or travaillé eft de 170 livres l’once. 

Celui de l’argent eft de. 11 livres id. 

On les appelle or & argent à Saggio. 

Le prix du travail n’eft point compris dans les 170 livres ni dans 
les 1 1 livres. 



Mm * 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



I?es poids. 

Le poids dont on fe fert à Venife pour pcfer lor & largent eft 
le marc. 



Le Marc fe divife en 8 onces. 

L’O N c E en 4 Q U A R T I ou 144 carats. 

Le Quarto en . . . . 36 carats. 

Le Carat en . 4 grains. 



I marc de Venife correfpond à 7 onces 19 deniers 5 grains- 
poids de marc de France. 

On fe fert de deux autres poids pour pcfer les diverfes marchan- 
difes & autres objets. 

L’un s'appelle gros & l’autre fubtil. 

100 livres du poids gros font 1 58 livres \ du poids fubtil. 

J 00 livres du poids fubtil font 6} livres I du gros poids. 



La livre du gros poids fe divife en i z onces. 

L*once en 192 carats. 

Ladite livre correfpond à 19 onces poids fubtil. 

La livre poids fubtil fe divife en onces. 

L’once en 122 carats. 



La livre fervant à pefer les foies crues , drogues , cires &c. fe 
divife en f , & onces. 

L’once fervant à pefer les objets médicinaux chez les apothicaires fe di- 
vife en 8 drachmes. 

La drachme en 3 fcrupules. 

L'once fervant à pefer les foies à coudre & fil fe divife en fui , | & i dit. 
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MESURES DES CO 



On fe fert à Venlfe de ^eux fortes de mefures qu’on appelle B bas; 
laine, fil , coton, &c. 

L’un & l'autre Bras fe dlvjfeut en t» ï» f« 

Le Bras pour les étoffes en foie correfpond à d’aune plus ; lij 
Celui pour les étoffes en laine correfpond à ^ plus 7 lignes , pid d 



Demi-Bras de Veniftpoi 
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ORPS ÉTENDUS. 
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« 



AS; l’une fert i roefurer les étoffes en foie & l’autre les étoffes en 



5 lignes , pied de Roi. 
ed de Roi. 



î pour les étoffes en foie. 




étoffés en laine , fil , coton , &c. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



5-tS 



Berg AME cft une ville bien peuplée & dans une fituation 
agréable : la République y tient un Capitaine général pour le mi- 
litaire , & un Podellat ou repréfentant pour les affaires civiles. 

Les habitans de Bergame & du Bergamai'que font très - indul- 
trieux ; ils cultivent avec beaucoup d’aftivité diverfes branches 
de commerce. 

Les filatures de foie y font très-belles & en quantité : on les 
fait monter ordinairement en organfin qui font fort eftimés , & 
dont l’Angleterre , la France & la Suiffe font la plus grande 
confommation. 

On y fabrique beaucoup de draps ordinaires. Les écarlates de 
la fabrique de Gandino ( terre peu diftante de Bergame ) , ont une 
certaine réputation : les ferges de laine , les étoffes en foie , celles 
en foie & filofelle font connus dans toute l'Italie. On y travaille 
le fer & le laiton provenant des mines du territoire qui produit 
de l’orfeil pour la teinture , & où l’on trouve aufft des pierres à 
éguifer; ces objets forment pour le pays une branche de d’ex- 
portation. 

Il fe tient régulièrement tous les ans à Bergame une foire qui 
peut paffer pour une des principales de l’Italie. 

Elle commence le du mois d’Août & dure jufqu’au j Sep- 
tembre. La franchife pour l’introduûion & la fortie des marchan- 
difes efl de 9 jours : à la fuite de cette franchife il y a encore 
4 jours de demi-franchife , pendant lefquels on ne perçoit que la 
moitié des droits. 






i,é DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



Sur ' 



Ufi ou échéances des Lettres de Change, 

VISE. 

> a lo jours de date. 

1 L A K. . . ^ ' 



Ve 
M 

Amsterdam 
Auguste, . 
Vienne. . 
Gênes. . . 
I Livourne. 
Naples. . 
Zurich. , 
Lyon. . . 



à Z mois de date. 

à 14 jours de vue. On tire aujourd’hui , fur ces 
deux places , à }o ou 40 jours de date. 



i i J jours de vue. 



Paris. . 
Londres. 



en paiement. 

à Z ufances d’un mois chaque , ou à tant de 
jours de date, 
à ufance de trois mois. 




Toutes les lettres de change tirées fur Bergame jouiflent de 6 
jours de grâce ou de faveur après l’échéance , non compris les 
jours de fêtes ni les vendredis de chaque femainc. Cependant 
lorfqu’il fe trouve quelque fête dans la femainc, alors le vendredi 
cft compté comme les autres jours. 

Lorfqu’une lettre à tant de jours de date ou de vue n’eft pas 
acceptée le jour de la préfentation , on en fait de fuite lever le 
jirotêt. 

Celles à jours fixes, doivent être proteftées le jour de leur 
échéance. 

Tous les protêts fe font au tribunal, appelle confulat des mar- 
chands , ou font portées toutes les caufes relatives au commerce. 

Les protêts fe paient 7 livres de Venife. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



*■«7 



Coun de Changes, 



Amsterdam 


. • 83 fous . . plus ou moins 


A U G U s te.) 


. • 101 fous • . . 


. id. . 


Vienne . j 


Lyon . . . 


. . 1 1 5 fous . . . 


. id. . 


Paris . . . 


. . 1 1 3 fous • • . 


. id. . 


Londres . 


4S liv. 1 5 fous . . . 


. id. . 


Venise. . 


5 p|. de bénéflce . 


. id. . 


Gênes. . . 


. . 31 fous 6 den. 


. id. . 


Livourne. 


. . 196 fous. . . 


. id. . 



P* I florin courant. 

P' 3 livres de France. 

p'j • • ><)• 
p' I livre llerling. 
à vue. 

p' 1 livre fuori-banco. 

P' 1 piallre de 8 réaux. 

Les courtages pour les foies , à Bergame , fe paient i fou pour 
chaque livre de poids. 

Et pour les changes -j par chaque mille livres tant du côté du 
vendeur que de celui de l’acheteur. 

Les monnoies nationales de Bergame font celles de Venife : quant 
aux étrangères, le tarif de Venife eft fait pour fervir de réglé; 
mais on y déroge , en donnant un cours abufif à certaines mon- 
noies , fpécialement à celles de Milan , qu’on reçoit allez généra- 
lement à Bergame à raifon de i livre de Milan pour ;o fols de 
Venife. 



Monkoibs. 


Uï. j 


Sous 


I Dcn, 


V 0 Y » I. 






Lccu de St. Jean - Baptise de GdcMs 














eA repu for le pied de ... . 


1 


... 


... 


Le N*. 


PI. 


iif. 


Le g dit pout 


4 




- 


Le N*. JO, ... . 


PI. 


IM. 


Le ^ dit pour 


i. 




... 


Le N», ji 


PI. 


itj. 


Le J dit pour ........ 


1 






U N». J» 


PL 


itj. 


Le IA*, dit po«xr 




19 




Le W.jj 


PI. 


XM. 


Le dit pour . 




ï 




Le N*. Î4. . • • • 


PI. 


iM« 


Lei piecertes d'Efpagae pour 


X 


.» 


.. 


Le N*. <4 jufq.N».7<. 


PL 


I4J. 


La 1 dite pour ........ 


t 




... 


Le N*. «eiufq.N*. l7. 


PI. 


I4«. 


Le g dite pour 


- 


!• 




Le N*. 71 jufq. N*. 45 . 


PI. 


144 . 



Nn 
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ti8 DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 

Le fequln de Venife & beaucoup d’autres monnoies jouiflent 
à Bergame d’un agio , c’eft-à-dire d’une augmentation fur le prix 
du tarif. En général le prix abufif de Bergame excede de ; à 4 
pour ; celui fixé dans le tarif de V enife. 



Des Poids. 

On fe fert de plufieurs poids : celui pour pefer l’or & l’argent 
eft le poids de marc de Milan. Voye[ la page 138. 

Pour pefer toutes les marchandifes en général on fe fert d’un 
même poids qu’on divife de deux maniérés; favoir: 

Pour les marchandifes de gros volume & groffieres on l’appelle 
livre , compofée de 30 onces. 

Pour les marchandifes fines on l’appelle lirena, compofée de 1» 
onces. 

L’once eft la même dans l’un & l’autre de ces deux poids , 
elle fe divife en 14 deniers. 

Le denier en. 14 grains. 
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MESURE DES C( 



La mefure dont on Ce fert à Bcrgame pour toutes les marchandif:.' 
Un Bras correfpond à ^ d’aune de France moins 5 lignes , pied et 



D E M I -B R A s 
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s eft le B R A s , qui fc divife en 7 , 7 , -7 , ^ , &c. 
e Roi. 



de Bergame. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



ttt 



Brescia, capitale du Breflan , eft une grande ville allez peuplée : 
fon commerce porte eflentiellement fur le fer , l’acier ( * ) & les 
foies; ces dernieres font d’une qualité parfaite; elles palTent pref- 
que toutes dans l’étranger montées en organfin ou en trame. 

La fabrique des armes , qui confifte fpécialement en fufds & en 
piftolets , y eft portée à une certaine perfeûion , ainfi que les 
autres ouvrages en acier & en fer , qui forment une des princi- 
pales branches de l’induftrie du pays. 

Il y a toutes les années une foire alTez renommée ; elle com- 
mence le 6 du mois d’Aout & dure jufqu’au i8 dudit mois. Mais 
comme les marchands font obligés d’anticiper cette époque pour 
faire venir leurs marchandifes , ils en commencent l’introduQion 
dès le i8 Juillet, moyennant la convention qu’ils font avec les 
fermiers des gabelles , de payer 4 pouls pour chaque balle qui 
eft introduite avant l’ouverture de la foire. 

On fe réglé à Brefcia , pour tout ce qui eft relatif aux changes, 
d’après Milan, Venife & Bergame. 

Les traites qui fe font fur Brefcia , doivent être payables dans 
Venife pour jouir des privilèges des lettres de change , & avoir 
voie d’exécution. ( ** ) 

Les monnoies y font fur le même pied qu’à Venife, & le cours 
abufif comme à Bergame. 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers de piccoU. 



( * ) Oa tire le fer & l’acier des mines du territoire de Brefcia , dont les plus 
renommées font celles des vallées de Camonica & de Trompia. 

Non loin de Brefcia font , Salo , petite ville , oü l’on fait un grand commerce en 
fil ; Crtmt , ville afiez commerçante , connue par une foire qui commence le 
15 Septembre Ac dure à-peu-près un mois ; la franchife eft de 8 jours. 

( ** ) U CD eft de même de toutes celles tirées fur les villes des Etats de la 
République, excepté Bergame qui eft réputée place de change & qui a fcs ufages 
pardculiers. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 



Des Courtages, 

Les courtages pour les foies fe paient i fous par livre de poids» 
par chacune des parties contraâantes. 

Le courtage pour les changes fe paie à raifon de i livre par 
mille tant par le donneur que par le preneur. 



Des Poids. 

Le poids dont on fe fert à Brefcia pour pefer l’or & l’argent 
eft le même que celui de Milan. Voyc[ la page i j8. 

L’autre poids qui fert à pefer généralement toutes les marchan- 
difes eft la livre. 

La Livre fe divife en. I . i» onces. 

L’Once en drachmes. 

LaDRACHMEen. . . . . . . . . 1,1, &c. 



Vérone, 
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MESURES DES COl 



On fc fert à Brefcîs de doux fortçs de mefures qu’on appellf Bias-, 
laine , fil , &c. 

L’un ôc l’autre Bras fe divifent en j ~ , &c. 



Demi-BRAS de Brefcia pour les étoffes enfoie. 1 




Demi - B R A s de Brclcla pour les étoffes en laine , fil , Un 




DigitiZ‘- : / Guujgle 




ORPSÉTENDUS. .t, 

AS; l’une fcrt à mcfurer les étoffes en foie & l'autre les ctoffes eu 



foie. Un bras correfgond à d’aune de France. 




. Un bras correfpond à ^ d’aune plus } lignes , pied de Roi. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE VENISE. 






Vi R ONE cft une ville très-ancienne, & une des plus belles de 
l’Etat Vénitien; elle eft ornée d’un fuperbe colifée ou amphithéâr 
tre à peu près pareil à celui de Rome , mais mieux confervé. Sa 
fituationeft charmante, tant à caufe des belles colines dont elle eft 
environnée , qu’à caufe de l’Adige qui la fépare en deux parties 
égales. 

Son territoire produit des huiles ( * ) & du riz. On y fait aufli 
beaucoup de foie. Il y a des fabriques en draperies fines , en 
étoffes fil & coton , & en mouchoirs de foie. Le débit de tous ces 
objets eft affez étendu. 

On y tient chaque année deux foires , l’une au mois de Mai & 
l’autre au mois de Novembre ; mais elles font locales , & ne peu- 
vent être comparées à celles de Bergame ou Brefcia , pour le com- 
merce en gros. 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers de piccoli. 

Les monnoics y font fur le même pied qu’à Venife. C’eft d’après 
cette place qu’on fe réglé pour les changes & toute ce qui y eft 
relatif. 

Le cours abufif des monnoies y eft à peu près fur le même 
pied qu’à Bergame. 



( * ) 0.1 y recueille des oUves d’une grofleur extraordinaire , qu’on envoie dans 
Ttirangcr toutes préparées. 
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Des Poids. 

Le poids dont on fe fert k Vérone pour pefer l’or & l’argent 
eft le même qu’à Venife. 

On fe fert encore de deux autres poids ; favoir ; le gros & le 
fubtil ; l’un & l’autre s’appellent livre. 



La Livre fe divife en onces. 

L'ONCEen 16 mezettcs. 



Le gros poids fert à pefer certains genres de marchandifes ordi- 
naires , & le poids fuhtil fert pour les marchandifes fines, 
i livre du poids Jiibtil ne fait que 9 onces du gros poids. 
L’un & l’autre de ces poids font plus pefants que ceux de Ve- 
nife de ^ p' ;. 



Digilized by Google 



Digitized by Google 




MESURES DES COl 



On fe fert à Vérone de deux fortes de mefures qu’on appelle B ' 
laine , &c. 

Ces deux tnefures différent peu l’une de l’autre , & fp divifentea ti 



Demi-Bras de Vérone pour les étoffes en foie, ftbra; 




D emi-Bras de Vérone pour les étoffes en laine, &c. Un bi 




Digitized by Gs -oglt 





ORPS ÉTENDUS 



xiy 

ASj l’une fert à mefurer les étoffes en foie & l’autre les ctofTes en 
en X » V * 



'n bras correfpond à ^ plus x lignes de l’aune de France. 




Un bras correfpond à plus 6 lignes de l'aune de France. 
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Vie E N C E ett une ville bien peuplée , & celle d’Italie, après 
Florence, où il y a le plus de manufaéhires en étoffes de foie, 
qu’on y travaille avec beaucoup de perfeûion , tant en uni qu’en 
façonné. La confommation de ces étoffes fe fait en Italie , en Al- 
lemagne & dans le Levant ( * ). 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers de piccoli; 

Les monnoies nationales & étrangères qui ont cours à Vicence 
y font fur le même pied qu’à Venife , ainli que tous les ufages re- 
latifs au commerce. 



( * ) Il fe brique aufll à Schio , petite ville dans le territoire de Vicence , beau- 
coup d’étoffes en foie , ainû que des draps , connut dans la plupart des villes d’italie* 
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Des Poids. 

Le poids dont on fc fert à Viccnce pour pefer l'or & l’argent 
cft le même qu’à Venife. 

On fe fert de deux autres poids pour les marchandifes ; favoir ; 
le gros poids pour toutes les marchandifes communes & de gros 
volume , & le petit poids pour toutes les marchandifes fines. 



La Livre du gros poids fc divife en 1 1 onces. 

L* O N c £ en > I » 

La Livre du petit poids fe divife également en. . 1 1 onces. 

L* Once en, . . . . , . . leiziemes. 



I livre grcs poids fait 17 onces ~ petit poids. 

Les deux poids ci-deffus font plus forts d’une once ~ par livre que 
ceux de Venife. 






Padoue 
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MESURES DES CC 



On fe fcrt à Vjcence de deux fortes de Bras ; l’ua fert pou ®( 
rojles. 

J-’un 6ç l'autre Bras fe divlfcnt en f , -j- , &c. 



Demi-BR AS de Vicence pour les étoffes en foie. Un bras ton 




Demi - B R A s de Vicence pour les étoffes en laine , &c. Un bs 
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»•}» 



j.T mefurer les étoffes en foie & l'autre les étoffes en laine & les 



ü correfpond à d’aune de France moins i ligne, pied de Roi. 




l; bras correfpond à ^ d'aune de France plus i ligne , pied de Roi. 
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Padoue parte pour une ville très-ancienne, puifqu’on en at- 
tribue la fondation à Ancenor , prince Troyen : elle eft peu peu- 
plée ; les foies & les laines forment le principal produit de fon 
territoire. 

Il y a des manufaâures en étoffes de foie & en rubans , en 
draperie & en chapeaux. On y fait aufli des étoffes en fil & 
laine , & d’autres mélangées appelées droguets. 

La plus grande partie de ces marchandifes s’exporte en Alle- 
magne , dans le royaume de Naples , & dans le Levant. 



Des Écritures. 

On les tient en livres fous & deniers de piccoli. 

Les monnoies & les ufages pour les lettres de change & pour 
les paiemens y font les mêmes qu’à Venifc. 



Pp 
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Pes Poids. 

Celui qui fert à pefer l’or & l’argent eft le même qu’à Venife. 
11 y a en outre, comme à Venife, deux fortes de poids , qui font 
le gros & le fubiil. 

La Livre de Tun & de Tautre cft compofée de. • . 1 1 onces, 

L O N c E fe divife en. . x » « » &c. 

Une Livre Am gros poids forme. » . . onces poids fubtil. 

Une Livre du poids Jubiil forme. . . 8 onces poids gros. 

Le gros poids eft le même que celui de Venife. 

Le poids fubiil eft plus pefant que celui de Venife de 
Il T P't- 



« 
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MESURES DES C< 



On fe fcrt à Padoue de deux fortes de B R A s ; l’un pour les etof 
idivifent en -j» v> &c. 



Demi-Bras de Padoue pour les étoffes en foie. Un bras co 




D emi-Bras de Padoue pour les toiles & les étoffes en laine. U bi 









CORPS ÉTENDUS. 
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DE LA RÉPUBLIQUE 

DE GÈNES. 

Après Gênes , Novi eft une des principales villes de cet Etat ; 
elle tenoit autrefois un rang parmi les places commerçantes ; mais 
aujourd’hui elle eft réduite à quelques filatures de foie *, & k un 
detail aflez confidérablc dans la draperie. 

Les deux cotes de Genes , l’une appellée Rlviera di Levante & 
1 autre di Ponente , produifent abondamment des huiles qui 
s exportent , & dont quelques-unes peuvent être comparées à 
celles de Provence pour la bonté, des oranges & citrons, des 
champignons, & quantité d’excellents fruits dont les Génois ont fu 
faire une branche de commerce **. 

Les villes , bourgs & villages fitués fur les deux côtes , font 
très -peuplés : la plupart des habitans font marins; les autres, 
ainfi que les femmes, font occupés à la culture des terres , & à 
la fabrication des velours , des blondes noires , des toiles ordi- 
naires & des bas de fil * * *. Il y a plufieurs manufaûures de 
papier établies à Voltri , dont le débit eft très -étendu fur-tout 
en Efpagne. 

Seflri di Ponente a de belles carrières de marbre gris , & La~ 
vagna en a d’ardoife. L’emploi de ces dernières eft confidérable ; 
les maifons de Gênes en font toutes couvertes. 



( * ) La foie qui fe fait à Novi & dans les environs eft d’une qualit é parfaire , 
fur-tout la blanche , qui peut être comparée à celle de la Chine pour la fîneffe & 
pour la blancheur : la plus grande partie s’envoie en Angleterre. 

( •• ) Les Génois fourniffent des champignons fecs dans tous les pays, & font 
de leurs fruits d'excellentes confitures feches qu’ils envoient également par>tout. 

( * * * ) Les velours fe fabriquent à Cônes & fur les cotes ou rivières voiCnes. 
Les toiles fe font fpécialcment à Chiavari. 



Qq 
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(j fe N E s cft une grande , riche & fuperbe ville d’Italie , capi- 
tale de la République de ce nom , avec un port de mer très-fré- 
quenté , à caufe du grand commerce que les Génois font avec 
toutes les nations. Cette ville , à l'exemple d’Amftcrdam , ne re- 
cueille rien & poflede toutes chofes en abondance , au point de 
pouvoir en fournir à fes voilins , notamment des grains. Quelle 
conclufion ne doit-on pas tirer de là , relativement à fon indul- 
trie & à fes richelTes ! 

La Mofeovie & le Portugal lui fournilTent des cuirs , que les 
Génois ont l’art de préparer & d’exporter enl’uite dans la Ro- 
magne , la Sicile , la Lombardie & l’Efpagne : il en eft de même 
des lucres qu’ils tirent de France , d’Efpagne & de Portugal , & 
enfin des cotons & des drogues qui leur viennent dû Levant. Ils 
font aulli un commerce confidérable dans la partie des foies qu’ils 
font venir d^ Sicile & du royaume de Naples , ainfi que de la 
Lombardie & du Levant. Ils les font ouvrer à Gênes ; partie 
cll employée au travail de leurs manufaüures ; le relie ell re- 
vendu à l’étranger. 

Les articles des manufaûures génoifes font fort connus , prin- 
cipalement les velours , les damas , les lampas ( appellés ra/ôm ) , 
les latins forts , quelques qualités de bas de foie & rubans , les 
broderies fur moulTclines & filoches , manchettes brodées , &c. 

Les confitures & les pâtes feches, comme les macaroni, la- 
fagne , vcrmicelli & autres , font une branche de commerce très- 
lucrative pour le pays ; à quoi on peut ajouter un trafic allez con- 
fidérable fur les tabacs de toutes les qualités, fpécialement fur ce- 
lui du Bréfil en corde. 

Les divers rapports que le commerce de Gênes a avec la Maifon 
de S‘. George , m’obligent d’en donner une connoilTance dé- 
taillée. 



Z7r /a Maijhn de S‘. George. 

La République ayant reçu de différentes compagnies , des fom- 
mes dont elle avoit befoin, leur céda, à plufieurs époques, fes 
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•droits fur les gabelles , douanes , &c. Ces compagnies fe font en- 
fuite réunies, & n’en ont formé qu’une feule , qui a été appelée 
Maifon de S'. George , dont les membres ou régiffeurs font autant 
d’aÛionnaires fur les ceffions faites par la République. 

Cette compagnie , compofée de gentilshommes & de citoyens , 
& qui a atluellement l’adminirtration des gabelles , des douanes & 
du port-franc , emploie dans tous les lieux de la République , qui 
font fujets aux droits, des commis pour en faire la perception. 

L’adminiftration de la Maifon de S'. George eft fubordonnée à 
plufieurs magiftratures , compofées chacune de huit fujets gen- 
tilshommes. La première & la plus éminente eft celle appellée des 
huit Protefteurs , dont on en change quatre tous les fix mois ; & 
ceux qui en fortent palTcnt à la fécondé magiftrature appellée de 
la Douane. La troifieme eft celle dite de 1444. La quatrième 
eft celle dite des Procureurs , & la cinquième celle dite du Sel. 

Les quatre premières magiftratures compofent quatre bureaux , 
dont la réunion a beaucoup d'influence fur les affaires intéref- 
fantes de la Maifon de S'. George , & fur la création des 
maglftrats. 

Les affaires de grande conféqucnce fe décident ordinairement 
par le grand Confeil , qui eft compofé d’une grande partie des ac- 
tionnaires (*); mais comme la chambre de la République pof- 
fede elle-même beaucoup d’aûions dans cette compagnie, & qu'elle 
a pour cette ralfon une grande participation dans l’adminiftration 
des gabelles , elle intervient dans les affemblées en fe faifant repré- 
fenter par deux Sénateurs qu’elle députe à ce fujet. 

On peut confidérer le régime de cette Maifon fous trois points 
de vue principaux; fa voir: 1°. Les aâions qui compofent les in- 
térêts de chaque membre formant ladite compagnie, i®. Les dé- 
pôts que divers particuliers font dans la caiflë de ladite compagnie. 
}°. Le port-franc , douane & gabelles. 

Des Aclions, 

Chaque aûlonnaire a un compte ouvert fur les livres : ces livres 



( • ) * Chaque aftionnaire , quoiqu’il ne foit pas noble , peui affifter dans les alTem- 
blécS) pourvu qu’il ait dix allions. 
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font tenus par quatre notaires (*) qui font les répartitions de- 
ce qui peut revenir à chacun , & qui enregiftrent egalement les 
ventes ou ceffions des aâions. 

Lefdites aôions fe tranfmettcnt , foit par vente pure & 
fiinple , foit par contrat d'hypotheque, ou foit enfin par tefta- 

ment. La circulation quelles ont dans le commerce eft fur un 

taux plus ou moins haut , mais il n excédé jamais de i à r ^p 

d’intérêt fur le capital de l’aûion ( * * )• , . • 

Au mois de Mars de chaque année , la magiftrature des huit 
Proteaeurs, d'après les comptes de recettes de toute l'année , dé- 
claré ce qui revient à chaque aQicnnaire à raifon de fes aaions , 
& ce bénéfice monte à-peu-près de 41 345 fous, monnoie cano- 
laro ( *** ) , pour chaque aaion. 

Dans les livres où font inferites les aaions , chaque aaionnalre 
trouve réunies en une feule colonne celles qui lui appartien- 
nent ainfi que fa portion des bénéfices , pour laquelle il lui eft 
délivré un billet par les deux notaires qui préfident dans un comp- 
toir appelle Banco-di-Numeraw. Ces' billets font payés par le 
Tréforier delà Banque, en mormoK di-numerato {****). 

Des Dépôts. 

La compagnle_ji établi quatre banques , appelées 1,1,5 
& 4*. banque pour les dépôts ; elles ont chacune deux notaires, 
dont l'un inferit fur les livres toutes les fommes qui font dépoCées 
entre les mains du Tréforier de la Maifon de S'. George ; l'autre 
ouvre fur le grand livre un crédit de la fomme dépofée par cha- 
que particulier. Le Tréforier , fait de fa propre main, une reçoit- 
nolffance fur un livre de la banque appelé manuel , que ceux 
qui forment les dépôts font obligés de lui préfenter ; il y fait 



( • ) Ces quatre notaires jugent les difficultiSs qui furuiennent parmi les aûion- 
naires , ou dans les femiUes qui leur fuccedent , pour caufe de « Jdicommis , ou 
pour toutes autres caufes qui peuvent concerner lefdites aaions. 

( •• ) Le pria de chaque aaion eft pour l'ordinaire de 17 à 18 4cus d argent de 
7 livres ta fous fuori- banco ; elles varient fuivant le plus ou moins de recherche. 

( ••• ) La monnoie cartolaro neft qu’en billets de, S*. George; t livre ^e cette 
monnoie vaut j8 i 39 fous monnoie fuoti-banco. 

J . • • • V Cette monnoie eft la mSme que celle dite dl-csrulan. 



mention 
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mention de la fomme qu’il reçoit & du nom de celui qui la 
dcpofe ( * ). 

Le particulier qui a dépofé à la banque , cft libre d'y laiffer 
fubfifter fon crédit autant de tems qu’il veut , ou bien d'exi- 
ger des billets pour le montant de la fomme qui lui cft due, 
ou pour partie feulement. Ces billets font (ignés par les deux no- 
taires de la banque , & portent le folio du grand livre où ils font 
enregiftrés ; ils peuvent être tranfmis à ceux qu’on veut payer , 
au moyen d’un endolTement en leur faveur , & ceux-ci peuvent 
les céder à d’autres ( * * ). 

Tous les dépôts font faits & font rembourfés en monnoic de 
banque , qui jouit d'un agio de 15 p' fur la monnoic fuori-banco. 

Le Tréforier de la banque ne perçoit & ne paie qu’avec les 
pièces appelées madonines , parce que c’eft aujourd’hui la leule 
monnoie qui n’a pas éprouvé d’augmentation fur le prix auquel 
elle a été fixée dans le principe. 

Da Port-Franc ou Douane. 

Le port-franc ou la douane eft un local clos de mur , avec des 
portes gardées par des foldats & par des employés à la douane , 
qui veillent à l’entrée & fortie des marchandifes. L’emplacement 
du port-franc eft fitué à côté du port de Gênes & y communi- 
que , ce qui facilite le tranfport des marchandifes qui entrent Ôc 
fortent par mer du port-franc. 

Les vaftes édifices qui conftituent le port-franc , comprennent 
150 beaux magafins loués à des Négocians ; indépendamment 
de ceux - ci , il y en a d’autres qui font en commun, & parmi lef- 



( • ) Si on omelloit de faire noter fur le manuel la fomme reçue par le 
Tréfoiier, la banque n’en eft plus garante, & le recours n’a lieu alors que contre 
le Trdforiet lui-même. Au contraire , la banque répond de tous les dépôts qui 
font faits fuivant les réglés preferites. 

Les erreurs que les notaires peuvent fiûre font pour leur compte 5c non pour 

celui de la banque. , • j. 

^ J Çç 5 billets font conûdérés comme monnoie effeaive , oC joument dun 
grand crédit ; & cela avec d’autant plus de raifon , que U caiffe de S'. George 
eft toujours munie de fonds pour les rembourfer à volonté. Lorfque ces billets , 
qui font réputés bonne monnoie » font donnés en paiement pour marchandifes , ils 
jouiffent de l’agio de la bonne monnoie fur la monnoic abufive. Cet agio eft de 
I à 4 P' f ) fuivant les circooftances. 

K r 
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quels il en eft de très-vaftes pour contenir les marchandifes volumj- 
neufes. 

Toutes les marchandifes qui arrivent à Gènes, tant par terre 
que par mer , font dépofées dans le port-franc. Celles qui appar- 
tiennent aux Négocians qui y ont des magafins, y font tranfpor- 
tées ; & les autres font dépofées dans les magafins qui font defti- 
ncs pour être en commun. Elles peuvent refter au port-franc plu- 
fieurs années fans payer aucun droit ; elles n’y font fujettes qu’au 
moment de leur fortie. Celles qui font pour la ville paient 
le droit établi fur chaque genre de marchandifes , & celles qui font 
deftinées pour le dehors paient fimplement un droit de tranfit; 
obfervant cependant que ce droit de tranfit ell moins fort fur 
celles qui arrivent & partent par mer , que fur celles qui arrivent 
& partent par terre. 

Le port franc eft régulièrement fermé les jours de fêtes. Il relie 
ouvert plus ou moins long-temps les autres jours , fuivant les fai- 
fons ; favoir : 

A compter du 1 5 Septembre , tous les mois d’Oâobre , Novem- 
bre , Décembre, Janvier, Février & Mars, il ell ouvert depuis 
8 heures du matin jufqu’à i heures après-midi ; il ell fermé le 
relie de la journée. 

En Avril & Mai il ell ouvert depuis 8 heures du matin juf- 
qu’à I heure après-midi , & depuis 4 jufqu’à 6 heures du foir. 

En Juin & Juillet , il relie ouvert une heure de plus le foir; 
& enfin depuis le i Août jufqu’au 1 5 Septembre il ell de nou- 
veau fermé à 6 heures du foir. 

Les ecclefialliques , les moines , les militaires , les domelliques 
à livrées , ni les femmes , ne peuvent entrer au port-franc , à moins 
d’avoir obtenu la permiflîon du Préfident ou du Gouverneur de 
la Mailbn de S'. Cieorge ( * ). 

Le tréfor de la banque renferme des fommes immenfes , prove- 
nant des dépôts faits par divers particuliers qui meurent fans les 



• ^ ?" <1« port -franc , l’immunité dont 

lOuilTent les etrangers qui fc réfugient i Gènes pour caufe de dettes. Ces privilèges 
ne lont accordés par la République, d’accord avec U Maifon de S'. Ceorce, qu’en 
vertu d’une déclaration du Sénat. ^ 
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réclamer , ou de ceux qui lui relient pour raifon de difcuflions 
qui furviennent dans les familles , ou enlin des bcnéUccs qu'elle 
fait fur les fommes qu’elle a en maniement , & dont elle ne paie 
aucun intérêt. 

Les dépôts faits à la banque, comme les marchandifes dépo- 
fées au port-franc, ne peuvent être féqueftrés par aucun créan- 
cier de celui qui a fait lefdits dépôts : la Mailon de S’. George 
n’en rend compte qu’au propriétaire qui eft inferit fur les livres , 
& cela en vertu d’une loi dite U-fuper-quem. 
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Des Écricures. ' 

La banque les tient en livres , fous & deniers banco ( * ). 

La monnoie banco jouit d’un agio de 15 p' fixe fur la monnoie 
fuori-banco ou de tarif ( * * )• 

Les Banquiers & Négocians les tiennent en livres, fous Sede-* 
niers faon-banco. 

L'une & l’autre livre fe divifent par 10 fous, & le fou en 11 de- 
niers. 

Le paiement des lettres de change fe fait en monnoie Juon-banco, 
appelée bonne monnoie. 

Les marchandifes & autres objets font payés en monnoie fuori- 
hanco , dite monnoie abufive. 

La bonne monnoie jouit d’un agio de 1 jufqu’à 4 p'â fur la U’OU' 
noie abufive , fuivant les circonftances. 

Les monnoies d’argent de la République qui n’ont éprouvé au- 
cune augmentation abufive (comme les madonines') (***), font 
réputées bonne monnoie. Tous les ^illets de la banque de 
S'. George font également réputés bonne monnoie. 



Monnoies de Change ou iddaUs. 

La piaftre , qui vaut 1 1 5 fous fuori-banco. 

L’écu-de-marc , 100 defquels font izij- écus d’argent de y liv. 
1 1 fous banco. 

C’eft depuis l’époque de la guerre de 1747 que Gênes change 
avec toutes les places de l’Europe en argent courant , appelé fuori- 
banco. 



( * ) Il exîAe detix pièces de monnoie d*argent , qui réprèfentent la lî\rre 6e 
la demMivre de banque ; mais elles font hors de cours , 6e font devenues fi rares , 
que i*ai cru inutile de les £iire connoître. 

( * • ) n y a encore une autre monnoie banco , dont on fe fert pour payer 
les droits relatifs à la douane; cette monnoie forme un agio âxe de i; p' fur 
la monnoie fuori-banco. 

( * * * ) Les genotiines , les écus de St. Jean-Baptifte & georgines , feroient reçus 
pour bonne monnoie , en partant du prix auquel elles font fixées dans le tarif, 
fi l’emploi dans 1a circulation n’en eût altéré le poids. 

Ufa 
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Ufo ou échéances des Lettres de Change tirées fur Gênes par les 
Places étrangères. 

Londres 

Lisbonne 

Amsterdam . . . . . 

Cadix 

Madrid 

Paris 

Lyon 

Marseille 

Palerme. 

Messine 

Rome 

Venise 

B E R G A M E 

Brescia 

Turin 

Milan 

Florence 

Livourne 

Vienne 

Auguste 

Naples 

Ancône 

Trieste 

Civita-Vecchia. . . . 

Les traites tirées de Gênes fur les places étrangères fe règlent 
de la même maniéré. On fe prévaut ordinairement à lo jours de 
vue fur Palerme. 

Les loix de Gênes accordent un terme de jo jours aux por- 
teurs des lettres de change pour en procurer l’acceptation & le 
paiement ; mais on ne différé jamais fi long-temps pour en lever 
le protêt, l’ufage étant d’envoyer lefdits protêts par le cour- 
rier qui part immédiatement après l’échéance de la lettre de 
change. 

Les acceptations des lettres de change font d’obligation , & on 
ne peut les refufer , ni perfonne ne peut revenir fur fon accep- 
tation. 



I à 3 mois de d.ite. 



S 



à 2 mois de date, 

à 1 mois de date. 

à 1 mois de date. 

à 2 mois de date. 

à 1 5 jours de vue. 



I à 8 jours de vue. 

^ à 14 jours de vue. 

> 

I 

? à 22 jours de vue. 



S s 




a4« DE LA RÉPUBLIQUE DE GÊNES. 

Les changes fe règlent ordinairement les vendredis & famedis ; 
mais à caufe du retard trop ordinaire des courriers , ils fe règlent 
prefque toujours le famedi. 



Cours des Changes, 

Vemise. * . 4 liv. 12 f. fuori-banco , , , 91 f. | banco pi. ou m* 

Milan. . .4 liv. ii f. . id pM 00 4 f. courant îd. 

Rome . . . . . 128 f. . id. . pl. oum. p'i écu romain. 

Naples ... . 107 f. . id. . id. . p' 1 ducat regno. 

Messine 1 , , 

Palerme \ * 1 ^ 39 carlins | p!. ou m. 

Livourne. . , . 122 f. fuori-banco id. . p’ 1 piallre de 8 rcaux. 

Londres. . 1 piaürc de 5 liv. 1 5 f. liiori-banco p" 46|dcn. fterl.pl.ou m. 

Amsterdam i dite ....,..*.p'8j 4 gros-banco id. 

Paris. . .1 dite • P' 97 » tournois id. 

Lyon. . .1 dite 96 f . . . id. 

Marseille. 1 dire P' 97 î • • . id. 

Cadix . . 1 écu d’or marc p' 670 maravedis, id. 

Madrid . .1 dit. . p^ 669. , . , id* 

Lisbonne. * 1 dit ......... p' yoorez.. . , id* 

A U Vus TE. I fùori-banco pl. ou m. p' i florin courant. 



Les courtages pour les changes fe paient lo fous pour chaque 
looo livres fuori-banco. Ceux pour les marchandifes à raifon 
de i p'; fur certains genres, & de i p' ; fur d’autres, nommé- 
ment les toiles. 

Les protêts pour les lettres de change coûtent 50 fous fuori- 
banco. 



Obfervation panicuütre pour les procurations qu’on envoie à Gênes. 

Pour que les procurations foient légales , il faut non-feulement 
que les fignatures des Banquiers , Négocians ou autres perfonnes 
qui ont légalifé , celles des notaires qui ont paffé la procuration , 
foient connues à Gênes ; mais encore que des citoyens de ladite 
ville puilfcnt affirmer avoir vufigner, dans quelque circonftance, 
lefdites perfonnes. 
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MONNOIES ETl 

En cours dans les Etats de la République de Gênes , fuivant l’Edit du 3 



Il MONNOIES D- OR (*). 


1 


rrlt du Talf. 


V.i.« a.udT,. 


Voyez. 




Liv, 1 Sous. 1 Dcn. 


Liv. I Sous. 1 Den- 

rv»ii.BAM<e. 


ESPAGNE. 


^**TwT»t'b r»"c 0^ 


Le N*. JO jufqu'au N", j). PL 14. ia*- 
Lc N*. 4ijurqu'au N"*. 47, PI. i+t 


i) Il 


x( 

6 il ... 


PiSTOt.E vlF.rLLE . . Dc « deniers t grairts -j. . 
P I £ C E T T t i)e 1 denier Ij grains. . . 


VENISE. 


I) 


14 >i 


HHI 


( De ) deniers 4 grains , £< 
Sequin J avec la tolérance de 4 


{ & 4 




FLORENCE. 


1) 10 ... 


14 lO ... 


Les N“. II. as. aj. a4. ay. P. 7t. 


SlQUIN De) deniers 4 grains . . . 


ROME. 


ij » 


14 1 


Le N*. 38 Jurquau N*, yj. PI. 4. 


SEQUIN De J deniers j grains . . . 


FRANCE. 


it i< 


30 14 


Les N*. iJ. 14. 17. • . . . Pi- »3r 




PORTUGAL. 


tt> 

)« 


H 

4^ 


Le* N®. 17. «•» 14. »o. . . PI. 14 
Les N'. J. 4. J. 4. 7, . . PL 14. 


L I S B 0 N I N E de 1 {. De T) deniers 10 grains. . 
LiSBUNiNE fimple. De 9 deniers 1 i grains. . . 


[ MONNOIES D- ARGENT. 


1 


Ml du T*..t 


V.l.ur 


V « V - , 


Liv, 1 Sous. 1 Dtti. 


Liv. 




FRANCK. 

E C U aui a Palmes. . De i once a den. iC grains. 

Le J dit en proponion. 


Fvoii-BAirro. 


Fvo.i.»AUe*. 


Les N*, i. 9. 10. IJ. . , . PL IJ-, 


7 4 


, ■» - 


FLORENCE. • • 

FR^tf C ESCH I N I 7 n- J 

a Leopolbiki. . i . . 


6 ta ... 


7 t 


Le N*. 4J jufqu’au N*. y4. PI. 74. ’i. 


ESPAGNE. 

P I S c K au vieux coin. De 14 deniers 1 a trains, . . 
** i Dite T 


6 10 ... 

3 3 

I II 


4 I4 

3 * 

1 14 

... IS 

... 9 

* 14 

3 7 


Les N*. 4«. 4s. yo. 54. yy. PL 141. 

Les N". î7. *1. «a. 4j. . . PI. 141. 

Les N*, iy. iK, 6j PL 144. 

Lîs N'. 77. 7ï, 75». go. 81. PL I4i, 

Les N“. S8, «9 PI. 1.^ 

Les N*, yj. yj pl. i.,/ 

Les N . 4c. Pl. 14c 










P 1 K c F au nouveau coin. , 


« K 

3 4 




■ 1 ( * ) prévient qae perfonne n'cll obligé de recevoir les divilions des pièces dEi'pagnc en pa 

9| ('*} Les ntuliiplications b divifions des pièces cUdclTus ont cours à railôn de leur entier. 


ciuent de Lettres de Change. 
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TR AN G ERES» »si 

Mars 1780, & fuivant leur cours abufifdu mois de Novembre 1786. 



MONNOIES D’OR 

Non tarifées , dont U cours efl abfijîf 




Once de Sicile 



MONNOIE D’ ARGENT 

Non tarifée^ dont le cours efl abupf. 




E c U de i livre* de Piémont . 
Le I en proportion. 



Le* N*. ». to PI. «8. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE GÊNES. 



M3 



Des Poids. 

Les poids dont on fe fert à Gènes font le poids fubtil ou rubho , 
& le gros poids ou cantaro. 

Le poids fubtil ou rubbo fert à pefer l’or, l’argent & toutes les 
marcbandifes fines , & fe divife ; favoir : 



Le Rubbo en livres, 

La L I y B E en a onces. 

L’ O N c E en a4 deniers. 

Le D EN I E R en 14 grains. 



Une de ces livres correfpond à i marc i onces 8 deniers 18 
grains poids de marc de France. 

On fe fert du gros poids ou cantaro à la douane. 



f ou de 6 rutbi. 

Le Cantaro eft compofé < ou de 150 livres, 

( ou de 100 rototi. 

Le Rubbo eR comporé de 2 ; livres. 

LeRoTOLode i livre î. 



La livre de ce poids fe divife comme celle du poids fubtil ci- 
delTus ; mais fa divifion ne va pas au-delà d’une j once. 

Le gros poids excede de i o p' s le poids fubtil. 
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MESURE DES C( 



Le Palme efl la feule mefure dont on fe fert à Gènes. On le n 
appelé Canne. 

La Canne dont on fe fert à la douane eft compofée de 

Celle dont fe fervent les Négocians du port-franc cft i 
Et celle dont les Fabricans fe fervent cft de. . . • 

Comme le prix n’eft établi que fur le Palme , il n’exifte d'aai 



Palme de Gènes , qui correfpond à 5 fin 
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)RPS ÉTENDUS. 



^ss 



nultiplie de trois maniérés , & l'entier de chaque multiplication eft 

10 Palmes, 

de Il Palmes. 

9 Palmes. 

utre différence que celle de la dénomination. 



l'aune de France plus i ligne , pied de Roi. 



TM 
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DE LA RÉPUBLIQUE 

DE LUQUES. 
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DE LA RÉPUBLIQUE 



DE LUQUES, 

LüQÜEs , capitale de la République, eft une ville affez peu- 
plée à proportion de fon étendue ; les habitans y font induf- 
trieux , laborieux & affables. 

Il y a dans cette ville plufieurs raanufaûures en étoffes de foie , 
unies & façonnées ; en étoffes de coton & de laine , & autres , 
dont la plus forte confommation fe fait en Allemagne & dans le 
Levant. 

Les raanufaûures en étoffes de foie qui ont fait tant de pro- 
grès dans la ville de Lyon, tirent (dit-on) leur origine de Lu- 
ques , ce qui fait préfumer que cette ville poffédoit la première 
cette branche d’induftrie. 

Le territoire de la République produit d’excellentes huiles d’o- 
lives , dont elle fait une branche de commerce très-étendue. Les 
marrons qui viennent dans les environs de Luques , font d’une 
beauté qui furpaffe ceux qu’on voit dans le refte de l’Italie & même 
en France. 



Des Écritures. 

On les tient en livres , fous & deniers. 



La Livre fe divife en ; lo fous. 

LeSouen ii deniers. 



Plufieurs les tiennent en écus d’or. 

^ ^ L’écu d’or fe divife pat zo & par iz, ce qui fait des fous & 
deniers d’écu d’or. 

Ledit écu d’or vaut y livres lo fous monnoie courante. De ma- 
niéré que , pour réduire les écus en livres , il n’eft queffion que 
de multiplier par 7 livres lo fous. 
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Ufo ou échéances des Lettres de Change. 

L'ufance des lettres de change à Luques eft la même qu’à Li- 
vourne , ainfi que tout ce qui eft relatif aux changes. Toutes les 
opérations de cette ville fe font ordinairement par l’entremife de 
Livourne. 

Luques donne toujours à Livourne 6 livres 6 fous 6 deniers , 
monnoie courante, pour i piaftre de 8 réaux, non compris l’agio 
de l’or, qui varie fuivant les circonftances. 

Les lettres de change tirées fur Luques ne fe paient qu’en mon- 
noie du pays , ou bien avec celle de Tofcane ; mais on eft en 
droit de refufer toute autre monnoie. 



Monnaies 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE LUQUES. \6i 

Monnaies nationales de la République de Luques. 
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MONNOIES ÉT 
Dont le cours varie fuivant les circonftances dâ 



MONNOIES D’ O R. 



Momnoies. 



KusponbouSequik de) GigUatî | 44 

Ruspo ou Sequim GigUito 




Pis TO LB NEVV£ 

Les ^ &c double piflolc en proportion. 





Louis d'or. 
I>it NEUF.. . 



ALLEMAGNE. 



Hongre 

Les J, Double, &c. en proportion. 



Voyez. 


Le N*. M jurqn'iu N*. 10. 


PI. 7‘. 


Le N*. SI jufqu’âu N", s). 


PI. 71. 


Le N*. )* jdqu'au N*, jj. 


n. 4. 5. 


Le N*. 


PI. ï. 


Les N*. IJ. »4 


PI. J07. 




Les N*, ij. irt, 17. . ■ • . Pî. ïJJ. 
Le N“. » PI ij4. 



Le N*. I jttfqu'jg N*, fo i. 



Le N*. I jufqu'au N*. 7. PI. 1S9. 
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DE LA RÉPUBLIQUE DE LUQUES. 165 



Des Poids. 

Le poids dont on fe fort pour pefer l’or, l’argent & toutes 
fortes de marchandifes eft la livre. 



La Livre fe clivife en 12 onces. 

L'Once en 14 deniers. 

Le D E N 1 £ R en 14 grains. 



I livre de Luques correfpond à i marc i onces ii deniers 
10 grains poids de marc de France. 

Pour la vente des huiles , en gros feulement , on entend par une 
livre d’huile , 1 1 livres du poids ci - deffus. 



I • 



I 



! 



1 
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MESURE DES C 



Le B R A c c 1 O ou le B R A s eft la feule mefure dont on fe 
en I -J , &c. ou en onces, i z onces forment le Bras. 
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ORPS ÉTENDUS. 




fcrt à Luques pour mefurer toutes fortes d’étoffes. On le divife 



Un bras correfpond à } aune de France. 
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MONNOIES 

D’OR ET D’ARGENT 

DE FRANCE 

Sous LOUIS XIII. 



MONNOIES D’OR. 

Ceji fous U regns it a Prinu qu'on a frappi Its prtmitrs Louis itOr qui fs founs 
faits en France ( * )■ 


A N N é E. 
I<45. 

r.’briou«p« 

DcLUrauoo 
du ) Mut. 


M 0 N N 0 I S S. I 


Poids de France. 




Sous, j Den. 


Vo T B ï. 


Fabrication du LouiS 
d’or 

DOUELE Louis 
D' 0 a (•*). . . . 

Quadruple » dit . 


L De a deo. 15 grains iré« 
bûchant , 6c fut mis en 
; en cours pour 

j De f den. grains tré> 
! buchans , 6c lût rois en 
[ cours pour 

[ De 10 den. 1 1 grains tré- 
buchant , 6c fut mis en 
cours pour . 


J ... ... 

10 ... ... 

Vo .w .M 

• 


Double Louis 
de }S ^ au 
marc. 

UN*.i.Pl.ija. 


( * } Les poinjons d« ccs efpeces furent futt par le célébra Warin , le plut habile graveur de (bo nnu. 
(**) La PiHoIc uu Doublon d’Erpagne étoit en cours en France fur le ffléme pied du Louis d‘or de lo liv. 


MONNOIES D' A R G E N T, 


Année. 


Mo N N 01 ES. 1 


Poids de France. 


Lit. 


Sous. Den. 


VOYBï. 


I«40. 

Mèirenécla- 
ration du 31 
Mars. 


Fabricaiiondet Louis 
1 D* Argent, ou 
1 pièces de So Sous , 
appellét Feus blancs. 


De SI den. t grains , 
mis en cours pour . 




Ecu de 5 eu 
marc. 

l4N*.sa.FUS4. 
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D’ A R G E N T 

D U I s XIV. 



DE FRANCE 
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MONNOIES D’OR ET E 

sous LC 



MONNOIES D’ O R. 



MüNNOtBS BT Poids de Marc de France. 



ÉDIT PB Décembre i?m. 

Rérorrntitoo feulement dins l'emprcinie des Louis 
D'o R fabriqués en vertu de lT.dit de Mai 1709 , 
&( les Louis D'Or furent mis en cours pour. 



Édit de Novembre i 7 ><> 



Fabrication du Louis D’O R ( * ) de > deniers 

14 grains , qui fut mis en cours pour )o 



ÉDIT DE MAI 171S. 



Refonte générale &c fabrication de Louis d'Or ( ** ) 
de 7 deniers tt grains , qui furent mis en court 
pour. 

Édit de Septembre 17^0. 



Rêrottnation feukaicnt dans l'empreinte des LouiS 
D'or fabriqués en verni de l'Edtt de Mai 1711 , 
qui furent mis en cours pour 



Édit d'Aout 17s). 

Fabrication de LOUIS D’Or { ■** ) de j deniers 
a grains , qui furent mis en cours pour .... 



Édit de Janvier 17x6. 




Refonte générale te fabrication de Louis d’o R 
de 4 deniers 9 grains , qui furent mis en cours 

pour. 

Par le même Edit , toutes les autres efpeces d'Or fu- 
rent décriées , &( les Hôtels des Monnoies les reçu- 
rent fur le pied de 49s livres le marc. 



Édit de Mai tjxi. 



Augmentation des L o u l $ d’ O R fabriqués en 

Janvier 1714 , qui eurent coun pour 

Par ce même Edit , toutes les autres efpects d'Or 
furwt reçues dans tes HùtcU des Monnoies de Si 
Majeflé fur le pied de 4 }? livres te fous le marc, 



Arrêt de Juin 1714. 



Fixation du mare des anciens Louis D'Or, pour 
être reçus aux Hotels des Monnoies julqu'au pre- 
mier Janvier 1717 « à raifon de 478 livret t{ fous 
le marc (****). 



Louis d’Or de a{ au marc 

Le N*. Il Fl. lit. 




Louis d'Or de jo au rtiarc 

Le N". Il Pl. tjj. 



I Louis <TOr de jo au marc 



l-Hàtel des Monnoies de Paris; mais par un Arrêt du li Février 
I n ’t^ dans les autre» Hôtel, des Monnoies du Royaume. - On appeE communément ces Louis 

* p^ant que le Duc de ce nom croit DireAeur des Finances. 

r-‘! Chevaliers J caufe d’une croix de St. Louis dont ils portent l’croprcinic d'un côté. 

I I Ce mtme Louis d Or a eie . Bf eft encore eén<>-> ......... r..., i. j. . * ' 



fur le même pied. 



poflerieures elles furent remifes I ! 
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l’AR G E NT 
U I s XV. 






M 0 N N 0 I E s 


D- A R G E N T. 




Monnoies et Poids de Marc db France. 


Liv. 


1 Sous, 1 Den. 


V 0 T B I. 


ÉDIT DE Décembre S 7 ir 










Rcromuiion firulement l*cmprcint« «les Feus 

tiUriqués en venu de l'Fdic de Mai 1709 , £< les 
ECUS furent mis en cours pour 


S 




Feus de 8 au Marc. 

Le N*. M 


K. 


j Édit de Mai 17H. 

1 Refonte gêflcraîe fie fabrication d' H C V S de 19 de* 
1 Dicrs t (]üi furent mis en cours pour 


g 


Feus de 19 au marc. 

LcN". j 4 


PI. >Jt. 


j Édit de Septembre 1713, 










Rcfomuiion (cuUment dans rempreinre des F. C U S 
fabriqués en sctiu dç l’Edit À: Mai I7i« 1 qui 
Rirent mis en cour. pour. . 


J» 


.M 


Feus de 10 au marc. 

U N*. 




Édit de Septembre 1714. 










Fab^icaiion d' F c u s de iS deniers 11 grains, qui 
furcQt mis en cours pour 


4 




Fait de IB l au marc. 

Le N*. jl 


PL lit. 


Edit de Janvier i 7 atf. 










Refonte générate U fabrication J' F C U S de t} deniers 
1 grain , qui furent mis en cours pour .... 
Par ce même Kdit tuuies les autre» elpcces d'Argcnt 
furent décriées , de les HikcIs des Monnaies les re* 
yurent fur le pied de $4 livres le marc. 


î 




Feus de 1 Jl au marc. 

Le NM. 




Édit du k Mai ir» 4 . 










Augmentation des Feus fabriqués en Janvier 1714, 
qui eurent cours pour .......... 

P.T ce méine Fdit, toutes les autres efpcccs «TArgent 
lurent rryues dans les Hûteis des Muimoics de Sa 
Majené lur le pied ce 44 livres le marc. 


• 




Ecut de t ^ au marc. 




Arrêt ou 15 Juin trtc. 










Fixation du marc des anciens Feus, pour être re* 
eus aux Hi'iteh des Monnoies jufqu'ju premier 
Janvier 17x7 , à raiibn de 4< livret 18 fout le 
marc ( * ). 










( * ) Ces efpeces furent fuicttet i quelques variations ï nuit pat des Edits ou Dcckraûoni poIUtieutei 
reaûfet fur le même pied. 


elles fiareiM 



Digitized by Google 



MONNOIES DE FRANCE. 



MONNOIES D’OR 
DE FRANCE 

Sous LOUIS XVI i jupiiiau jo Oclobre 



A l’avénement de Sa MajtJU 
Louis XV l au tf ône , il fiit frappé 
j uii Louis (Tor à fon effigie , avec 
' récuffon de France feulement , fou- 
tenu par deux palmes , furmonté 

d une couronne & deux bâtons Le Louis d’or de 

1 royaux en fautoir , du poids de 30 au marc. 

6 deniers 9 grains ,& en cours pour 24 N®. 16. PI. 1 33. 

La fabrication de ceux qui ont 
! fuivi cette époque jufqu’au 30 Oc- 
! tobre 1785, n’a éprouvé d’autre 
changement fur ceux fabriqués 
j en vertu de l’Edit de Janvier iyi 6 , 
que dans l’effigie de Louis XV, 

à laquelle fut fubftituée celle de Le Louis d’or de 

Sa }AajeJlé Louis XV J régnant , 30 au marc. 

avec le même cours de 24 N®. 17. PI. 133. 







17 * 



MONNOIES DE FRANCE. 



MONNOIES D’OR 
DE FRANCE 

Sous LOUIS XVI, depuis le 30 Octobre 



DÉCLARATION DU ROI, 

Du 30 Oflobre 1785 , 

Portant fixation de la valeur de F Or relativement i F Argent , & de 
la proportion entre les monnoies de l’un & de l'autre métal ; avec 
Ordonnance dune nouvelle fabrication de monnoies cFOr. 

Louis, par la grâce de Dieu, &c. « La nouvelle 
» monnoie d’or aura la même valeur numéraire que la monnoie 
» aûuelle ; elle aura aufli le même titre de fin ; il n’y aura de dif- 
» férence que dans la quantité de la matière qui y fera réduite à 
» fa jufte proportion ; & il fera tenu compte de cette différence 
» aux poffeffeurs d’efpeces d’or , lorfqu’ils les rapporteront à nos 
» Hôtels des Monnoies , notre intention étant qu’ils profitent du 
» bénéfice de l’augmentation fur le prix de l’or. 

■ » Parune opération dirigée aufli équitablement , le rapport de nos 
w monnoies d’or aux monnoies d’argent fe trouvera rétabli dans la 
» mefure qu’exige celle qui a lieu chez les autres nations , l’intérêt 
» de les exporter difparoitra , la tentation de les fondre ne fera plus 
» excitée par l’appât du gain , notre Royaume ne fera plus léfé 
» dans l’échange des métaux ; & il n’en pourra réfulter ni déran- 
» gement dans la circulation , ni aucun changement dans le prix 
» des produâions & des marchandifes , puifque toutes les valeurs 
M fe règlent relativement à l’argent dont le cours fera toujours le 
» même. A CES causes & autres à ce Nous mouvant ; de l’avis 



Digilized by Google 



MO N N OIES DE FRANCE. 179 
» de notre Confcil & de notre certaine fcience , pleine puiffarice & 
» autorité royale , Nous avons déclaré & ordonné, déclarons, &c. 

, ARTICLEfREjaiER. 

» Chaque marc d’o»fin de vingt-quatre carats, vaudra quinze 
» marcs & demi d’argent fin de douze deniers, & fera reçu ôcpayé 
» dans nosMonnoies & Changes pour la fomme de huit cent vingc- 
w huit livres dou[e fous , valeur defdits quinze marcs & demi d'ar- 
M gent au prix aâuel de cinquante-trois livres neuf fous deux de- 
» niers le marc , fixé par le tarif de nos Monnoies du mois de 
» Mai 177}. 

r I. 

» Toutes nos monnoies d’or ayant cours aQuellemcnt , louis , 
» double-louis & demi-louis cefferont d’avoir cours, à compter du 
» premier Janvier prochain , & feront reçus & payés comptant 
» en efpeces dans nos Monnoies & Changes, à compter du jour de 
« la publication de la préfente Déclaration , jufqu’au premier 
» Avril prochain , fur le pied de f/>t cent cinquante livres le marc 
» ou vingt-cinq livres le louis , qui par l’ufage n’auroit rien perdu 
» de fon poids-, & fauf, en cas de diminution dans le poids, de 
» faire fur ledit prix de vingt-cinq livres , une diminution pro- 
» portlonnelle. Ledit terme expiré , ils n’y feront plus reçus que 

fur le pied de fept cent quarante-deux livres dix fous le marc , ou 
>> vingt-quatre livres, quinze fous par louis ayant fon poids complet, 

I 1 I. 

» L’or , tant en lingots qu’en monnoies étrangères , apporté 
» dans nos Monnoies & Changes , y fera payé , en proportion de 
» fon titre de fin , fur le pied de huit cent vingt-huit livres dow^e 
» fous le marc fin , & trente-quatre livres dix fous fix deniers le carat , 
» conformément au tarif annexé à ces préfentes , dans lequel les 
» monnoies étrangères ont été portées fur le pied de ladite aug- 
« mentation. 

I V. 

» Il fera fabriqué de nouveaux louis d’or au’ même titre que 
» ceux qui ont aûuellement cours ; chaque marc fera compofé de 
» trente-deux louis , afin qu'au moyen de l’augmentation furve- 
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» nne dans la valeur de l’or , chaque nouveau louis continue de 
» valoir vingt-quatre livres , & ait prccifément la même valeiu' 
» en argent ; Icfquels louis porteront l’empreinte défignée dans 
» la feuille attachée fous le contre-feel des préfentes , & auront 
J) cours dans tout notre royaume pour vjpgt-quatre livres piece. 

V. 

» Le travail de la fabrication dcfdits louis fera fait aux mêmes 
» remedes de poids & de loi que nos inonnoies d’or aüuelles , & 
■» fera jugé en notre Cour des Monnoies , conformément à nos 
» précédens Edits & Déclaration. 

V I. 

>* Voulons que la refonte & fabrication des louis foient faites 
» dans nos Monnoies de Paris , Lyon , Metz , Bordeaux & Nantes 
» feulement ( * ) ; que les lingots ou cfpeces d’or étrangères qui 
» pourront être apportés pendant cette nouvelle fabrication, foient 
» également remis exclufîvemcnt auxdites Monnoies , & que nos 
» autres Monnoies ne puiffent fabriquer aucun louis à la nouvelle 
» empreinte , jufqu’à ce qu’il en foit autrement ordonné. 

» Si donnons en mandement à nos amés & féaux confeillers les 
V gens tenant notre Cour des Monnoies à Paris , que ces pré- 
» fentes ils aient à faire lire , publier & regiftrer ; & le contenu 
« enicdles garder, obferver & exécuter félon leur forme & te- 
» neur ; car tel ell notre plaifir, en témoin de quoi nous avons fait 
» mettre notre feel à ces préfentes. Donné à Fontainebleau le 
» trentième jour d’Oûobre , l’an de grâce mil fept cent quatre- 
» vingt-cinq , & de notre régné le douzième. Signé LOUIS. 
» Et plus bas parle Roi, figné le Baron deBreteuil. Vu au 
n confeil , DE C ALONNE , & fcellée du grand fceau de cire 
» jaune. » 



( * ) Depuis lors on a permis !a fabrication du louis d’or dans d’autres Hô:e!s 
des Monnoies du Royaume. 



EVALUATIONS. 
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NOUVEAU TARIF DE L’ÉVALUATIOÎ^ 
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ÉVALUATIONS. 



Dts carats cfOr fin ^ fur U pitd Je 
8i8 livres 12 fous te Mare, 
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. 34liv. lof. 
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5 . . . . 
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fur U pied de 828 livres 1 2 fous le Marc. 



1 


vaut. 




lUv 


. if. 


6 6. 


45-48 


1 








1 


3 


1 


4 » 


? 








3 


4 


8 


39 


4 








4 


6 


3 


3<5 


$ 








3 


7 


10 


33 


6 


• 






6 


9 


3 


30 


7 








7 


1 1 


.. 


17 


8 








8 


11 


7 




9 








9 


M 


3 


11 


10 








10 


*5 


9 


18 


1 1 








1 1 


*7 


4 


13 


11 








II 


18 


II 


II 


M 








H 


.. 


6 


9 


«4 








*3 


1 




6 


M 








16 


3 


8 


3 


16 








*7 


3 


3 












18 


6 


9 


43 


18 








*9 


8 


4 


4» 


*9 








10 


9 


1 


39 


10 








11 


1 1 


6 


36 


11 








11 


*3 




33 


11 








»3 


>4 


8 


30 


13 








»4 


16 


3 


»7 


14 








»3 


*7 


10 


14 


13 








16 


*9 


3 


1 1 


x6 








18 


1 


.. 


18 


»7 








i9 


1 


7 


M 


18 








30 


4 


1 


II 


19 








3* 


3 


9 


9 


30 








3* 


7 


4 


6 


3' 








33 


8 


1 1 


3 


3^ 








34 


10 


6 


.. 



Ll 




Oigitized by 




MON N OIES DE FRANCE. 



^«4 



•Ufances & jours de grâce pour le paiement des Lettres de Change 
fur Paris. 

Les lettres de change fur Paris ont lo jours de grâce ou de 
faveur après l’échéance , excepté celles qui font payables à vue 
ou à un jour préfix. 

Celles à vue doivent être payées à leur préfentation^ ou vingt- 
quatre heures après. 

t.elles à jour préfix doivent être acceptées à préfentation , & 
payées le jour fixé; à défaut, les unes & les autres doivent être 
proteftées. 

Le jour de l’acceptation , pour les lettres à tant de jours de vue, 
n’cft pas compté , non plus que celui de la date pour celles à tant 
de jours de date. 

L’ulance pour les lettres de change eft de trente jours , non 
compris celui de la date. 

On doit faire attention , que fi le dernier des dix jours de 
grâce (è rencontroit un dimanche ou autre fête , il faudroit faire 
protefter la veille , & que fi ce dernier jour étoit précédé de plu- 
fieurs fêtes , il faudroit faire protefter la veille de la première fête. 

Les billets & promeffes ftipulés valeur en marchandifes , joulf- 
fent d’un mois de grâce après leur échéance. 



Cours des Changes de Paris, du 3 O Août tj8y. 



A St jours 
<ic date. 



Amsterdam 
H ambourg . 
Londres . , 
Madrid . , 
Cadix . . 
Gênes . . . 
Livourne. . 
Lyon. . . 



3 livres tournuis p' 54 ^ den. de gr. ban. pi. ou m, 
188 livres plus ou moins , p' 100 marcs lubs. 

} livres 29 * den. fterling plus ou moins. 

«4 18 ? , 

14 17 V ^ moins . p^ I pUloIede change. 

94 I fous . . . îd. • P* I piaflre fuori-ban. 

loi I fous , . , id. - P* 1 piaftre de 8 féaux, 

en paiement de J p' J de pene. 
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UJances 6 jours de grâce pour les Lettres de Change fur 
Bordeaux. 

Les lettres de change à vue doivent être payées à leur pré- 
fentation , ou proteftées le même jour. 

Celles à plufieurs jours de vue , ou à une ou pluficurs ufanccs , 
ainli que les billets valeur en marchandifes , jouifl'ent de dix jours 
de grâce , qui commencent le lendemain de l’cchéance. 

Les lettres & billets payables en foire, qui ne font point 
payés , doivent être proteftés le dernier jour de la foire (*) : il y en 
a deux par année ; la première commence le premier jour du 
mois de Mars , & la fécondé le quinte du mois d’Oûobre ; l'une 
s’appelle foire de Mars, & l’autre foire d’Oûobre ; elles durent 1 5 
jours chacune. 



Cours des Changes de Bordeaux , du 28 Avril tySp. 

Amsterdam. 3 livres tournois p' 5 5 den. de gros banco pl. ou m. 
Londres. . 3 . id. . .p"3oden. fterling . . . id. 

Hambourg. 3 . id. . Tous lubs . . . id. 



( * ) Les lettres payables à un Jour fixe de la foire , doivent firre payées ou pro- 
teftées le jour même. Il cft cependant d'ufage , à l’égarJ des forains, de n’en faire 
les protêts que le dernier jour de la foire. 
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Ufances , joun de grâce & paiemens pour les Lettres de Change 
fur Lyon. 

Les lettres de change tirées fur Lyon hors de paiement , ne 
s’acceptent pas ; & comme elles ne jouilTent d’aucun jour de fa- 
veur , elles doivent être payées le jour de leur échéance , & à 
défaut, proteftées le lendemain avant midi. 

Les billets & promelfes , même ceux ftipulés valeur en mar- 
chandife, ne jouiflent d’aucun jour de grâce , & doivent être payés 
le jour de leur échéance ; à défaut , proteftés le lendemain. 

Lyon a quatre paiemens par année , qui commencent -, lavoir ; 

Celui des Rois , le premier de Mars. 

Celui de Pâques , le premier de Juin. 

Celui d’Aoûr , le premier de Septembre. 

Celui des Saisis , le premier de Décembre. 

Les acceptations des lettres de Change payables auxdits paie- 
mens , commencent le premier jour du mois de chaque paiement 
& continuent jufqu’au fixieme jour ; après lequel , les porteurs 
des lettres peuvent faire protefter faute d’acceptation , ainfi que 
pendant tout le courant du mois. Il eft cependant libre au por- 
teur d’attendre jufqu’au dernier jour pour faire protefter en 
même tems , faute d’acceptation & de paiement , fans que ce re- 
tard lui foit préjudiciable , à moins que fon cédant ne l’ait chargé 
de faire protefter faute d’acceptation. 

Les viremens des parties au change fe font, du i6 au dernier 
jour du même mois du paiement -, après quoi , fuivent les trois 
jours du comptant , qui commencent le premier jour ouvrable du 
mois fuivant ( * ). 

Les lettres acceptées doivent être payées dans les trois jours 
du comptant ; à défaut , le protêt doit être fait le troilieme 
jour. 

Il y a en outre quatre foires. Prefque toutes les marchan- 



( • ) Il eft d’uTage de ne commencer le comptant du paiement que le fécond 
* * jour ouvrable du mois , le premier étant dcftinc a l'arrangement des écritures. 

difes 
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difcs qui s’expédient pendant lefdites foires , jouiffent d’une 
diminution confidérable fur les droits de fortie ; elles durent 
chacune quinze jours ouvrables ; 

Celle des Rois , commence le lundi après les Rois. 

Celle de Pâques , le lundi après le dimanche de Quafimodo. 

Celle d’Aoùt , le 4 d’Août. 

Celle des Saints , le j Novembre. 

Les Négocians SuilTes , inferits à la douane de Lyon , ont 
quinze jours de franchife; c’eft-à-dire , qu’ils jouiffent d’une pro- 
longation de 1 5 jours plus que les nationaux. 



Cours des Changes de Lyon , du 26 Juillet i/8j. 



K én jours 
de iavt. 



Amsterdam j livres tour, p' ç 3 ri den. de gros banc. pl. ou m. 
Londres. . 3 . id. . p^ 29 dcn. {lerling. , . , îd. 

Auguste. . 32 i Tous plus ou moins p" 1 florin courant. 

Vienne. , . fous. . . id. . • p' • • id. 

Madrid . . 75 fous. . . id. . • p* i piaftre de change. 

Cadix. . . 74 * fous. . , id. . . p' ♦ • id. 

Livourne. 102 fous. . . id. , . pM piaftre de 8 réaux. 

Gênes ... 95 Î fous. . . id. . . p' 115 fous fuori-ban. 

Marseille . | | de penc. 

Piaftres , 50 livres 13 fous 9 deniers le marc. 



A a a 
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Ujanccs & jours de grâce pour les Leares de Change fur 
Marfeillc. 

Les lettres de change à vue doivent être payées à leur pre- 
fentation ; cependant il ell d’ul'age de ne les faire protefter que 
dix jours après la préfentation. 

Celles payables à tant de jours de vue ou à tant de jours de 
date , doivent être acceptées ou à défaut d’acceptation , pro- 
teftees ■. elles doivent être encore proteftées faute de paiement à 
l'échéance; elles jouilîent auffi.de lo jours de grâce, qui font au 
gré du porteur. 

Les billets valeur en marchandifes , jouiflent de lo jours de 
grâce ; après lequel tems le porteur peut les faire protefter , quoi.- 
qu'il ait la faculté d’attendre trois mois après l’échéance. 



Cours des Changes de Marfille , du 2i Juillet rpBG. 



( Amsterdam. 


3 livres tour. 


P' 55 î den.de gros ban. pi. oum. 


Arojoa..5LoNDRES. . 


J . id. . 


P' ^9 


1 deniers iierling . . id. 


'I' J M A D R I D. . 


14 II fous. 


* iH. 


id. 


. p' I piftolc de chan. 


(c A D I X. . . 


14 10 fous. 


. id. 


id. 


• - id. 


A touii J N A P L E S. . . 


91 fous . . 


. id. 


id. 


, P' I ducat regno. 


ce «Lie (Livourne. 


■ 03 r, . • • 


. id. 


id. 


. I piaftre de 8 rc. 


''ée’VrjGÊNES. . . 


94 \ fous . 


. id. 


id. 


. P" 1 1 5 f. fuori ban. 


N 

Paris. . . 


4 de perte 


à vue. 




Lyon. . . 


1 P' 1 de perte en 


paiement. 



Piartre , 5 livres 8 fous 6 deniers. 



Des Écritures. 

On les tient en France en livres , fous & deniers. 

La Livre vaut fous. 

Le Sou deniers. 
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Monnaies de France aSuellement en cours. 
MONNOIES D' O R. 

M0NS0.ES. I Li«- |So«..|d™, VOTEE. 

Loui^ d'or fabri- \ LouU d'or de 51 au marc, 

que en vertu de t'Ë- f r»,i- 

L du ,0 Octobre? * ■^*"'*« H - - Le N*. » PI. ij<. 

I 7 lï ) 



LouU d'or de 51 au marc. 
Le N*. » PI. iji. 



Le double Loui« d'or en proportion, | 

MONNOIES ry A RG E NT. 



Diaie.'ne d’Ecv ou t Son poidt en propor- 
PlECK de itlbus. ( tioD 



VingiieoM d'Kcu ou ) Son poids en propor- 
PIECE de 6 foi». ) tion. 



Liv. 


Sous. 1 Den. 


( 




S 


- 


ï 


4 


- 


Il ... 




< ... 



V O y E «. 

Ecu de % j’g au marc. 



MONNOIES DE SILLON. 



Monhoies. 


Liv. 


Sous. 1 Dcn. 


P I E C F. de a foua 

P I E C B de 1 fou 4 deoiere. .... 
P 1 E c B de 1 fou 




1 4 

I 



MONNOIES DE CUIVRE. 



Monhoies. 

Sou vabtu tt deniers 

Dbmi-Sov valant < deniers . . . 
Quart de Sou ou Liard valant ) deniers. 



Liv. I Sous. I Dcn, I Votez, 
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OBSERVATIONS 



Sur les Ecus de G livres fabriqués en vertu de l’Edit de Janvier i~j 2 6 , 
aeluellement en cours. 



D ANS quelques tarifs d’Italie , comme dans celui de Rome , 
on y a diftingué les écus de France frappés l’année 1785 , d’avec 
ceux qui l’ont été après. On a fondé cette diftinâion fur des effais 
faits , par un ElTayeur de Francfort , qui a cru trouver une altéra- 
tion fur les écus poftérieurement frappés à 1785 ; quoique dans le 
fait il n’y ait eu aucun changement, ainli qu’il cil démontre dans 
le fupplémcnt de la gazette de France de ce tems , par ordre du 
Gouvernement. 



Poids de Marc de France. 

Le Marc fe divife en 8 onces. 

L’Once en 8 gros ou 14 deniers. 

^ Le G R O s en 3 den. ou 71 grains. 

Le marc contient donc 4608 grains. 



Titre pour l’Or. 

Le titre le plus Un ell. ... 24 carats. 

Le Carat Ce divife en. . . 32 grains de (in. 

24 carats contiennent donc . . 768 grains de ün. 

Le grain de fin d’or équivaut à. 6 grains de poids. 

768 grains de fin équivalent donc à 4éo8 grains de poids , qui font le marc. 



Titre pour l’Argent. 

Le titre le plus fin efi. ... 12 deniers. 

Le D E N t E R fe divife en . . 24 grains de fin. 

1 2 deniers contiennent donc . . 28S grains de fin. 

Le grain de fin d’argent équivaut à. 1 6 grains de poids. 

2S8 grains de fin équivalent donc à 4608 grains de poids , qui font le marc. 

MONNOIES 
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MESURE DES CC 



JVi cru devoir donner 1’ A. V N E de Lyon préférablement à celle d 
les comparaifons des mefures contenues dans cet ouvrage. L’ A U M 
fort à mefurer toutes fortes d’étoffes , & fc divife en T, T , T, 



# 



Quart d’Ai! 
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:ORPS ÉTENDUS. 






i de Paris, parce que c'eft fur celle de Lyon que j’ai établi toutes 

CI E de Lyon différé en moins de i ’p' | de celle de Paris ; elle ' : 

ic. j ,i, f. , ôcc. 1 1 

II 



I , 



ir N E de Lyon. 
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M O N N O I E S 

D’ E S P A G N E. 



Des Écritures. 

On les tient , dans les villes d’Efpagne , en réaux & maravedis (*), 
& en Catalogne, en livres , fous & deniers Catalans ( ** ). 



Cours des Changes de Madrid. 



Amsterdam, i ducat de change. 
Gênes. . i piftole de 40 réaux. 
Londres, i piaflre de change. 
Paris. . t pidole de change 
Cadix. . . . . . . . . 



P' 91 l den. de gros banco plus ou m. 
p' il liv. 18 fous hors de banco, id. 
p' 36 I den. llerling , . . . id. 

p' 1 5 Hv. 3 fous . . . . id. 

. . T de perte ..... id. 



Cours des Changes de Cadix. 



Amsterdam . 
I P A R I s. . 
l Lisbonne . 



A 

jour< de 
duc. 



< 



Londres. 
GÊNES. . 

Livourne . 
Hambourg. 
Venise . 
Naples . 



I ducat de chang. p' 90 i den. . . plus ou m. 

I piailre de chan. p' 74 fous ..... id. 

1 pillole de chan. p' 2400 rez ..... id. 

I piailre de chan. p' 3 3 I den. llerling . . id. 

125 piailres de chang. pl. ou m. p' 100 piaf, fuori-banc. 

1 29 1 dites id. . p' 100 pial, de 8 réaux. 

1 ducat de chang. p' 92 den. de gros ban. pl. ou m. 
360 maravedis plus ou moins p' 1 ducat de banq. 
310 maravedis « . id. . p* 1 ducat de 10 car^ 



( * ) On les tient à Madrid en réaux & maravedis de veillon» & à Cadix en 
réaux & maravedis de plate. 

( •• ) La livre Catalane fe divife par 10 fous , & le fou par 11 deniers. 



Bbb * 
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Ufi ou échéances des Lettres de Change fur Madrid & fur Cadix. 

L’ufance pour les lettres fur Madrid cil de 6o jours après la 
date , & 14 jours de grâce après l’échéance. 

L’ufance pour les lettres fur Cadix eft également de 60 jours ; 
mais elles ne jouiffent que de 6 jours de faveurs après l’échéance. 

Les lettres à vue doivent être payées à leur préfcntation dans 
l’une & l’autre place ; à défaut , protcftées. 

Celles qui ne font pas acceptées ne jouiffent d’aucun jour de faveur. 



M O N N O I E S IDÉALES {•). 



Monkoies. 



P 1 s T O L E d'Or (k Cabeza. 
Ducat d'Argent courant. 
Ducat <ie place neuve. . 
Ducat de Veilloo, . . 



M 



{ * ) Indépendamment des monnoics idcalo «i-deflus, cm fe fert de PUftres ou Pi.'loles, auffi 
idéales , pour uaiier quelques marchés familières, comme ccui des chevaux de voiture, 6c autre* 
objet» ^ femblable nature. 

La Piaftte eft alors conlidérée pour Réaux de Veilion , ou J17 Quarto* & ta Piflolc 
Pour 4 Piaftres « ou 4o Réaux de Veitlon. 



MONNOIES DE CHANGE. 



La PiSTOLE 
Piastre.. 

R é A E de plaie. . . 

R à A L de Veilion. 
Le Quarto.. 

La L I V R E Catalane. 
Le S O U Catalan. 



Vilvur i« pUtt vieille. 



Monnoin de Veilion. 




Nou, Le Ducat de change 



il Réaux 1 Maravedis, 



Maravcdis. | Quwds. | Liv, 


s™. 


Dei 


B ou )ii ou f 


la 




a laS 1 


8 






J 




Î4 ® É •• 






4 


IC 




U Maravedis de plate ; 

par ta. 


6( pour 



Poids 
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MONNOIES D’ O R. 



! 




Vsitur yieill*. 


Valeur de VeilloA, 

•a HsaMM E«eà>r*. 








R«aux. 


Maravedis. 


B 








'' 

P I £ c B de 4 Fifloles , ou 
Doublon <U s Feus 
d’Or au vieux coin ( * ) • > 


170 


ao 


1 


■ 


Le N*. 1 jufqu'au N*. 


14. PI. 1». I4-. 




170 








Le W. If 


. . PI. 140. 


P IEC B de a Piftedes , ou 
D0USI.0N de 4 ECUS 








Le N*. t< jufqu’aB N*. 
Les N', ac. a; 


af. PI. 14a. 141. 








lis 




. . PI. 14 ». 


PîSTOiE ou Doublon 
de a ECUS d'Or au vieux 








sa 


Le N*. tS jufqu'au N*. 
LeN*. j< 


I 


Dite au nouveau coin .... 




17 


Sa 


.. PI. 14». ,1 

' |i 


ECU D’Or ou 2 PiSTOLt 






4 ^ 

4 * 




Le N*. ï? jufqu’au N*. 
Le N*. 4> 


>; 

40. PI. t4*. 1 ; 




ai 






. . PI. 14a. i 


Petit Ecu d’Or dit Vein- 








1: 

........ i; 












[ I: 



(*} Toute» les pièces d'Or (boi ccnfèes dcre au vieui coin lorTqu'clles fwit Trappces avant l'anRée i'’7s. 

Les pièces cornues T« prennent en proporiion de celles au vicua coin, tniis on les pefe. 

( ** ) Les Veiatenos du N‘. 41 au N°. 47 , planche 141 , feront repus , à partir de l'Kdit du ai Mars i7Stf , dans 
Us Hütets des Monooies pour ai Rcaux % Maravedis ] ; après lee]uel (en» ils ne feront pris que comme matière. 



OBSERFATIONS. j 

La piece d'Or de a PidoUs , N*, ao , planche 140 , a dté frappée en Allemagne par {‘E-Tpeieur Charles VI , préteoJant • 
au Royaume d'Eipagae , Sc qui s'en ètoit attribué le litre de Roi, | 

La Pieceited'Argeot , S*. 71 , planche 145 , a été frappée eo Catalogne pat le même prétendant qui avoit pris le nom de j 

Charles 111 Roi d'Efpagne ; lorfque ces deux pièces paroiflênt , les bureaux de Sa Majeilé Us retiennent pour y être fondues. || 

L’En d’Or, ou deou-PinoU , N^ )7, planche 14a, ell une piece frappée à Majorque pour quelque événement remar- j 
quabie ; clU doit être plutôt conUdérée comme piece de curiolltè ou médaille , que comme monnoie. |j 
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Actuellement en cours. 
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Poids de marc royal de Cafiille pour l'Or & V Argent, 



Le M A R c Te divife en 8 onces. 

L’ O N c E en 8 ochavas. 

L’OcHAVAen adarmes. 

L* A D A R M E en 3 tomins. 

Le T O M 1 N en. . . . . grains. 



Le marc fc divlfe donc en 4608 grains, de même que le marc 
du poids François ; mais chacun de fes grains cft plus léger que 
ceux du poids François de - ; ou , ce qui eft de même , de 5 rj p' ci 
& il faut 4896 grains du poids Caftillan pour former les 4608 
grains qui compofent le marc du poids François. 

Quoique depuis l’année 1751 il ait été défendu en Efpagne 
de fe fervir d’autre poids que de celui du marc royal de Callille , 
néanmoins il arrive encore quelquefois , fur les matières d’or , 
que l’on fe fert de la divifion par caftellanos , fuivant l’ancien 
ufage. 

Le M A R c contient 50 caftellanos. 

LcCastellano 8 tomins. 

Le T O M I N Il grains. 

Le poids de marc cft le même -, mais comme , par cette fubdi • 
vifion , il fe partage en 4800 grains , & que le marc royal de Caf- 
t’ille fe fubdivife feulement en 4608 , il devient nécelTaire d’ob- 
ferver que les grains de la fubdivifion par caftellanos , font plus 
légers de 4 p'I que ceux de la fubdivifion du marc royal de 
Caftillc. 



C c c 
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M O N N O I E S D’ E S P A G N E. 



Titre de l’Or. 



L’ O R le plus ün ell réputé de 14 carats. 

Le Carat Ce Tubdivife en 4 grains de bn. 



Ainfi 96 grains de fin font égaux en Efpagne à 4608 grains de 
poids, & par conféquent chaque grain de fin doit être calculé 
équivalant a 48 grains de poids du marc royal de Caftille. 



Tare de [Argent. 



U A R G E N T le plus fin eft de. ■ • • • • 12 deniers. 

Le D E N 1 E R fe lubdivile en 24 grains de fin- 



Ce qui fait un total de z88 grains de fin , lefquels, à raifon de 
J 6 grains de poids pour un grain de fin , font les 4608 grains de 
poids qui compofent le marc royal de Caftille. 
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MONNOIES 

DE PORTUGAL. 

Des Écritures. 

Les Portugais les tiennent par rez , qu’ils fomment par mil- 
lions , mille & centaines ; & pour facilirer la numération , ils les 
réparent par des marques comme ci-après : 

R 600 : 000 0 000. 

Six cents comptes de Rei , 
ou fix cents millions de Rez. 



Cours des Changes de Lisbonne» 



Amsterdam. 
Hambourg. 
Londres. , 
Paris. . . 
Cadix. . . 
Madrid. . 
Livourne. 
Gênes. . . 



cruzade vieille p' 4S | den. de gros banco plus ou moins 
à ufo de 60 jours. 

100 rez p' 65 J dcn. fterl. plus ou moins à 30 Jours de vue. 

I écu de 3 Hv. . id. . .à 60 jours de date, 
p’ i pidole de 32 réaux plate vieille plus ou moins 
à 1 5 jours de vue. 

720 id. P' 1 piaf, de 8 ré. pl. ou m . } 

690 id. p^ 1 1 5 r. ^cri-banc. id. 



440 id. P* 
2230 id. > 
id. ^ 



1250 



1 



à ufode 90 jours de d. 



Ufo ou échéance des Lettres de Change. 

Les lettres de change tirées de l’étranger fur Lisbonne jouiffent 
de 6 jours de grâce. 

Celles tirées de l’intérieur du Royaume de Portugal & de fes 
Colonies ont 1 5 jours de faveur. 

Les lettres qui ne font pas acceptées ne jouiffent d’aucun jour 
de grâce. 

Monnaie de Change. 

La monnoie de change eft la crufade , qui vaut 400 rez. 

Le rez ne fe divife point. 

Ddd 
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504 MONNOIES DE PORTUGAL. 

Monnaies de Portugal aüuellement en cours. 



MONNOIES D ' O R. 



Rez. 




V 


0 Y 


£ 2. 






il 03 oo 


Le N». 


18. 






Pl. 


* 4 J. 


60400 


Les N®. 


17. 


x 8 . 


IJ. t= 


Pl. 


> 4 J. 


30 zoo 


Les 


II. 


as. 




Pl. 


MJ. 


i06no 


Les N“ 


LJ. 


» 4 . 




Pl. 


MJ. 


8co 


Les N" 


LJ. 


sd. 


» 7 . . 


Pl. 


IJO. 


4 CO 


Les N* 


l8. 


SJ. 




PL 


MO. 


140000 


Le N* 


■■ 






Pl. 


148. 


1 s 0000 


Le N». 


1. . 






PL 


148. 


40doo 


Le N". 


) jufqu’au 


N ^7 


. Pl. 


M8. 


10400 


Les N" 


8. 


9. 10. . . 


. Pl. 


M8. 


10 LOO 


Les N 


. SI 


ta 




. Pl. 


14S. 


480 


Les N* 


■ ïJ 


'4 


M. . 


. Pl 


MJ. 



MONNOIES. 



POIOS HK I 
PoRTüCAt. I 



PIECE ('■e fix mille quatre > 
cenu Rca $ 

PIECE cte trou mille deux ) 
cemt Rez 5 

PIECE de i< Teflons. . . . 

PIECE da S Tcdol». . . . 

Cruzads vieille ( * ). 

PiBCB 

PIECE 

PIECE» dite Monnoie d'Or. 

PIECE, ditc^ Monnoie d'Or. 

PIECE, dite Quartinho ou > 
quart de Monnoie d'Or . . ( 

Cruzadb neuve.. 



De 1 once . . . 
De 4 gros, . . . 
De i gros. . . . 
De 1 gros. . . 
De grains. . 
De i> grains . 
De it gros. . 
De 7 gros J. . 
De ) gros . . . 
De I gros 3. . 
De {4 grains . 
De tt grains ^ 



(*)^Ccue Cruza^ cH celle de Change. 



OBSERVATIONS, 

Les pièces , n*. i & i, pl. 148, furent frappées à Viüa-Rita.d*As-Minat \ elles font auj -ur- 
d’hui ues-rares , &c on n’en bat plus. 

Les pièces, n*. j , 7 , 8 , 10 Sc it , pl. 148, fe voient rarement en Portugal; maison en 
donné les empreintes parce qu'elles font en cours en Italie. 

Les pièces , n”. 4 , ; , 8 , pl. 148 » font encore en circulation en Portugal , mais H ne 
s’en frappe plus : les lenres qui font icprcfentées fur une des faces de quelques>unes de ces 
pièces , delîguenc la lettre initiale des Villes ou elles ont été frapp i-cs ; comme celles qui por- 
jtent 4M, 4 B, 4 P, 4R, dcfignent Villas Ricea-d'At^Miaat ^ RjÂij , Porto U 
Rio, 

On ne bat plus de double Portugais du n”. , pL t47 , des ,g de Porrugaife , 

n". 19 , pl. M 3 , 6c il «<r refit *■« * Pottugaife , n". a8, pj. tjo, r’eXifle 

plus en Portugal ; 6 c les Ponugaifes, n". 17 , «* 1 » pl* * 4 ». celles qui Ibnt ie plus 

fréquemment en cours. 

Nou. Les Monnoies vieilles ou nouvelles que j'ai dcuillées ci-dcITus , font généralement repues 
en court. 
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MONNOIES DE PORTUGAL. 305 

Monnaies de Portugal actuellement en cours. 



MONNOIES D'ARGENT. 


M 0 N N 0 1 E S. 


Poids de Portugal. 


R E Z. 


Cruzade neuve. . . 


De 4 oAaves 


grains 


4B0 


Douze vingtains . 


De 1 . îd. . X 7 


. id. . . . . . 


140 


Six Vinctains . . . 


De 1 . id. . is 




lato 


Trois Vinctains. . 


De .... 4» 




60 


Teston . 


De 1 . id. . * 




le» 


DEMI-'TESI'ON. . . . 







JO 


Il MONNOIES DE 


GUI y RE. 


Pièce de 






. . . la R». 


Dite de t . 






. . . î 


Dite de 






... 3 
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Poids de Marc de Portugal pour l’Or & C Argent. 

Le Marc fe divlfe en 8 onces ou 64 oBaves. 

L’Once en - « oftaves. 

L’Octave en grains. 

'I' Ainfi le marc de Portugal cft fubdivifé en 4608 grains comme 
celui de France ; mais il eft plus foible de ^ ou 6 j p'?. 



Titre de l'Or en Portugal. 

L’Or le plus fin eft réputé de 14 carats. 

L’Or pour la Monnoie eft de 

L’ O R travaillé eft de î 

L’Or en poudre eft de x* • à 21 car. 



L* A R G E N T le plus fin eft réputé de . . . i * deniers. 

L’Argent qu’on emploie i la Monnoie eft de 10 î 
L’Argent travaillé de . » 



Titre de [Argent. 




MONNOIES 



MONNOIES 



D’ A L L EM AGNE. 



Eee 
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VIENNE 

EN AUTRICHE. 



ES monnoiesde change, font la rixdale , qui vaut . 90 kreuners. 

Le florin , qui vaut 60 kreutaers. 

Le kreutaet, qui vaut 4 penings. 



On y tient les écritures en florins , kreutzers & penings. 



Ufo ou échéances pour les Lettres de Change. 

L’ufance eft de 14 jours de vue & 3 jours de faveur, qui font 
communs à toutes les lettres payables à quelque échéance que ce 
foit i excepté à celles qui font au-deffous de 8 jours de vue, qui, 
comme celles à vue ou à jour préfix , ne jouiflënt d’aucun jour de 
grâce. 

Les lettres proteftées faute d’acceptation , ne jouiflënt d’aucune 
faveur,- elles doivent être payées le jour de leur échéance. 



Cours des Changes de Vienne. 



Anstebdam. 141 J rixdales cour. pl. ou 
Hambourg. 144 J. . id. . . id 

Venise .131 . . id. . . id 

Londres.’ 9 flor. 44 kijcut. id 
Auguste. 100 {florins . . . id 
Prague. 99 | . id. . . . id 

Bruxelles . Sa { . id. . . . id 

Paris . . ai ~ kreutzers . . ic 
Milan. . 1 florin .... 

Gènes. . 1 id. . • . . 

Livourne . i id. . ... 



m. P' 100 rixd. banco. d’Amfterd. 

. P* 1 00 rixd. banco. 

. P' 100 ducats banc, de Venife. 

• P' I livre fterling. 

. P' 100 florins i Augufte. 

. p^ 100 id. , à Prague. 

. . P' 100 id. . arg. de chang. 

- • P’ I livre tournois. 

■ P' 68 fout courant, pl. ou m. 

, . P' 63 I id. fuoti ban. . id. 

' • P’ 1 florentins. . id. 



Prix de & de l’Argent en fin à V Hôtel des Monnaies. 

Or . . 354 florins le marc. I Ces matières font ainfi payées par 
Argent. 15 florins 36 kreut. V l’Hôtel des Monnoies , en talers de 
le marc . . . ) a florins chacun. 

Eee * 
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DES ÉTATS HÉRÉD. D’ALLEMAGNE, 

Monnaies aSudlemem en cours i Vienne. 



M O N N O 1 E S I? O R. 



1 Mon NOIES. 1 Polos DE Vienne. 


P'iurins. 


Krutzert. 


Voyez. 


Hongre Cremnitz > 

& Impérial , y compris > De ta grains. . . . 
ceux frappes à Milan, y 

®p,”S?c;?pî.]:S.i D0hee6...ge.l„,. 




4 

15 

4 


10 

î-» 


LcK”. 1 i 4o PI. i{t à 154, 
LeK*.4}à44^. PI. if7. 
LeN*. t i J». Pl.i4iài4)^. 


Monnoies J'Or de Milan réputées nationales. 


P 1 s T O L E. ..... . Del hong. 4S grains 


7 


U • 


Les N". 4. 7. . . PI. Il, 


La doubk pillok en proportion. 








S C Q U 1 N De So grains. . . , 


4 




Les. NM. 9. . PI. II. 


j MONNOIES 


D- A R G E N T. 


M 0 N N 0 I E S. 


Florins. 


Kreutae.-s. 


Votez. 


Ta L E R Impérial (*•) 


i 


... 


Le N*. «J» i 84. PI. I J 1. 1 


Florin, ou demi-Takr. 




4o 


LcN-.ti iji. PI. 1.0. 


PIECE de to Carantani ou Kreuuers. . 




10 


Le N". 91 i94. PI. Kl. 


PIECE de 10 dite 




10 


Le N*. 97. 98. PI. i4t. 


P 1 E C E de J dite 




î 




P I E C S de 17 dite 




17 




Eco des } Couronnes des Pays-Bas. . , . 


X 


,1 




Le J en proportion. 








B C V , dit frappé à Milan. ...... 


i 


U 




Le J en proponion. 








Eco de Milan réputé national. .... 


t 


4 < 


LesN*. il. 19. PL Ij. 


Le demi 




U 





MONNOIES 


D E 


CUIVRE. 




Le Kreutzer vaut 4 Peniogs. 


L* QUART 


DE Kreutzer vaut 


i Pening. 


Le Demi-Kreutzer vaut t Penings. 


Le Penh 


N C vaut . . 


t Hellers. 



(•Jl'Honpe de Beviete t< celui de le Prindpuutd de Saliibourg, fiappé, fuivent les coneeoiions 
lOQt refus fur le mcine pied dei Ducats imperiaux. . * 

(•*) Lts Ecus de Bavim frappés fuivam les conventions , N“. t au N®. T *PI. r<4 ont k meme 

cours <{uc les Talcrs. — Les Takrs i l'elfigie de Marie- Thérefc , jouiflênt d’un agio qui «rie de- 
puis i lufqu'à 6 Krcuucts fur chacun : la majeure partie cO envoyée dans le Levant, où ils font fort 

accicdiiés 



MONNOIES 
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D’ANGLETERRE. 
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M O N N O I E s 

D’ ANGLETERRE 



Des Ecritures. 

On les tient en livres , fous & deniers fterling. 



UJh ou échéances pour les Lettres de Change. 

L’ufance eft de j mois après la date , & de 5 jours de faveur 
après l’échéance ; le dernier defquels étant un jour de fête , on doit 
exiger le paiement la veille ; à défaut , faire lever le protêt. 

Les lettres à ufance qui ne font pas acceptées , doivent être 
payées le jour même de leur échéance , les 5 jours de grâce n’ayant 
pas lieu. 

Celles à vue ou à tant de jours de vue, ne jouilTent d’aucun jour 
de faveur , & doivent être payées ou proteftées à la préfentation 
ou à l’échéance. 



Cours des Changes de Londres. 

Amsterdam, i livre fterling. . . . p' 3 j f.& 10 den.banc.pl. ou m. 

Hambourg, i dire p' 3; fous lubs banco. . . id. 



Cadix. . 


40 J 


den. fterling. pl. ou m. 


p' 


I piaftre vieille plate. 


Gênes. . 


49 1 


deo. dit 


. id. 


p' 


I piece de 1 1 5 f. fuori-ban. 


Livourne. 


50 


dits . 


. id. 


p' 


1 piaftre de S réaux. 


Lisbonne. 


67 


dits . . 


. id. 


p' 


1000 rez. 


Madrid. 


40 


dits • 


. id. 


P' 


I piece vieille pUte. 


Paris. . 


J» 


dits • 


. id. 


p' 


I écu de do fous tournois. 


Venise. . 


5 ^ 


dits . 


• id. 


p' 


I ducat de banque. 



Ffftt 
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3H MONNOIES D’ANGLETERRE. 

Monnaies d’Angleterre aSuellemem en cours. 



MONNOIES D- 0 R. 


1 Poids 

MONNOIES. 1 d'Angleterre. 


Vatita 

Liv. 1 Sous. 1 Uen. 


Votez. 


G U 1 N É De 5 dco. R grains 

D E M 1 - G U I N i E. De 1 dcn. i< grains f J. 


.. 10 tf 


Le N*. 1 à »®. PI. 

Le N*, it. . . PI- itftf. 



MONNOIES D' A RG E NT. 



MONNOIES. 



Poids 

d'Ancleterre. 



La Couronne ,) 

Crown, ou gros > De lyden. t gfüosy,. 
F.CU ) 

I>EMI.COURO»N«,J 
OU petit Eco . . . . i ’* 

Le ScHEltlNC,? pe J Jen. to gnins i}. 
ouSOU \ * 

Demi - Schellinc. De i den.ixgnint^|. 



Liv, I SoiK. I Oco. 



LesN*. 14.11.1tf.17, PLitf?. 



MONNOIES DE CUIVRE. 



Haif-Penni 
F A R T-H 1 N C. 



OBSERVATIONS. 

Le* Guinée* fit } Guinée* font pcTces en Angleterre avec la plus gratuie txaflitude . fie les 
Guifices qui n'ont pas le jude poids de f deniers 9 grains éc , fit les ] Gainées, celui de 
* denier* >tf grains || ne fonr pas repes en court ; ce qui fait qu’il y en a trèv>peu des régnés 
précèdeni en drculuion . le Gouvernement les ayant retirée* depuis quelques aanées. Oo pefe 
même avec la plus grande attention celles du régné aâuel. 

Les 9 de Guinées n'exUlent plus. 

On ne fait point de diderence des moonoies d’Or &C d’Argent d'un régné à Taurre } elles font 
toutes reçues fur le mênse pied. 



Monno'us de Change eu idéales. 



La Livre Sterling, qui vaut . . *0 fous (krling, ou 140 denkn flerling. 
Le SCHELLINC ou Soo, qui vaut . . la deniers flerling. 



Poids 
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MON N OIES D’ ANGLETERRE. 



V$ 



Poids d'Angleterre pour l'Or & t Argent. 



La Livre fe divife en ii onces. 

L’ O N c E en deniers. 

Le D £ N I E R en. . . • . , 24 grains. 

Le G R A 1 N en 20 mites. 

La M I T E en 24 droits. 

Le D R O i T en periots. 

Le PÉRiOT en 24 blanks. 



7 Onces 17 deniers ii. grains d’Angleterre correfpondcnt à 
I marc de France. 



Tiire de l’Or. 



L’ O R le plus fin ell tépuié à 14 carats. 

Le Carat fe fubdivife en 4 parties. 



Chaque partie quatrième de carat , ell auffi nommée grain de 
fin ; & chaque grain de fin correlpond à éo grains de poids. 



Titre de L Argent. 



L’ A R G E (i T le plus fin eft réputé à 11 deniers. 

Le Denier fe fiibdlvife en lo”*’’ 



Chaque vingtième eft nommé grain de fin , & chaque grain 
de fin correfpond à 14 grains de poids. 



Ggg 
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M O N N O I E s 

de hollande. 
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M O N N O I E S 

'de hollande. 



Des Ecritures. 

On les tient à Amfterdam en florins, fous communs & penings. 

L’argent de banque vaut 5 p'|. plus ou moins que l’argent cou- 
rant ; c’eft cette différence qu’on appelle agio. 



Ufi ou échéances des Lettres de Change fur Amflerdam. 

L’ufance efl: d’un mois après la date , & 6 jours de grâce 
après l’échéance. Le porteur de la lettre eft cependant le maître , 
à défaut de paiement , de faire protefter le quatrième jour * de 
faveur , s’il échoit le jour du départ du Courier. 

Si l’échéance tomboit le jour de la fermeture de la banque , on 
eft obligé de faire protefter la veille , fans égard aux jours de faveur. 
Si lefdits jours de faveur échoient un jour de fête , on fait pro- 
tefter la veille j & quand ils expirent dans le teras des fermetures 
de la banque , les lettres de change doivent être payées ou pro- 
teftées le premier jour de l’ouverture. 

Les deux grandes fermetures de la banque fe font en Janvier 
& en Juillet ; elles durent chacune 1 5 jours. 

Il y a en outre 4 petites foires , qui durent 5 jours cha- 
cune ; la première eft à Pâques ; la fécondé à la Pentecôte ; la 
troifieme , qu’on appelle Kermis ou foire , le ii Septembre ; & 
la derniere à la Noël. 



( 1 ) Si les lettres de Change, au lieu d’âtre ftipulées en argent de banque, 
l’ctoient en argent courant , on ne peut £ûre lever le Protêt que le dernier 
four de grâce. 



Hhh 
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310 MO^NNOIES DE HOLLANDE. 

Monnaies de Hollande aSuellement en cours. 



M 0 N N O I E Si 




VtUw Ar(tn *Mr«n. 


1 : 
1 ** 


DE HoLLA N de. 


Florins. 




Le Rider 


De i engcls **• • 


B 


H 




La demi-Rid e r 




WM 


H 




Le d oc a t 

DOO ILE Docat 


De a engels S as. . 
CD proportion 


■ 


■ 


Le N". I jufq. N*. 7- FL idp. 



M 0 N N 0 / E S D’ O R. 



MONNOIES D' A RG EN T. 



■ïïlllliWfflffl 


Vitan Ar|Ht 


Flor. 1 Sous. 1 Pea. 


DOCATON Det once i engel ; ^as. 


> S 


Demi-DoCATON en proponion 


X X» 4 


PIECE de ) florins De i once 17 1 as. . 


J « 


Eco ouFiscB de a flor. { 




appelée COURONNE. I 




Daider 


X te .. 


Florin ou Guide. 




Demi-Florin 


.. 10 


Rixoale Del engels i as . 


a to .. 


Demi-Rixdale 


X î 


Quart de Rixdale 


- ta 4 


PIECE d'Acut-en-tvintinc. . 


1 1 


PIECE de 


.. g 


Dite Scalin 


.. « 


Sesthalven 


•• 1 4 


DoBIBLTIEN ou PIECE de. ... 


.. a 


Stuyver.ouSov 


- X .. 



MONNOIE DE CUIVRE. 



D D Y T : S derquels font . 



La place de i Plortns , ^o’on nomme Couronne , ainli que les demi^Flonm , femt 
fort nm. Les Ducats £{ doubles Ducats n'oot point de cours déterminés , ic font payés 
comme matières. On ne peut obliger perfonne i les recevoir en paiement { chaque par- 
ticulier a la libené d’«s fjire frapper pour Ton compte i l'Hàtel des Monnoies ; cette piece, 
ainfi que U Rixdale, femm principaleaient pour le conuntree ihi Nord , de l'AUemagne , 
fur-tout de la Pologne St de la Prulfe. 
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MONNOIES DE HOLLANDE. 

MONNOIES DE CHANGE. 






LALiVAEDECROsqai vMt 10 foas de gros, ou 14^ deniers de gros, ou < florins. 



Il Sou. DE GEOS idem Il denier* id. . . 4 fba*communs. 

L A R I X n A L E. . . idem, fjj, commun, ou 100 deniets de gros. 

Le Florin. . . . idem. *0 Tjut communs , ou 4 3 deniers de gros, 

ij Le Sov commun. . . . penîngs , ou . , » deniers de gros. 

! DENIEE DE OROS. ^dîfïi, E P^nings, ou . , demi rusts commun. 



Cours des Changes d’AmJlcrdarn du /j Août tjSj. 




J3-î?den. de gro. pl.oum. p' 1 écu de 3 liv. 



S 3 t • . id. . id. 
54 î ■ . id. . id, 
36 f. lod.degr. b.in. id. 



p*^ . . id. . . 

P' . . id. . . 

. p*^ I livre fterüng. 



Madrid 



36 c 7d. . id. . id. . p' . . id ai 



. den. gr.banc. id. 



à vue. 
à 1 ufa* 
id. 

à vue. 
ufa. 



Cadix , 


J9.1 


> id. . . 


id. 


Séville . 


Bilbao . 


9^;- 


. id. . , 


id. 


Lisbonne. 


48 î 


. id. , . 


id. 


Venise. . 


9 »J 


> id. , . 


id. 


Gènes. . 


84 / 


. id. , , 


id. 


Livourne . 


90 i 


. id. . , 


id. 


Vienne . 


h:; 


f. cour, de ban. 


id. 


Breslaw . 


44 i 


• id. . . 


id. 


Hambourg . 


( 34 ,*.- 


. id. . . 


id. 




(34 ■ 


. id. . . 


id. 



. P' I duc. de37çraar.plat. V. 

■ P'- • id j 

. p'^ . . id J 

. p' I creuzade de 400 rcz. . \ 

, p' 1 ducat de change. . . f 
. p^ 1 1 5 Tous fuori-banco. . [ 

, P' I piallre de 8 rcaux. 
p' I rixclaie commun. . 

P" I rixdale de 3orUv. . 

P' I déald de 36 f. lubs ban. à vue. 

, P' . . . id. .... à 1 mois. 






à ufan- 
ce de 2 



à ufan- 
ce de 1 
mois. 

à 6 fe- 
maines. 
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MONNOIES DE HOLLANDE. 






Prix des Matières. 



Or en barres ) . j p» ^ en Tus du prix fixé de 355 fl. banc. le marc fin. 
diiencreuiades. ) ’ “ , . 

Ducat d'or de florins 6 J cour, la piece. 

Piaftre vieux coin de . . , . • id- • i o à 1 1 banco le marc. 

Id. . nouveau coin^de .... as . id. . Va* ■ . * ■ 



Poids de Marc de Hollande pour l Or & l Argent, 



Le Marc pefe * onoes. 

L'Once ao engels. 

L’En gel as. 



Il faut 10 as du poids de Hollande pour faire 9 grains du poids 
de marc de France. 



MONNOIES 
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M O N N O I E s 

de RAGUSE. 



HL 
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MONNOIES 

DE RAGUSE. 



Des Écritures. 



On les tient en ducats. 



Le Ducat fe divUe en. 
Le G ROSS ETTo en . . . 



40 grofleii. 
6 fous. 



Monnaies de Ragufe aSuellement en cours. 



MONNOIES D' A R G E N T. 



Monnoies. 



ViSLlKI « appelle TalLAI ou RacuSiNE. I Eo 



IDitb Pepsko. 



M O N N O I E DE CUIVRE. 



OBSERVATIONS. 

Lei VlOini font envoyés dans le Levant , où Ut ont court pour 60 Parau ou 1 Piaflre &( ÿ 
de Turquie. Le prix (k ces pièces varie à Ragulê > k raifon du cours det changes du 
Levant ; elles valent fouvent ^4 6 c « GroSeti. 

Les Ducan ne font plus en ciKulatioa j cette munooie eft devenue cocame idéale » 6c depuis 
lung-tems 00 a celTé d’en ^briquer. 



Digitized by Google 




MONNOIES 



Digitized by Google 




MONNOIES 



DE TURQUIE. 



Kick 
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M O N N O I E S 

DE TURQUIE. 



Des Ecritures. 

On les tient à Conftantinople en piaftres & afpres. 
La piallre fe divife par iio afpres. 



Monnaies de Change. 

La monnoie de change eft la piaftre effeâlve. L’on donne , à 
Conftantinople & àSmirne, i)o à i)i piaftres pour loo ccus 
tournois. 

Des Monnaies Etrangères. 

Les fequins deVenife & de Florence, les ducats de l’Empire & de 
Hollande , ainfi que les pièces d’Efpagna & écus de la Reine , y 
font reçus comme la monnoie du pays , & même ils jouiffent 
de quelque avantage. 
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MONNOIES DE TURQUIE, 



Monnaies de Turquie aSuellement en cours. 



MONNOIES D' 0 R. 


M 0 N N O 1 E S. 


Piaflres. j Paiaiv. 


Voyez. 


5 E Q V I N de Tluiû. 

s E Q ui N de Tripoli 

S B Q V 1 N d'Alger, 

S E Q (J I N de Conftaminople. 

Seqvin ZeaMAHABUJ} de ConlUntinople. 

Sbqvin Zermahabud du Caire , 
ou MJfTcr 

SeovinFondouei. 1 . . . . 

Les demi do pièces ci>delTus en proportion. 


) ou ISO 

i id, ISO 

} id. iL« 

1 id. ISO 

3 id. tao 

a id, f 3 

I id. aoo 


Le N*, t. . . . PI. 173. 
Le N”, a. . , . PI. 173. 
LcH‘. 3. . . . PI. 173. 

Le N". 4 . • • • PI- 173. 
LeU’.l. . . . PI. I 7 J. 


I MONNOIES D'ARGENT. 


M O N N O I S S. 


Eo ou ito 
JO id, po 
40 id. ito 
ao id. Eo 
10 id. 30 
î id. IJ 
... 3 


Voyez. 


Double Izelotte» dite Hallenichlik. 

L’Ixelottb 

LaPiastre 

Demi-Piastre. . 

Quart de Piastre 

HUITIEME DE Piastre. . . >. . 
LfParat. .......... 

L' A s P R*B , dont } font le P A R A T. . . 


Les N*. 4 . 7. , PL 173. 
Les N*. 8. 9, , Pi. 173. 


Nota. Les Sequitu de Tunis , de Tripoli At d'Alger ont refu une augmentation, & va- 
rient fuivaat l'altération det Monnotet du Grand-Seigneur. 

Le Seqdn Zermahabud de Conflantinople cft futé par le Gouvernement It ) pial^ree ; maît 
U a actpiit une augmentation daru le commerce & titre d'agio , Ac cet agio eR quelque- 
fois porté à lo Ac la parats j mais il faut qu’il lôit de poids pour jouir dudit agio. 
Le Zertnababod du Caire jouit aufli d'un agio de f à S Parats lorfqu’il eR de poids. 
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TABLES 

Qui indiquent la valeur intrinfeque des Monnoies étrangères contenues 
dans le Médailler monétaire du Roi, & eflayces à Paris. 

Par M. Mac é de Ricnebourg, InfpeSeur de MM. les Èleves 
de t École Royale Militaire. 



Monnoies. 




P 0 I D 


S. 


Titre fuivant 
l'Eflayeur 
Général, 

Carats. 


valeur en grains du 
poids de marc Fran> 
ÿoisen matière pur:. 

1 






One. 




Gr. 


j ROM F. 


















1 O R. 

; Double Sequin 


1748 




î 


1 


11 


*4 


III 


4«c8 


1 Autre. 






î 


t 


t) 


JO 


1*7 


J071 


j Sequin 


Ï7H 


... 


1 


ti 


*î 


.0 


«J 




Quarcin 




... 


... 


17 


II 


»4 


M 


i«7* 


1 ARGENT. 










Denien. 






^ Piaftre ou Ducaron 




I 


... 


M 


10 


11 


1» 


î«}4 1 4438 


Dire dTnocent XI 




t 


... 


18 


10 


11 


n» 


r+4o 


Demi-Putlre , dite 






Il 




10 


11 


i<tS 


ntl 


t Dite d’innocent XII 




... 


11 


* 


10 


11 


K7 


1111 


' Ecu Romain 






10 


i 6 


19 




411 


4M* 


Teftcai 






f 


1 1 








1688 


Dit 






t 




10 


11 


I4J 


}S9* 


DemUTcnon, ...... 


*75‘ 




4 


7 


I 




I® 


■ 948 


Paul, ^ Sc ; 






1 


... 


10 


15 


4 » 


4**4 


NAPLES. 


















0 R. 










Carats. 






Piece de 6 Ducats 


> 7 H 


... 


f 


Il 




... 


«44 


1718 1 4408 


Piece de 4 Ducats 




... 


4 


M 




... 


ICI 


» 4 I< 


ARGENT. 










Deniers. 






Pièce de t } Carlins a grains. . 


i<(l4 


... 


ir 


10 


19 


11 


474 


40JI 1 44 s 8 


Dite de II Carlins. .... 


141 » 


... 


10 


... 


10 


11 


4 JI 




Dite . 


» 7 }l 


... 


19 


0 


19 


18 


4*7 


47* 


Dite. ■ 


* 7 JÎ 


... 


«• 


10 


la 


II 


4 *« 


» 9 * 


Dite. 


Ï 747 




19 


II 


10 


U 


414 




Dite 


* 71 ® 


... 


«9 


10 


10 


Ma 


... 


1511 



fiout. J* p'ii prit d« cet Tables tpic let chapitres <ks Monnoies qui font comprilcs dans cet Ouvrage. 
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I 
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DES MONNOIES ETRANGERES, 35] 



M O N N O I 8 S. ^ M Üc'utic. !. 



A H. C E N T. 

Piece d« I Rciux 

' DemUPiiflrc , ou demi-Ecu. . 

I Taltcio. 

! PrdnccTcone 

I Dcnoi f dit. 

I Tcltoa. 

' Piece de x PauU 

Lira ou Livre. . . . . . 



MILAN. 

O R. 

Double PiPole. ..... 

PHlole 

A R C E N T. 

Ducaton 

Dit 

Dit 

Philippe 

Piece de lo Soiu. .... 

PARME ET PLAISANCE. 

O R. 

Pifiole 

Dite.. 

Double Pifl'd: de PS.iraace. . 

ARGENT. 

Double Duc.iun 

Duciion. ....... 

Autre. ........ 

ncma-Duciton 

Heu d'Argcnt 

refton 

Livre de Billoo. ..... 
Ducatofl de PUifancc. . . . 

M O D E N E. 

O R. 

Piece de 4 Piflolcs. . . . 



i P 


0 0 


S. 


Titru f'uivant 
1 rKlftycur 


1 Valc-jr fn grains du \ 








1 


-crji. 




m..;.., p. 




r;"' 




Deniers. 




^ 


... 


xo 




19 


XX 


44» 


J 74 4408 


... 


IX 




1 1 


10 


177 


«4 


... 


11 






XX 


4^3 


»»4 


- 


xt 


9 


tu 


XX 


4«4 


3148 


... 


10 


17 


IJ 


IJ 


MI 


4jx 


... 


7 


7 


t I 


$ 


1<Î 


1180 


... 








ai 


91 


107X 


... 




♦ 


1 1 


10 


7* 


14CI 








Cariik 






... 


t? 


4 


XI 






xttx 1 4498 


... 




4 


Deniers. 


111 


334 c- 


1 




4 


’■ 


f 


17 » 


X434 


1 


... 


10 


.. 


» 


fï3 


X948 


1 


... 


1 1 


it 


t 


IÎ4 


» 7 »t 


... 


xt 


»4 


II 


9 


4«> 


1014 


... 






10 


*3 


«ï 


34S« 








Carats. 






- 




( 




*4 


*14 


844 1 4 <=a 


... 




i 


XI 


X4 


111 


Xl40 


... 


10 


4 


XI XO 

Deniers. 


»IR 


5 > 3 < 


a 


... 


it 


Il 


8 


1103 


S*» 1 4408 


t 


... 


7 


11 


< 




»S7T 


I 


... 


IX 


II 


8 


ns 


Mj 4 


... 


IX 


4 


II 


7 


I 7 f 


tj 74 




XO 


it 


8 


13 


544 


»S«» 






XI 


II 


- 


»S» 


n$» 






4 


i 


t 


«7 


408 


* 


‘ 




1 


7 




X 4 I 8 








Citais. 






... 


X 9 




XI 




43» 


84e 1 4408 
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VALEUR INTRINSEQUE 



î S. ' ..r.V Valeur en g«»ns ou 

poids de marc Fnn- 



I One. Dcn, Gr. j penteK. 



çoit en matière pure. i 



Ducaton de fiillon. 



Livre d: BiUon. . 



, i8 1» 7 MOo|4‘«-8 

Il 14 10 7 

17 1* 7 ^*7 Mî* 

,1 14 4 10 W 

O 10 s » 



Carats. 

,7' 1) tjJ «î 1113 I 4 «o5 



... 17 J* I » 



Plece de î PifloUs. . 
Pièce de 4 Piftolei. . . 



Double Genouine. 



Carats. 

^ , Il t ïW 3S8$l4t=8 

ti 1 11 14 45 * » 5 Ja * 

t 17 ») Ji ** 

Deniers I 

,1 5 II JO >J 74 34S» 

4 ij 10 B >5 »<** 

3 10 9 ti *^‘4 



Louis d'Ot de a 4U 



t II 14 110 1591 I 44 oS 



Il 14 ijl 5=14 



ESPAGNE, 



Dite de Fetdioand 6c Ifabetlc , 



Dire ai» armes avec l’cflijie 
bns toifon , nouveau coin. 

Piftole cornue i la Croix po- 
tencéc aux armes. .... 

I Demi-Piftole cornue , ttés-an- 



ï J »i M 



, , tj 14 *‘7 379 I 



3 7 I 11 14 "î 4Jl 



I 4 i II X 4 *9 4174 
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M 0 N rr 0 i E S. 


Milléiiiae. 


! ** 


0 I D 


s. 


Titre fuivan 
; l'KlLycur. 


Valeur en grains du 
poids de marc Pran- 
ÿoiseo malien pure. 









Oen, 


Gr. 


1 Carats, 


Piece de i Pi(blet au baUncier 
à U 0»ii potcncée &t i la 
Toifon 


*7*J 




lo 




»x ... 


»)i 


» 1 44oI 


Dite au balancier i la Croix 
poteocée 6 e à l'écufloa fimple. 


I7it 


••• 


to 




XI X4 


axx 




Dire cornue » irè»-ancieone ùr» 
miÜelixoe 




• M 


10 


*) 


XI 14 


ato 


*X*4 


Doublon ou Quadruple. ... 


I7ï!> 


... 


XI 


4 


SX ». 


4<1 


}'’7x 


Quadruple du Pérou. . . , 




... 


ai 


... 


tl 14 


414 


J4î4 


A A 6 E N T. 

Piaflre , dite Péravienne. . . 


>744 


... 


at 




Deniers. 
10 xo 


411 


4I4q I 4408 


Pialbe vieille du Mexique. . 




... 


ai 


». 


10 xo 


411 





Piallre vieille ^ dite du Pérou. . 


- 


». 


XX 


... 


*0 XI 


41« 


)414 


Piafiie aux a Clobo. . . . 


I 7 +» 


... 


XI 




xo xo 


4Î> 


XJ48 


Dite nouveau Mexique , carré 
Jong. 




- 


10 


It 


10 XX 


41} 


*>x 


PORTUGAL. 

0 R. 

Piece de % monnoiei. . . . 


*7*7 




iS 


S 


Carats, 
** ... 


9t( 


341» 1 4»OI 


Piece de taSoo Ret. . . . 


17)» 




XX 


II 


a» ... 


494 




Pièce de ^400 Rea. .... 






*> 


4 


XX ... 


»47 


XJ 04 


Piece de }xoo Ret. . . . 






f 


*J 


XX 


I») 


J414 


Piece d'Or , 


»7») 




X 


ti 


XX ... 


11 




Crutade de 480 Rez. . . . 


*7)4 






sS 


■■ iî 




187 X 


HONGRIP. ET PAYS-BAS 
HÉRÉDITAIRES. 

0 R. 

Ducjt de Crerrtniiz. .... 


* 74 * 




X 


*7 


Carats. 

XJ XI 


<4 


J 048 1 4498 


Ducae ordioaire de limpératrice. 


1747 


.» 


a 


*7 


X| JO 


<4 


J 8 x 8 


Ducat de rimpératrice comme 
Priocellé de Tranfilvaiiie. . . 


>7H 


... 


X 


17 


XJ 10 


4) 


41)4 


Ducat Royal de Bohême. . . 




... 


X 


ts 


*) *4 


4 l 


1440 


Ducal de Hongrie 


— 


... 


X 


17 


») »4 


<4 


X 48 B 


ARGENT. 

Taler, ou piece de 1 Florins. . 


*71) 


... 


XX 


1 


Deniers. 
9 *X 


4)7 


7)4 


Dit , idem 


*714 


... 


11 


... 


9 XX 


4)4 


*1)4 


Talcrdc l'Etiipercur Charles VI. 


*7)« 


... 


XX 


*4 


19 XX 


474 


IIJX 


Demi-Florin ». 




... 


' 


*4 


19 IX 


1*7 


iif» 


SALTZBOURG. 

0 R. 

Ducat. 


*74> 




X 


*7 


Carats, 
») »4 


44 


X4» 



Mmra 
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VALEUR INTRINSEQUE , &c. 



1 

M 0 K N 0 1 C s. 


Millcfime. 


^ P 0 I » 


S. 


Titre fuivan 
rElTayeur 
Général. 

Carats. 


Valeur en grains du 
poids üc marc Fran- 
çois en matière pure. 


1 




One. 1 Den. 




: PAYS-BAS AUTRICHIENS. 

i . “ *• 

Souvenin 


:d4? 


... 1 


17 


XX ... 


191 


x4l8 ) 440S 


Die 


»74> 


... V 


17 


XX < 


19J 


99< 


Deni-Swtveiiùi. ..... 


U 49 


... 4 


7 


XX ... 


94 


1910 


Dit 


1750 


• M 4 


9 


tl X4 


94 


1111 


ARGENT. 

Eco de TToUCouronncs de l'Em- 
peitur 




aj 


10 


Deniers, 
to 10 


4*7 


ÎK4 1 4<®* 


Idem de U Reine 




... 1} 


10 


10 10 


4*7 


Î9-4 


ANGLETERRE. 

O R. 

Piece de 5 Cuinées. . . . 


i«7i 


1 1 


1) 


Carats. 

11 JO 


7tJ 


4048 1 4<oS 


Guinée 


•7» 


... < 


• J 


XX ... 


>4} 


4x14 


< Demi-Guioce 


I7CI 


... ) 




Xt X4 


«7 


44«4 


ARGENT. 

Couronne 




... XJ 


f 


Dcoiers. 
XI ... 


jte 


1488 1 4408 


Demi > Couronne 


«74T 


... it 


11 


it ti 


x40 


9*4 


Scbelling 


«7JO 


... 4 


17 


Il 1 


XÎ4 


1494 


HOLLANDE- 
0 R. 

Du»! , valant $ Florins f fous 
courant 


«7IÎ 


... 1 


17 


Carats, 
ij K 


<ï 


»97< 1 4*0* 


Rider^vaUnt 14 Florins courant. 


»7Î« 


... 7 


*9 


XX ... 


171 


19 X 0 


R A G U S E. 

0 R. 

VUelini . 




as 


( 


4 18 


J09 


17X8 1 4<o8 


TURQUIE. 

0 R. 

Sequin de Tunis 




... a 


K 


XI ... 




1 4 *:* 


Oit de Zertnahabud. . . . 


....... 


... X 


t 


XJ I4 


47 


4TIX 


Dit i . 




... X 




19 X4 


19 


‘J 4 


Dit neuf. 


...... 


1 ... 


IJ 


l« ... 


44! 


J4J‘ 


ARGENT. 

Ancienne Itclotte de Conflan- 
tinoplc. 




11 


9 


Deniers. 
< »î 


aoj 


JJII |44c8 


Izelotte de MuiTafa III. . . 




... it 


•I 


7 ... 


t4t 


34t* 


Piaflrc de Mullafa III. . . . 


....... 


... 14 


U 


7 » 


x:8 


4414 


Piatlre de 9»tt 




... 19 


î 


* 4 18 


xt9 


144^ 
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TABLE 

DES MATIERES 

CONTENUES DANS CE VOLUME, 

A 
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PRIVILEGE DU ROI. 

X^OIMS, I>ar U (hce de Dieu, Roi de France 8t de Navarre, i Nos unes Ccjfcatn contcilier» Ui 
Gens lenans nos Cours de Parfcmenc Mhitres des Rc(]uètcs ordinaires de notre Hdtcl , Grand^Coofeil , 
Prévdt de Paris , Hailiirs , Sénéchaux , leurs Lieuienana Civils &C autres nos Jufticiert qu'il appartiendra : 
Salut : Noire bien tmc le Sieur J. M. Bekaven , Nous a fait ezpofer qu'il dcfueroé faire imprimée 
&( diHiner au public, U CaiJJttr Ju/ù/i, ou /'art de connoUrt toutte Uj Jlfoenoier aSuelle» d^ Italie , 
ainji que telles de tout les États 6r Princes de F Europe qui y ont court , d'c. s’il Nous plaifoii lui accorder 
nos lettres de Privilège pour ce nécciTaires. A CES CAUSES, voulant favorablement traiter rExpoGuit , 
nous lui avotu permis 6c pcrnscttons par ces préiênres , de iâire imprimer ledit ouvrage autant de fois quo 
bon lui femblcra , 6c de le vendre, faire vendre, 6c débiter par^iout notre Royaume; Voulons qu'il jouilb 
de l'edct du prefent privilège , pour lui 6c (es hoirs à perpétuité , pourvu qu'il ne le rétrocédé i per* 
fonne ; 6c fi cependant il jugeoit à propos d'en faire une ceflion , i'aàe qui h contiendra fera erregiâtd 
en U Chambre Syndicale de Paris , à peine de nullité , tant du Privilège que de la Ccilion ; 6c alors , par 
le foit lêul de la CcÆon cruégifltée , la durée du préfeiu Privilège lcra réduite à celle de la vie de l'Expo* 
(an:, ou, celle de dix années, à compter de ce jour, ü l'Expolânc décédé avant l'expiration dcfdiiei dis 
«nnées ; le tout conrorménxnt aux articles IV 6c V de l'Anét du Confeil du )0 Août 1777 , portant 
Réglement Air la durée des Privilèges en Librairie. Failoits défon(ès & io« Imprimeurs , Libraires 6c autres perfunnea 
de quelque qualité 6c condition qu’elles foieni, d'en introduire «l’impreiCon étrangère dans aucun lieu de 
noue obéiSance ; cocoioe auÆd’imprimer, ou frite imprimer , vendre , faire vendre , débiter ni contrefaite ledit 
ouvrage fous quelque prétexte que ce puiflè être , ians 1a permiûioo exprelfc 6c pat écrit dudit Kapofuti , ou de 
celui qui le repréléatera , à peine de (aife 6c de conAfeation des exemplaires contrefaits, de fix mtUe livres 
d'amende qui ne pourra être modérée pour U première fois, de pareille amende 6c de déchéance d'eut en 
cas de récidive , 6( de rous dépens , dommages 6( intérêts , conformément i l'Arrêt de CcMilcil du jo Aodt 
1777 , concernant les contrefaçons :A LA CUAEGS que ces piclsntet (croot enregidtcci tout au long 
fur le Regidre de la Communauté des Imprimeurs 6< Libraires de Paris , dans trois mois de ]a date d'iceU 
les; que rîmpieflîon dudit ouvrage (cra faite dans notre Royaume 6c non ailleurs, en beau papier 6c beaux 
caraâcres , conformément aux RéglemcnB de la Librairie , à peine de déchéance du ptéfent Privilège; qu'avant 
de l'eipofer en vente , le manuTcrit qui aura iërv» de copie i l’impreflion dudii ouvrage , fera ternis dans le m.-me 
état ou l'Approbation y aura été donnée , es mains de notre ues-cher 6c féal Chevalier Garde-de$.Sceauz de 
Flancs le Sieur db La AtOlGVOh' , Commandeur de nos Ordres , qu’il en fera ctifuiie remis deux exempLiree 
dans notre Bibliothèque publique , un dans celle de noue Cbiteau du Louvre , un dans celle de notre trc>>cbcr 
6( féal Chevalier Chancelier de France le CeuroE Mau?EOU, 6< un dans celle dudit Sieur PE Lamoignun, 
le tout i pcincdcnulliié des Préfenies : Du co^TENü dcrq-aclles vous M AKDUNS 6( enjoignons de Lire jouie 
ledit Eipofant 6c (es hoirs pleinement ScpaiCdcment , fias foudrir qu'il leur (oit fait aucun iroub'c ou vmpê* 
chement. Voulons que la copie des Preèmes , qui lcra impnméc tout au long, su commencement ou 
è la fin dudit ouvrage , Toit tenue pour duemant fignifice , 6< qu’aux copies coüariouiKcs par l'un de nos amét 
6< (vaux Cônléilkrt-Secrétaires , foi fuit ajoutée comme à l'original. Cometanuons au premier iiotto 
Huüîcr ou Sergent fur ce requis, de faire pour l'cxé^uticn d'icciita, tous cRcs requis &: Dcccfjjris, lâoa 
dcnvnùer autre permillion, 6c nonobflanc clamiuir du Haro, Chatte Normande , 6c Lettics à ce cor.u.irc$: 
Car tel efl notre piaifir. Donné é Verfailles le trentième jour du mois de l>ccambre , l’an de grac« mil 
fept cent quauc-viagt-lépt , 6< de noue Regri* le quaiorzicmt. Vu LF. Rül en fon Conlcil. 

I. K 11 LC U F. 

Jtegiflri fur le Regiflre XXITI de la Chamire P.oyale Sr Syndicale des tHr.ires 6' I/r.priftiesrs de 
Paris, N*. «44<» fui- 4*î, co.rfvrmrmeiu au: difpo/;iiont tauncûs dam le prJfent Pii.ilepe^ ts ù U 
charge de renuttre à ladite C^-smhre , les eruf Ettuxplairet prejcriti par VArret du L'ua/çil du t* Av/iî 
ï7Sj. A Paris U duu\t l-cvricr Caillau, Adjoint. 
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APPROBATION. 

J A I lu , par ordre de Monfeigucur le Garde des Sceaux , un mamifcrit inti- 
tulé : Uiffitr h^Un , par M. B e N a v e n. Cet ouvrage , defllné principalement 
au commerce , fera infiniment utile à tous ceux qui voyageront en Italie ou qui 
en decnront les contrées ; les détaiU que donne l'Auteur fur les monnoies & les 
ufages de banque dans ce Pays ne fe trouvent pas ailleurs : on doit favoir 
bon gré à l'Auteirr d'avoir pris la peine de les aller ralTembler fur les lieux 
memes , 6e de les donner enfin au Public , qui polTede en général fi peu d'ou- 
vrages «xaÛs fur les pays étrangers. 

A Paris , « i Dicemhrt 1 787. MENTELLE. 
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ligne 7 . IT , î< , fupprimex IV aux mors paule. 

. . des Edits du s & .4 Décembte, fi/i, de. Edits du s Mji & du 14 Décentijr. 
mtele tennn, su l„u des tt J, ,/y„ ts,,,js^,rr 

X P de I Mit donné , Ufe\ des Edits donnés. 

article tellon de Rome, au lieu de u-» no i , , 

«ticls ds Tufcs,.. , webinu. /ÿ,; tacêflhinÛ!"^ ^ 

) on demi , Hfe\ demi. 

J» , 1» grains un f , lifei gnlns & i 

X , corroffbood , Uje\ contCponi. 

4 » earlinii , lifei carli ru 

derntete Itgn. de I. , petit ,ille , f,/e, pe,;„ ,i„.. 
il • P»ycr , lifii ou payée. 

ckaque grsin, nt.n,u,„, , UM ek.que gtsin msttmset. 

. , en fequin , /i/cf en fcquini. 

111 , 10, dans la quantité, /i/q dans U qualité. 

*** » 9 I onie , lijfe\ unies. 

» *7 » Pt«e* voifince , lifei places voiftnes. 

• *7 , autres dorure , /r/^ autres dorures. 

*’* * ^ » efpsce , /r/q efpeecs. 

» *î * «s monnoiei, /i/q les monnoiei. 

»J» . U , dune once | , ?,/q d'une once êc i. 

>1. . » r»icle MONNOIR D-OR, où il y . un. q„i|. j . 

r*™. 1 l-^ek ESPAGNE, où il y . deu. ioikt. qui , envoient à ' 

>‘7 t *•» 4 peciiti foires , li/èi 4 petites ftnnciufes. 
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